
Numéro d'Ordre 

T H E S E S 
P R É S E N T É E S 

À L A F A C U L T É D E S S C I E ^ C E S D E L ' U N I V E R S I T É D K L I L L E 

P O U R O B T E N I R 

l e g r a d e d e D o c t e u r è s - s c i e n c e s n a t u r e l l e s 

par 

C o n z a g f u e D U B A R 
Licencié èS ' SCiences 

Préparateur à la Faculté libre des Sciences de Lille 

i~ thëse - Etudes sur le Lias des Pyrénées françaises 
2" thèse ' Propositions données par la Faculté 

Sou(«nyes Je ^éceiiUnè 19^Ù 'Ûevant la Commission d examens 

M . C h . B A R R O I S , Membre d*Ilostitut, Président 

MM. A . MALAQUIN 

P . B E R T R A N D 
Examinateurs 

LILLE 
IMPRIMERIE CENTRALE DU NORD 

13, Rue LepBlletier, 12 

1 9 2 5 





Numéro d'Ordre 
3 1 

T H E S E S 
F H É S K N T É E S 

A LA F A C U L T É D E S S C I E N C E S D E L ' U N I V E R S I T É DT'l L I L L E 

POUR OBTENIR 

l e g r a d e d e D o c t e u r è s - s c i e n c e s n a t u r e l l e s 

par 

G o n z a s : u e D U B A R 
Licencié ès-sciences 

Préparateur à la Faculté libre des Sciences de Lille 

i" thèse - Etudes sur le Lias des Pyrénées françaises 
2" thèse - Propositions données par la Faculté 

Soutenues la Nnremhrp l!>3r> demnl lu Commisaion (J'ejameus 

M. C h . B A R R O I S , llemke (leriiistitut, Président 

MM. A. MALAQUIN 
P. B E R T R A N D E.raminntetirs 

1.1 L L E 

IMPRIMERIE CENTRALE DU NORD 
12, rue Lepelletier, 12 

1 9 2 3 



X J n i v e r s i t é e i e L i l l e 

F A C U L T É D E S S C I E N C E S 

Doyen 

Assesseur 

Doyen honoraire . . 

Professeurs honoraires 

Professeurs. 

M M . MAIGE . . . . 

MALAQULN . 

DAMIEN. 

HALLEZ , DAMIEN , 

RicoME, PETOT , 

CHATELET. 

BARROIS . . 

S W Y N G E D A Ü W 

GAMBIER . . 

PÉLABON . 

PASCAL . . 

C H A Z Y . . . 

B E R T R A N D . 

FOSSE . 

BRUHAT. . 

PHLIVOST . . 

I^AILLOT. . 

Botanique. 

Zoologrie générale et appliquée. 

Professeurs san.s rhaire .{ 

( 

Maîlre de Conférences . 

Secrétaire 

Secrétaires honoraires . 

PAHISELLE. . 

BÉGHIN. . . 

DEIIORNE . 

JOUXIAUX . 

CHAPELON . 

KAiirÉ DE FÉRIET 

PAUTHENIER . 

D O L L É . 

BOURY. 

GuiLLET, LEBRUN 

Géologie et Minéralogie. 

Physique etp^lectricité Industrielle. 

Mathématiques 

Chimie générale. 

Chimie appliquée. 

Calcul différentiel et intégral. 

Botanique appliquée. 

Chimie organique. 

Physique. 

Géologie appliquée. 

Physique expérimentale et radio­
télégraphie. 

Chimie physique. 

Mécanique rationelle et appliquée. 

Anatomie comparée et Biologie 
mari time. 

Chimie appliquée. 

Mathématiques. 

Mathématiques. 

Physquie. 

Hydrologie. 



Le sujet de cette thèse m'a été donné par A . Thévenin : j'ai été obligé de 

séjourner dans l'Ariège à la fin de la guerre ; Thévenin qui m'avait initié à la géo­

logie lors de mes études à la Sorbonne m'a conseillé d'étudier le Lias des Pyrénées, 

alors peu connu. Après la guerre, j'ai pu aborder ce sujet, et c'est à la Faculté 

libre des Sciences de Lille que j'ai poursuivi mes recherches paléontologiques et 

bibliographiques ; je suis heureux de dire ici toute la dette de reconnaissance que j'ai 

contractée envers M . l'abbé Delépine, doyen de la Faculté libre des Sciences dont 

les conseils et l'expérience m'ont grandement aidé. 

M . le Professeur Ch . Barrois, membre de l'Institut, s'est intéressé à mes 

travaux et m'a prodigué sa science et ses encouragements ; il m'a fait l'honneur 

d'accepter la présidence de cette thèse. Qu'il veuille bien agréer l'expression de ma 

profonde gratitude. 

M . Termier, membre de l'Institut, a bien voulu m'accepter, dans le Service 

de la Carte géologique, à titre de collaborateur auxiliaire ; j'ai pu ainsi étudier de 

façon détaillée le Lias de la feuille de Mézières. 

J'ai reçu de M . A . Lacroix, Secrétaire perpétuel de l 'Académie des Sciences, 

de précieuses indications" pour la continuation de mes recherches. 

M . Depéret, membre de l'Institut, m'a accueilli à la Faculté des Sciences de 

Lyon, et M . Roman m'a fait profiter de sa grande connaissance des faunes juras­

siques pour l'étude de mes fossiles des Pyrénées ; il m'a fait visiter aussi le Lias 

du Mont-d'Or lyonnais. 

Je suis heureux de leur exprimer toute ma reconnaissance. 

J'adresse aussi mes remerciements à M . Kilian, membre de. l'Institut, qui a 

mis à ma disposition les collections et la bibliothèque de la Faculté des Sciences 



de Grenoble, ainsi qu'à M . H . Joly qui a bien voulu m'aider dans la détermination 

de mes fossiles et m'a ouvert les collections de la Faculté des Sciences de Nancy . 

Grâce à l'autorisation bienveillante de M . Pain vin, professeur à l 'Ecole des 

Mines, j'ai pu parcourir, guidé par M . Laville, les séries de fossiles liasiques recueillies 

par de Verneuil en Espagne. 

M . Haug , membre de l'Institut, a bien voulu me laisser visiter les collections 

de la Sorbonne sous la conduite si obligeante de M . Bonnet. 

Je dois à M . Lemoine et à M . Mengaud d'avoir pu travailler à la Faculté 

des Sciences de Toulouse. 

M . Renier, directeur du Service de la Carte géologique de Belgique, a eu 

l'amabilité de me communiquer des fossiles liasiques de la province de Santander. 

Les recherches bibliographiques m'ont été grandement facilitées par M . P . Pruvost 

et M M . G. Dubois , Duparque, Dutertre et Abrard. Q u e tous veuillent bien rece­

voir ici l'expression de ma reconnaissance. 

Je tiens à remercier aussi M . Colin, professeur à l'Institut catholique de Paris^ 

qui m'a initié aux études de chimie, et M M . V a n O y e et Carpentier, professeurs 

à la Faculté libre de Lille, pour les renseignements qu'ils m'ont donnés en zoologie 

et en paléobotanique. 

Plusieurs de mes courses géologiques ont été faites en compagnie de mon ami 

M . l'abbé Ruffié, ancien professeur au Séminaire de Pamiers, qui m'a aidé par ses 

observations et par sa grande connaissance de la région montagneuse de l'Ariège., 

Mes recherches dans les Pyrénées ont été facilitées grâce à une subvention de 

la Caisse des Recherches scientifiques, et l'impression de ce travail est en partie 

assurée par la générosité de la Société géologique du Nord . 



I N T n O D L C T l O X 

Aperçu GÉOGRAPHKÍRE 

Les terrains liasiques longent les Pyrénées sur leur versant fran(jais d'W. en E., depuis 
rOecan jusqu'à la Méditerranée; ils se dirigent ensuite A-ers le N., jusqu'aux environs de 
Narbonne où s'arrêtera cette étude. Ils affleurent, au milieu des terrains secondaires, en 
bandes étroites, morcelées i)ar les plissements et les failles, entre les terrains primaires de 
la haute montagne au S., et le Tertiaire du bassin d'Aquitaine, puis, vers la Méditerranée, 
les massifs primaires des Corbières et de la Montagne Noire au N. 

Ces zones de Lias, perdues au milieu des puissantes formations jurassiijues et crétacóes, 
ne forment donc ])as une région, et même, malgré une certaine parenté de composition 
entre leurs formations de l'E. et de l'W., le contraste des climats atlantique et méditerra­
néen donne à leurs affleurements une allure toute différente. Ici, les calcaires et Jes dolo-
mies du Lias inférieur forment des garrigues desséchées par le.soleil de l'été et les vents 
de l'hiver; les marnes du Rhétien, du Lias moyen et supérieur sont cultivées et plantées 
de vignes. Là, l'humidité excessive fait croître partout une abondante végétation de bois 
et de pâturages. 

Il ne leur reste qu'un seul trait commun: leur peu de résistance à l'érosion. Sous les 
calcaires construits aptiens et ¡a dolomie jurassique, roches dures qui forment les som­
mets, viennent les trois assises du Lias, marneux à la partie sui)érieure, puis calcaréo-
dolomitique et bréchique, enfin marneux à la base, celle-ci reposant sur le Trias marneux 
et gypseux; aussi, les coui's d'eau, une fois qu'ils ont atteint le Lias, creusent leur lit 
jusqu'au Trias ou même jusqu'au Primaire. Les terrains liasiciues se monti-ent donc sur 
les flancs des vallées, dans les cols, et ils ne s'élèvent presque jamais jusqu'au sommet 
des montagnes. Us dépass'ent rarement 1.200 m. d'altitude, et seulement dans les départe­
ments de l'Ariège, de la Haute-Garonne, des Hautes et des Basses Pyrénées, où ils attei­
gnent même près de 2.000 m. au Pie Bergon. 

Aussi, en l'absence de toute unité structurale dans les affleurements liasiques, je les 
ai distribués dans trois régions hydrographiques (fig. 1) : 
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O C E A N 

A T L A N T I Q U E 

FiG. 1. — Carte schématique de la repartition des afilenrcments liasiques le long des Pyrénées 
et dans les régions voisiues. — Kchelle : 1 3.000 ООО 

Le Lias est représenté par les surfaces noires et les terrains plus anciens ( Primaire, Trias ), par les 
hachures verticales. 

RÉGION MÉDITERRANÉENNE (Bassin de l'Aude, de la Berre, de l'Agly, de la Tel et du Tech.) 

Le Lias des collines à l'W. de Narbonne se relie au N., par de petits îlots au milieu 
de terrains plus réceats, au Lias de Cruzy et de la feuille de Bédarieux et, par lui, au 
Lias de l'Aveyron. et de la région de Montpellier. Vers le S.W., on le trouve en petits 
massifs, à Boutenao, à Jonquières (lisière de la feuille de Careassonne), à Fontjoneouse, 
et dans la vallée de ia Berre jusqu'à Durban (feuille de Perpignan). Ces terrains, jusque-
là isolés au milieu de formations plus récentes, reposent ensuite, au S. de Durban, normale­
ment sur le Trias et le Primaire des Corbières. 

1" la région méditerranéenne, ((ui comprend les départements de l'Aude et des Pyro­
nées-Orientales, et dont les eaux s'écoulent à la Méditerranée ; 

2° le bassin de la Garonne qui recueille les eaux des déi)artemeuts de l'Ariège, de la 
Haute-(raronne, et d'une partie des Hautes-Pyrénées ; 

3" le bassin de l'Adour, qui déverse dans l'Océan les eaux des Hautes et Basses-Pyré­
nées, et d'une partie des Landes. 
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Un peu au S., à Saint-Jean-de-Barrou, une zone anticlinale au milieu du plateau 
crétacé se détache vers !e S.E., par Treilles, Feuilla et Fitou jusqu'à l'étang; de Leucate, 
tandis que la bande qui suit les Corbières se dirige au SAV. jusqu'à Tuelian (feuille de 
Quillan) et de là sur le versant méridional des Corbières jusqu'à Massac, au S. de Mon-
thoumet, où le Cénomanien, plus transgressif, la recouvre. 

A Tuchan, une autre bande s'en détacnc,orientée d'E. en W., et disparaît dans une 
faille qui la bordait au N., un peu au delà du pic de Bugarach. 

Une autre bande jjarallèle et plus niéri Jionaie, constituée par des terrains souvent 
métaraorphisés, part de la plaine de Perpignan à Baisas (feuille de Perpignan), entre dans 
la feuille de Quillan à Estagcl, et s'interrompt à l'W, de Latour de France par terminaison 
du synclinal de terrains secondaires au milieu du Primaire. Elle reparaît sur 10 k i l , au S. 
de Saint-Paul de Fenouillet. Toujours à l'W., dans le plateau de Sault, le Lias l)orde le 
massif primaire de Bessède, tandis que plus au S. un étroit liseré, qui domine d'abord les 
terrains primaires de la haute vallée de l'xiude, va se perdre dans les terrains métamorphiques 
au S. de Belcaire-dcnSault. 

Signalons encore, au milieu des massifs anciens, au S.W. de Perpignan, le Lias du 
petit bassin d'Amélie-les-Bains (feuille de Prados). 

RÉGION CENTRALE (bassîn de la Garonne et de ses affluents: l'IIcrs, l'Ariège et le Vicdessos, 
l'Arize, le Salat et le Lez, la Neste (vallée d'Aure). 

Dans le bass'n de l'Ariège, trois grands massifs primaires apparaissent au N. de la 
zone primaire de la frontière, au milieu des terrains secondaires: à l 'E. de l'Ariège, le 
.Saint-Barthélémy; à l'W., le massif des Trois-Seigneurs au S., et le massif du Prat-d'Albis 
au N. De nombreux affleurements de Lias se montrent tout autour de ces ma.ssifs; au S. du 
Saint-Barthélémy et du massif des Trois-Seigneurs, nous retrouvons la continuation de la 
« zone marmoréenne » méridionule, de Baixas, Estagel et Belcaire ; au N. du Saint-Barthé­
lémy, les terrains liasiques bordent le Primaire, mais ils n'atteignent pas l'Ariège; à l'W. 
de cette rivière, le Lias se montre dans le bassin de Tarascón et dans une série de lambeaux 
serrés entre le massif des Trois-Seigneurs et le Prat-d'Albis; plus au N., une troisième 
bande liasique s'étend de Lavelanet, à Foix et Saint-Girons, au N. du bassin crétacé de 
Nalzen et du massif du Prat-d'Albis. 

Ces trois zones se rejoignent à l'W. du Salât, auprès de Saint-Girons. Le Lias méta-
morphisé n'est plus cantonné alors dans les affleurements méridionaux, mais apparaît lo­
calement au N. comme au S., jusqu'à la Garonne. 

Entre la Cíaronne et la Neste, le Lias perd de son importance, et atteint l'.Vdour dans 
le faisceau de plis des terrains secondaires métamorphiques de Campan, au S. de liagnères-
de-Bigorre. 



g A P E R Ç U GÉOORAPHIQUE 

R É G I O N ATLANTIQUE OU BASSIN D E L'ADOUR (Adour, Gavc de Pau, vallées d'Ossau, d'Aspe 
et du Saison, Nive). 

Les affleurements liasiques ne s'étendent pas lieaucoup à l 'E. de l'Adour; ils dispa-
rais-seut au milieu des plis serrés du Crétacé jusqu'au Gave de Pau. Nous retrouvons le 
Lias dans un anticlinal au S.W. de Lourdes (vallée de la Génie-Braciue), puis à l'W. de 
la vallée d'Ossau ; du S. au N., il se montre en trois bandes à la vallée d'Aspe, puis en affleu­
rements discontinus jusqu'après la vallée du Saison, où il eontourne un massif crétacé qui 
s'étend ju.squ'à Saint-Jean-Pied-de-Port (vallée de la Nive) . Il ne semble pas qu'il y ait ou 
de métamorphisme dans le Lias du bassin de la Nive. 

Le Lias de la haute Bidassoa (Espagne) est la continuation, au-delà de la frontière, du 
Lias des Pyrénées basques françaises. 

Au N. de Saint-Jean-Pied-de-Port, le Lias apparaît encore autour du massif du Labourd. 
,1 ai aussi reconnu son existence, au S. de Dax, à Saint-Pandelon. 



H I S T O R I Q U E 

D e p u i s le d é b u t du sièele dernier, tant de Géo logues ont parcouru en tous sens la cha îne 
des P y r é n é e s que l a répart i t ion du L i a s , te l le que j e l 'a i donnée, est, d a n s son ensemble , 
assez exactement représentée sur les cartes géo log iques actuel les . L e s t r a v a u x où il est 
quest ion de ce terrain sont en très g r a n d n o m b r e ; l eur bibliogra])hie a été dressée si com­
plète dans le M é m o i r e d e M. C a r e z ( l ) q u e je me bornerai , dans cet h is tor ique a u x ou ­
vrages q u i ont apporté des préc is ions n o u v e l l e s à la s trat igraphie de cet étage. 

I l y a p r è s d ' u n siècle, en 1827, D u f r é n o y (2) d o n n a i t ,1e p r e m i e r u n e c o u p e des 

te i - ra ins j u r a s s i q u e s des P y r é n é e s : 

Ahsise inférieure du calcaire dolomitique qui paraît correspondre aux sables de l'Oolitlie 
inférieure. 

.^.rgile micacée passant à un grès à Amm. planorhis. 
Dolomie qui a l'apparence d'une brèche à la partie inférieure. 

LEYM EEI E (3), en 1856, é tud iant les terra ins de la H a u t e - G a r o n n e , observait u n e imc-
cess ion a n a l o g u e q u ' i l p r é c i s a e n 1 8 5 8 - : 

Calcaires bitumineux, girraus, du Jurassique moyen. 
hiAS suPKRiEUB : Caloaires impurs et calcschlstes gris foncé: Belcmnitcs, Gryphwa 

MaccuUochii, Terebratula ovum, T. ImlJata. 
Schistes terreux gris, devenant jaunâtres par action de l'air: Avivi. Dunkuni, 
Teiehnitula, PHcatula^ Cidaris moraldina. 

LIAS IKDÉTEEMINB : Calcschlstes noirs, 
Calcaires noirs avec veines apathiques blanches. 
Calcaire gris-clair en partie rubané, 
Brèches pâles à petits éléments unicolores. 

Calcaires jaunâtres, cellailalres ou cariés, en partie dolomitiques. 

L e y m e r i e a v a i t a u s s i recuei l l i les fossi les su ivant s : Amm. planicosta, A. Davoei ( C a n a l 

(1) L. CAREI [54 4 59]. 
(J!) DL'FRÉNOY [99]. 
(3) LEVMERIB [iSO-m]. 
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(1) D'Archiac [4]. 
(2) NoGUÈs [180]. 
(3) PouKCH. in d'AucHiAC fo]. 
(4) Capellini [40]. 
(o) Mag.NAN [i63]. 
(6) E. Frossard (lâOj. 
(7) HÉBEJiT [ 124], 

-de la N e s t e à R e b o u c ) , Pecten aequivalvis, P. simplicasta, Gnjpliaca cymhiutn-, G. Maccul'o-
cMi, Terebnitula punctata, e t c . . (Moii tos( |u ieu, A r i è g e ) , Terehratida punctata, T. quadri-
fidn, T. oi-ni1hocepha,\t, T. hullata, T. varians ( M o n t a g n e S a b i t - S a u v e u r , i ) rès d e F o i x ) , 
Amm. biffons, Bclemnites tripitrtitus, Trochm duplicatus, Terebrafuhi cynocephala, Pecten 
ac^uivalvis, Nucuhi Hmismanni ( r ég ion des C o r b i è r e s ) . 

L e L i a s m o y e n et s u p é r i e u r é t a i t d o n c r e c o n n u d a n s la m o i t i é o r i e n t a l e d e s P y r é n é e s . 

E n 1859, d'Akciiino ( l ) i n d i q u e les d i f f é r e n t e s ass ises d u L i a s d a n s les C o r b i è r e s , avec 
(pie lques gi .sements d e fossiles de ce t t e r é g i o n , et d e l a M o n t a g n e S a i n t - S a u v e u r à F o i x . 

A p r è s q u e l q u e s t â t o n n e m e n t s , Noguès(2), e n 18(12, é t a b l i s s a i t d e la f a ç o n s u i v a n t e , l a 

c o m p o s i t i o n d u L i a s d e l ' A u d e : 

L'Ooi.iTHK siPKRiKUR manque. 
Oor.iTiiK inVéuiicur : Calcaire grisâtre ou noirâtre, compacl ou carié, fétide, sans fossiles. 
ToAKtiKN : Calcaire gjris, veiné de blanc, parfois avec silex, ou en plaquettes, passant à 

un calcaire argileux, avec RliynchonfUa variahilif!, Tcrchratula perovtiHs. 
Marnes noires passant latéralement à des gypses: Avim. Mfron-i, A. radians, etc.. 
Calcaire bleuâtre ou noirâtre se délitant parfois en marnes: GrypTtara Macullocliii. 

Li.ssira : CaJcaire bleuâtre, parfois jaunâtre ou rougeâtre en .surface: Pecten aeguivalviti. 
Tcrehratula numismalvi, Amm. Davoei, A. Bechei, A. fimliriuius, A. margantutus. 
Marnes grises à débris de Bélemnites. 
Calcaire noirâtre à Rhynclionella tetruedru, Ith. limo.ia. Tcrcbiatuta sulipunctata, 

Amm. fimlxriafus, A. Bechei. SiNKMUKiKN : Calcaire ferrugineux et calcaire magnésien, grès, dolomie Inférieure. 
Marnes, gypses, dolcmies. 

L ' a b b é PouECH (3) d é c o u v r a i t d a n s l ' A r i è g e , e n 1865 , le R h é t i e n à Avicula contorta, 
s u r m o n t é d e c a l c a i r e s h PUcatula intusstriata. C ' é t a i t la p r e m i è r e fois q u ' o n s i g n a l a i t cet 
é t a g e foss i l i fè re d a n s l es P y r é n é e s . 

Capellini (•*), en 1866, c i te à son t o u r Plicatula intusstriata e n i u m a c h e l l e s d a n s la 
B a r o u s s e et à Sain t -Cf i rons , et u n a n p l u s t a r d , Magnan (5) r e t r o u v e d a n s les C o r b i è r e s , en 
c o n c o r d a n c e p a r f a i t e s u r le T r i a s , le R h é t i e n à A\ncula contorta et Plicatula intusstriata. 

E n 1867 , E . Frossard (6) r ecue i l l e p r è s d e B e a u d é a n , a u S. de B a g n è r e s , d a n s le 
va l l on d e S e r r i s , Amm. brevissimn et A. Begnardi, d a n s u n c a l c a i r e .schi.sto'ide, i m j j a r f a i -
t e m e n t oo l i t h ique . 

L ' é t u d e d u L i a s d u P e c h S a i n t - S a u v e u r , à F o i x , est r e p r i s e en 1867 p a r Hébert (7) 
q u i e n d o n n e u n e c o u p e t r è s e x a c t e : 
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(1) Bi.iicHBK [3o] 
(2) MACXNAX [107]. 
(8) MAGNAN [168] . 
(4) SKIGNKTTE [198). 

(5J LBYMKRIK [157] . 

Calcaire marneux bleuâtre ou gris alternant avec dt-s marnes schisteuses, peu fossilifères. 
Calcaire marneux schistoïde, sableux, jaune ou gris, avec nombreux fossiles du Lias 

moyen : Amm. Jamesoni, O-ntrea cymhium, Spirifeiina, Terchratula punctatu, 
T. mbovoides T. comuta, etc.... 

Calcaire très compact, lithographique, différant essentiellement des calcaires du Lias 
moyen. 

Brèche bitumineuse. 
Calcaire compact. 
Eboulis. 
Argiles schisteuses et calcaires gris. 
Calcaires bleus (lufralias à Avic. contoita ?). 

S u r le f l a n c N . d e l ' a n t i c l i n a l d u S a i n t - S a u v e i u - , H é b e r t i -econnaît , s u r le L i a s m o y e n 

l)eu foss i l i fère , u u c a l c a i r e c o m p a c t l i t l i o g r a p l i i q u e avec l i t s a r g i l e u x t r è s m i n c e s i n t e r c a l e s , 

et avec fossi les t r è s r a r e s . 

E n 1870, BLEICHER ( l ) p u b l i e q u e l q u e s c ou])es ])r iscs d a n s l ' W . d e l ' A r i è g e e t l a H a u t e -

G a r o n n e ; il s ' e s t i n s p i r é , p o u r l ' é t u d e d u L i a s d e ces r é g i o n s , d e s t r a v a u x d e L e y m e r i e e t d e 

M a g n a u . 

L e J u r a s s i q u e des P y r é n é e s c e n t r a l e s f r ança i se s , c o m p r e n d , d ' a p r è s MAGNAN ( 2 ) ( 1872) , 

les t c i 'mes s u i v a n t s : 

OoLiTHKjuE : Calcaire, calcschlstes et dolomies, à Uicoius et nérinées. A la base, calcaire 
noir-b'.euâjtre à Teicbiatulu perovalis. 

i,i.\s SUPÉRIEUR : Schistes noirâtres à A. hifrons. 
LIAS MOYEX : Calcaire marneux à nombreux fossiles: Giyphuca MaccuUochii, Pccteii 

aeguiv-alvis, Terebratula Jatibei-ti, T. suhpunctata, etc... Au-dessus et au-dessous, 
dolomies et calcaires fétides. 

L I A S INFÉKIEUR : Brèches calcaires et dolomitiques, cargneules, calcaire rubané. 
INFKALIAS : Plaquettes de calcaire compact à Plicatukt intusulriata. 

L e m é m o i r e p o s t h u m e d e MAGNAK (3), d a t é d e 187-1, p r é s e n t e u n e te l le con fus ion d a n s 

les l i s tes d e fossi les et d a n s les h o r i z o n s l i tho logique j i d u L i a s q u ' i l est , d e ce f a i t , p e u 

u t i l i s ab le . 

SEIGNETTE ( 4 ) r e p r e n d , ^en 1880, l a c o u p e d u P e c h S a i n t - S a u v e u r , d o n n é e ] )ar H é b e r t , 

13 a n s p l u s t ô t ; g r â c e a u x nouve l l e s p r é c i s i o n s q u ' i l y a j j po r t e , c e t t e coui)e est la p l u s 

e x a c t e d e cel les q u e l ' o n a i t f a i t e s de ce t t e m o n t a g n e , j u s q u ' i c i . 

L E Y M E R I E ( 5 ) rect if ie , en 1881 , ses c o u p e s d u L i a s d e l a H a u t e - G a r o n n e , où i l d i s t i n g u e 

p r è s d ' A s p e t : 
JURASSIQUE : Calcaire et dolomie fétide. Schistes noirâtres bien réglés avec quelques 

bancs calcaires. 
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(1) STUART MENTRATH [210]. 
(2) Réunion extraord à Foix [205]. 
(3) GooRDON et de GHAMMONT [123]. 
(4) SIX [202]. 
(5) C. DE LACVlVfER [139]. 
(6) ViouiEB (240] . 

E P I I . I A S : Calcschlstes gris à Gryphaea sublobata, lihyncnonella épUlaUna, 
L1A.S : Schistes plus noirs. 

Calcaire gris un peu terreux; Belemniten^ Pvctcn, Terebratulth 
Schistes liasiques teirreux, typiques. 
Calcaire compact, gris, rayé), etc 

L a m ê m e a n n é e , M. Stuart-Meîîte.\th l ' i ) s i g n a l e l ' e x i s t e n c e d u L i a s nioj^eii à b r a -
c l u o p o d e s à S a r e , et p l u s t a r d , a u S. d e C a m b o et e n t r e H o s t a et J l e n d i v e ( B a s s e s - P y r é ­
nées) . 

L a R é u n i o n d e la Société géologique de France, à Foix (2), e n 1882, a p p o r t e d e n o u ­

v e a u x d o c u m e n t s s u r le L i a s de l ' A r i è g e . L ' l u f r a l i a s f o u r n i t à C a p e l l i n i des Bactrylliwn 
c o m m e en I t a l i e , à la B a s t i d e de S é r o u e t à l ' W . d e R i m o n t . O n a d m e t q u e d a n s le b o m ­

b e m e n t d u P e c h S a i n t - S a u v e u r où l e L i a s m o y e n est r e p r é s e n t é , l e L i a s s u i j é r i e u r est en­

core d o u t e u x ; les d i v e r s é t a g e s : B a j o c i e n , Bathonien ,* Oxfo rd ie i i , m a n i j u e n t , ici , c o m m e d a n s 

t o u t le r e s t e d u d é p a r l e m e n t ; la do lomie f é t i d e est d ' â g e c o r a l l i e n ( H é b e r t ) . A u P e c h d e 

F o i x , il et! est à p e u p r è s d e m ê m e ; t ou t e fo i s , M a r c e l B e r t r a n d c ro i t a v o i r r e m a r q u é , e n t r e 

les couches l i a s iques e t l a do lomie s u p é r i e u r e , d e s assises foss i l i fè res (MytUus) d ' a i l l e u r s 

p e u épa i s ses (Ba joc ien ou B a t h o n i e n ? ) . L ' a b b é P o u e c h fa i t c o n n a î t r e la c o m p o s i t i o n d u L i a s 

d a n s le mass i f c a l c a i r e d e T a r a s c ó n . 

E n 1883 , M M . Gourdon et de Grammont ( 3 ) p a s s e n t e n r e v u e q u e l q u e s f a u n e s l i a s i q u es 

recue i l l i e s p a r L e y m e r i e ou p a i ' e u x - m ê m e s d a n s la H a u t e - G a r o n n e et d é t e r m i n é e s p a r d e 

L a p p a r e n t et M. D o u v i l l é ; e t en 1884, M. S i x (*) d é c r i t u n e r o c h e à j j e n t a c r i n e s d e ce t t e 

r é g i o n , q u ' i l r a j ) p o r t e a u L i a s i n f é r i e u r . 

E n 1884, p a r a î t a u s s i la t hè se d e C. de Lacvivier (5) s u r le C r é t a c é d e l ' A r i è g e . E n 
ce q u i c o n c e r n e le L i a s , cet a u t e u r o b s e r v e q u e les o p h i t e s d é c o m p o s é e s d e l a r o u t e d e F o i x 
à S a i n t - G i r o n s p a r a i s s e n t a v o i r dis lot iué l ' I n f r a l i a s et en a v o i r e m p â t é les d é b r i s : el les l u i 
s e r a i e n t p o s t é r i e u r e s . A l a p a r t i e s u p é r i e u r e d u L i a s m o y e n à Spiriferina et Terebratula 
punctata: c a l c a i r e j a u n â t r e à Mytilus e t n é r i n é e s . L e L i a s s u j i é r i e u r est I j eaucoup m o i n s 
i m p o r t a n t ; d a n s la r é g i o n d e S a i n t - G i r o n s : c a l c a i r e s c h i s t e u x n o i r â t r e e t m a r n e s à Amm. 
radians, e t Rhynchonella cynocepJiala. 

Viguier (6) p r é s e n t e sa thèse , e n 1887, s u r le d é p a r t e m e n t d e l ' A u d e o ù il a d m e t d a n s 
le L i a s , u n e success ion d ' a s s i s e s u n p e u d i f f é r e n t e d e celle q u e i ) roposa i t N o g u è s . A i n s i , il 
n e m e n t i o n n e p a s l ' e x i s t e n c e d e m a r n e s d a n s le L i a s i e n , m a i s il d é t a i l l e t r è s e x a c t e m e n t 
la s é r i e des couches i n f é r i e u r e s d e cet é t a g e et d u S i n é m u r i e n . L ' H e t t a n g i e n e t le R h é t i e n 
s o n t aus s i b i e n s é p a r é s d u T r i a s . L e L i a s d e l ' A u d e a, d ' a p r è s V i g u i e r , u n c a r a c t è r e m é d i ­
t e r r a n é e n . 
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(1) .lAcgioT 0 8 ] . 
(2) SEIXKS [200] et [199J. 
(3) HOUSSKL [101]. 
(4) Lacroix [131]. 
&] Lacroix [132]. 
(U) Stl-aBt Mk.nte.yth [221] et [220]. 

E n 1888 , Jacquot ( l ) c ro i t r e t r o u v e r sur t o u t e la l o n g u e u r d e s P y r é n é e s , l ' e x i s t e n c e 

d u M u s c h e l k a l k (ca lca i res et do lomies) d o n t beaucoup) d ' a f f l e u r e m e n t s o n t é t é r e c o n n u s de ­

p u i s lo r s d ' â g e l i a s ique . 

D a n s s a t l ièse (1890) , s u r les B a s s e s - P y r é n é e s et les L a n d e s , Seunes (2) d o n n e le 

p r e m i e r u n e c o u p e d u L i a s des P y r é n é e s occ iden t a l e s , q u ' i l a v a i t d é j à e squ i s sée e n 1 8 8 7 : 

BAjocira : Calcaire marneux compact, puis marnes grises e t calcaires marneux : 
LuAwiyia Murchisonm', Htcphunoceras nubcoronutuni., Ancylocerus uiiniiIrUum, Pecten 
pumilics, Posidmwmvu alpina. 

ToAKuiEN : Calcaire marneux et marnes noirâtres à ammonites: H. liifrons, H. serpen-
tinum, H. uatmse, Pecten pumiltis. 

LiASiEN : Calcaire marneux et marnes noirâtres: Amm. ibex, brachiopodee. 
I\FKALiA.s : Calcaires à Tunitella meUiiiia (Ascaln^ Saint-Pandelon). 

L a t h è s e d e M. Roussel (3) p a r a î t en 1 8 9 3 ; son t r a v a i l q u i t r a i t e d u v e r s a n t N . d e s 

P y r é n é e s f r a n ç a i s e s à l ' E . d e la G a r o n n e , p o r t e s u r t o u t s u r le C r é t a c é e t le P r i m a i r e . I l 

a c e p e n d a n t d o n n é b e a u c o u p d ' i n d i c a t i o n s s u r d e n o u v e a u x g i s e m e n t s d e L i a s . Ce t é t a g e , 

p a r f o i s e n t i è r e m e n t r e m p l a c é p a r d e s ca lcsch i s t e s se m o n t r e h a b i t u e l l e m e n t c o n s t i t u é d e la 

f a ç o n s u i v a n t e , sous Içs do lomies e t les c a l c a i r e s d e l ' O o l i t h i q u e : 

ToARCiEN : Marnes noires à Thocorputlius muctra, Oryphaea ilaccuUoc'hn. PoHidonomya 
Bronni, Lioceras compluiiatum. Ces marnes passent latéralt>mient aux dolomies. 
Calcaires marneux et marnes noires à Or. Maccullochii et HilcL hifrwtx. 

CuAKMouTHiEN : Calcaires en bancs rouilles à l'air, très souvent criblés de fossiles : 
Polym. Jamesoni, Bclemnitex, Grypliuea ci/nibium, TerehnituJa mihpunctuta. Cet 
étage est remplacé par des mamee à ItJii/ncTioneUa tetruedru et Pecten aequivalvis 
dans la région orientale et dans les environs de Saint-Girons. 

LIAS I N F É R I E U K : Brèche dont les fragments proviennent des calcaires sous-jacents 
agglutinés par un ciment calcaire ou dolomitique qui existe parfois seul. 
Gros banc de calcaire rubané (environs de Foix). 

KnKTiEN : Calcaires en plaquettes et oollthiques à Aviculu contorta; ils alternent avec 
des tufs et des nappes d'ophite, notamment entre l'Ariège et le Salât. 

E n 1895 , M . Lacroix (*) a d m e t , d a n s les c a l c a i r e s m a r m o r é e n s l i a s iques d e l ' A r i è g e , 

l ' e x i s t e n c e d e d e u x t e r m e s p r i n c i p a u x : c a l c a i r e s g r i s ou n o i r s a l t e r n a n t avec des sch i s t e s 

{Pecten aeqiiivulvis, a u P o r t d e Sa le ix ) ; b r è c h e ca l ca i r e r e n f e r m a n t d e s f r a g m e n t s d e s 

r o c h e s a n c i e n n e s lu i s e r v a n t de s u b s t r a t u m (L ia s i n f é r i e u r ) . 

M. L a c r o i x (5) a b o r d e auss i , e n 1896, l ' é t u d e p é t r o g r a p h i q u e d u t u f é r u p t i f d e S é g a l a s 
( A r i è g e ) , p o s t é r i e u r à l a zone à Avicua cow^orfa et a n t é r i e u r à la b r è c h e d u L i a s i n f é r i e u r . 

M. Stuart-Menteath (6) d é c o u v r e , e n 1898, à S a i n t - J e a n - P i e d - d e - P o r t , le M u s c h e l -
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(1) Do.NC.iKfX 177]. 
(2) BRESSON [36]. 

(.S) DKPÉHET [7i|. 

(4) 0 MR.NOKI. fl73). 
(o) CARI-.Z [">i et [TM]. 

(0) RoiisSKi, [194]. 
(7 li'OrRNlF.K 109-110-111]. 

k a l k foss i l i f è re [Linyula ienuis.mna) e t l u i r a i i p o r t e les caU-aires i n t r a i i a s i c iue s d e S e u n e s . 

E u 1 9 0 3 , M. DoNCiEUX ( i ) , d a n s u n c h a p i t r e d e sa t h è s e , r e p r e n d , a p r è s V i g u i e r , 

l ' é t u d e d e la sé r ie l i a s i q u e d e s C o r b i è r e s o r i e n t a l e s . C o n t r a i r e m e n t à V i g u i e r , i l a d m e t ici 

l ' a b s e n c e d u S i n é m u r i e n , c o m m e M . B R E S S O N (2) l ' a v a i t figuré e n 1897 s u r l a f eu i l l e d e 

C a r e a s s o n n e ; il r a p p o r t e à l ' I I e t t a n g i e n les d o l o m i e s g r i s e s , et a u C h a r i n o u t h i e n i n f é r i e u r 

les d i t f é r e n t e s ass ises c a l c a i r e s q u i l e u r Buecèdent ; i l r é d u i t b e a u c o u p a u p ro f i t d u L i a s 

l ' i m p o r t a n c e d e l ' é t a g e o o l i t h i q u e , p r i n c i p a l e m e n t s u r l a feu i l l e d e N a r b o n n e . 

A u S. d e ce t t e r é g i o n , a u p r è s d e Ca lce , M . DEÏ^ÉRET (3) obse rve l a c o m p o s i t i o n .sui­

v a n t e d u L i a s : 

ToARciKX : Marnes schisteuses. 
Calcaire marneux et mames rosées à H. bifions. 

C H A R M O U T H I K N : Calcaire compact grls-molr ou rougeâtre, à Bclemnites. 
Calcaire gréseux ou compact, siliceux, à pentacrines. 
Calcaire franc, gris bleuâtre, à encrines rondes qui ressemble fort au Dévonien 

•de la vallée du Tech^ mais qui doit être rangé dans le Liaa, vu l'existence 
de pentacrines. 

L I A S I N F É R I I O J R : Dolomies et calcaires dolomitiques de teinte sombre. 

L e L i a s d ' E s t a g o l , c o n t i n u a t i o n d u L i a s d e C a l c e , a p a r u à M. MENGEL (4) d e m ê m e 

c o m p o s i t i o n ; d e p l u s , il a t r o u v é le R h é t i e n avec s o n asi)ect t y p i q u e à l ' W . d u p l a t e a u d e 

L a t o u r - d e - F r a n c e . 

A c e t t e é p o q u e (1903-1904) , p a r a i s s e n t les d e u x p r e m i e r s f asc icu les d e la C é o l o g i e d e s 

P y r é n é e s f r a n ç a i s e s , d e M . CAREZ (5) ; le r é s u m é en s e r a d o m i é p l u s lo in . 

C e s t à ce m o m e n t aussi q u e M . R O U S S E L (6) r é s u m e la s t r a t i g r a p h i e d u L i a s d u S. d e s 

P y r é n é e s , et d e s P y r é n é e s b a s q u e s , oti on t r o u v e , a u m i l i e u des c a l c a i r e s m a r n e u x à Jlihl. 

hifronn e t / / . ludenxe, u n e c o u c h e à Pecten aeqnivalvis. 

E n 1905 , 1907 e t 1908 , M . F O U R N I E R (7) f a i t c o n n a î t r e , e n t r e les va l l ée s d ' A s p e e t d e 

la N i v e , l a c o m p o s i t i o n d u J u r a s s i q u e q u i est p e u d é v e l o p p é et i n c o m p l e t : 

.TrRASsiQUK MOYKN : fossilifère et oalcaréo-mameux à l'W., dolomitique à l'E. 
r!A.iociE.\ : Calcaire, marneux ou bréchoïde, à Belemnopxis caiialiciilatus. 
TOARCIEN : Calcaires très marneux à Harpoceratidés: H. hifrons, H. aiilcnsin, Mrgu-

tenthin cf. tripartifus. 
CTIARMOUTHIEN : Calcaire moins marneux, extrêmement riche en fossiles: AHM». du 

groupe de A . normunnUinus, au sommet, Pseudopectcn tieguivalvi.t. 
SixÉMUKiEN : Calcaire un peu dolomitique, et brèches; au sommet, Ecliioccriifi rari-

tostatum. 
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Tkias : Marnes irisées contemporaines d'éruptions opliitiques, associées à des calcaires 
dolomitiques à lingules, ei à des grès feldspathiques versioolores. 

M . PouKNiER (1) (1906) , insiste s u r la discordance stratigrapliitiue du calcaire crétacé 
des C a n o n s sur le P r i m a i r e , par conséquent sans interiwsition de L i a s . 

M . Carkz (2) , e n 1909 et e n 1910, ajoute quelques données à la connaissance du L i a s 
dans le jjays basque (feuille de M a u l é o n ) . L e L i a s inférieur comprend, d'après lui, des 
calcaires cargneuliques et eomi^acts, quelquefois dolomitiques ou bréelio'ides, épais seule­
ment de quelques mètres à L e c u m b e r r y et J3ussunai4ta. L e L i a s moyen est marneux à l ' E . , 
calcaire à l'W. L e L i a s supérieur, inséparable du L i a s moyen, renferme quelques fossiles 
dans la partie orientale de la feuille (//. bifivns, Rhynclionella epUiasina, signalés par 
M . B r e s s o n , au pic B e r g o n ) . 

E n 1907, M. L . Bertrand (3) ja, mis en X'elief quelques traits de la stratigraphie du L i a s 
pyrénéen. I l rapproche le R h é t i e n de P o i x et des C o r b i è r e s du R l i é t i e n provençal ; cet 
étage supporte le L i a s caicaire et le L i a s schisteux comme dans les chaînes subalpines. L e s 
dolomies fétides jurassiques sont particulières à la région pyrénéenne, et ont une certaine 
analogie avec les dolomies du J u r a s s i c i u è moyen des Caus se s . O n peat considérer la zone 
pyrénéenne de dépôts jurassiques comme une dépendance du géosynclinal subalpin. L e s 
dépôts liasiques ne se sont pas étendus entre le massif de M o n t h o u m e t et la M o n t a g n e 
N o i r e . I 

M. L . Bertrand aborde ensuite les questions q u i se rattachent aux calcaires mar­
moréens et à leurs roches éruptives. L e s calcaires marmoréens situés primitivement a u 
centre du géosynclinal secondaire, ont été soumis, là, en profondeur, à l'action des fume­
rolles d'un magma granitique. L a production des roches basiques (Lherzolites, ophites) ne 
serait qu'un c a s i)articulier et le terme extrême du métamorphisme des couches secondai­
res ( 4 ) . 

M. LoNGCHAMBON (5) reprend ces études, en 1 9 1 1 ; il montre que les produits fumerol-
liens n'ont été arrêtés que'par les sédiments argileux (L ias supérieur, A l b i e n ) , avec for­
mation de minéraux, tandis que les sédiments uniquement carbonates semblent éminemment 
perméables et se combinent à peine avec cette fumerolle. L a Ll ie rzo l i t e est l e produit de la 
digestion graniti(iue des dolomies jurassiques. Les roches basiques plus ealciques (ophites, 
etc..) représenteraient le faciès métamorphique du L i a s , primitivement calcaréo-dolomiti-
que. Q u a n t à l'origine de tous les minéraux sodiques si répandus dans cette région, il fau­
drait l'attribuer à la présence du T r i a s salifère à la base du S t e o n d a i r e . 

D a n s d'autres notes, LoNGCHAMBON (6) dit que les fragments calcaires des brèches d u 

(1) FOUK.MER. 

(2j CAHEZ [59] et [60]. 

. (3 L . BERTHAXn [SO]. 
(4) L . BERTRAND [20], p. 145 

{O) M. LONGCHAMBO.N [158]. 

[6) M. LONCiCHAMBON ldl-1021. 
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(1) CAREZ [o6-57-bS-S9]. 
(2) CARKZ [631. 

(3) G. DLBAH [89 à 98] . 

L i a s son t e m p r u n t é s s u r t o u t a u C a r b o n i f è r e . D u r a n t le T r i a s , le R h é t i e n , le L i a s , e n d e h o r s 

d e s a p p o r t s d e c a l c a i r e p r é e x i s t a n t , le c a r b o n a t e q u i se p r é c i p i t e est d e la d o l o m i e ; les 

d é p ô t s d e do lomie s u c c è d e n t a u x g r a n d s b o u l e v e r s e m e n t s o r o g é n i q u e s . 

E n 1905 , 1906, 1908 e t 1909, p a r a i s s e n t q u a t r e n o u v e a u x fasc icu les d e la Géo log ie d e s 
P j^rénées f r a n ç a i s e s , p a r M . CAREZ ( l ) . E n 1 9 1 2 (2) , il e n d o n n e u n r é s u m é où s o n t con­
densés , avec .ses o b s e r v a t i o n s p e r s o n n e l l e s , l es p r i n c i p a u x t r a v a u x d e s a u t r e s G é o l o g u e s 
l )y rénéens . Voici les c o n c l u s i o n s d e son é t u d e , c o n c e r n a n t le L i a s e t le B a j o c i e n : 

B A T H O N I K N - B A J O C I E N : Marnes et calcaires à Luduiyw Miircliisonae, Amm. Parkinsoni^ 
Bclemnites cunaliculatux. A l'E. du méridien de Lourdios: dolomies. Dans la région 
orientale, la dolomie est associée à des calcaires marneux et des calcaires à silex. 

TOARCIKN : Dans .l'W. des Pyrénées: calcaires marneux noirâtres à H. Hfron», H. Levi-
.wni, H. aalonsis, Belemnites tnpurtiiuis. Dans le centre des Pyrénées, marnes peu 
distinctes et de faible puissance, qui redeviennent fossilifères et atteignent 50 m. 
d'épaisseur près de la Méditerranée où elles renferment des calcaires marneux, et 
H. hifronn. H. radians, Beienmites fripartitus, Turbo «ubdupUcatiis, etc.... 

C H A R M O U T H I E N : Calcaire marneux noirâtre à l'W., à Ainrn. Losconili, Pecten uequivatvis. 
Terebratula xubpiinctntu. Au centre des Pyrénées: marnes grises et calcaires jaunes 
à té.rébratules et belemnites, qui deviennent plus fossilifères dans l'E. (100 m.) : 
A. margaritatuK, A. spinatus, Pecten aequvvalvis, G-rypluiea cymbium, Terebratula 
subpvmctata. 

S I N É M U R I E N et HETT.\NGII-:N : Dans l'W. des Pyrénées: calcaires comi>acts et brèches 
qui s'épaississent vers le centre des Pyrénées (300 m;.). Dans l'E.: calcaires gris clair, 
dolomitiques, calcaires à silex, dolomies foncées. 

I N F R A L I A S : Calcaires compacts en lits minces et réguliers. Dans l'W. des Pyrénées : 
Turriiella meluniu. Us deviennent dolomitiques, puis il s'y intercale (partie orientale 
des Pyrénées) des marnes vertes et des lumachelles à Avienla conforta, PUtxitula 
intitsutriatu. 

D e p u i s 1920 (3) j ' a i p u b l i é q u e l q u e s n o t e s s u r le L i a s d e l ' A r i è g e , le L i a s et le J u ­
r a s s i q u e d e N a r b o n n e , et s u r le C r é t a c é ( p r é c é d e m m e n t r a p p o r t é a u L i a s ) d u S. d e L o u r d e s . 

« 

I l l ' ésu l te d e cet h i s t o r i q u e q u e d e u x r é g i o n s o n t a t t i r é s p é c i a l e m e n t l ' a t t e n t i o n des 
g é o l o g u e s : l ' A r i è g e et la ba s se va l i ée d e l ' A u d e . M a i s , m ê m e là , i l a s u b s i s t é u n e c e r t a i n e 
con fus ion a u s u j e t d e l ' a t t r i b u t i o n d e s t e r r a i n s à c h a c u n d e s é t a g e s d u L i a s , m a l g r é 
l ' e s sa i d e m i s e a u p o i n t d e M . C a r e z . 

L a p a r t i e i n f é r i e u r e d u L i a s , o u le L i a s ca l ca i r e , n ' a f o u r n i d e f açon c e r t a i n e q u e 

q u e l q u e s fossi les r h é t i e n s . L e L i a s m o y e n e t s u p é r i e u r , d e p l u s e n p l u s m a r n e u x , ' n ' e s t 

c a r a c t é r i s é q u e p a r q u e l q u e s a m m o n i t e s , e t d ' a u t r e s fossi les, d e n i v e a u x d i v e r s , p r e s q u e 

t o u j o u r s m é l a n g é s d a n s les m ê m e s l i s tes . B e a u c o u p d e d é t e r m i n a t i o n s de ces fossi les é t a i e n t 

à r é v i s e r . 
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A u s s i , b i e n d e s q u e s t i o n s r e s t a i e n t à r é s o u d r e d o n t voic i les p r i n c i p a l e s : 

Le Rhétien et l'Hettangien, fossilifères dans VE., existent-ils dans l'W. des Pyrénées'? 
N'ont-ils pas été confondus, dans le pays basque avec les calcaires triasiques à lingules ? 

Faut-il rapporter au Trias, à l'Hettangien, au Lias inférieur ou au Lias moyen les 
dolomies cahareuses et les calcaires rubanés, dont l'attiibution change avec les auteurs 
et avec les régions ? 

Quelles sont les zones d'ammonites représentées dam le Charmouthien et le Toaroien f 

Quel est l'âge delà base de la dolomie jurassique? descend-eUe parfois jusque dans 
le Lias comme le pense M. Roussel ? 

Y-a-t-il des variations de faciès d'un boid à l'autre des Pyrénées, des sédiments de ri­
vage qui permettraient de tracer les li7nites de la mer ? 

Peut-on établir l'existence de lacunes dans la sédimentation f 

Y-a-t-il des différences dans la faune des diverses régions pyrénéennes ? 

Quels rapports existent entre le Lias pyrénéen et le Lias des régions voisines {France 

méridionale, Espagne). 

M e s o b s e r v a t i o n s s u r le L i a s d e s P y r é n é e s s e r o n t g r o u p é e s , p o u r l a c o m m o d i t é de l ' e x ­

posé , e n q u a t r e d iv i s ions : 

L a p r e m i è r e , c o m p r e n a n t le R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ; 

L a d e u x i è m e , l ' H e t t a n g i e n s u p é r i e u r , le S i n é m u r i e n e t le L o t h a r i n g i e n ; 

L a t r o i s i ème , le C h a r m o u t h i e n ; 

E t l a q u a t r i è m e e n g l o b a n t le T o a r c i e n e t l ' A a l é n i e n . 

C h a c u n e d e ces d i v i s i o n s s e r a é t u d i é e , d ' a b o r d d a n s l a r é g i o n d e N a r b o n n e e t su iv i e 
d e là j u s q u ' à l ' O c é a n ; on j o i n d r a à l ' é t u d e d e ' c h a c u n e d e ces r é g i o n s u n c o u r t exposé des 
f a i t s c o n n u s e t d e s o p i n i o n s a d m i s e s j u s q u ' à p r é s e n t . 

L e L i a s d e s P y r é n é e s s e r a e n s u i t e c o m p a r é a u L i a s d e s r é g i o n s vo i s ines (Bas s i n d u 
R h ô n e et d e l a G a r o n n e , E s p a g n e d u N o r d e t P o r t u g a l ) . 

U n e s e c o n d e p a r t i e s e r a c o n s a c r é e à des i n d i c a t i o n s p a l o o n t o l o g i q u e s s u r les f a u n e s r e ­
cue i l l i e s d a n s le L i a s d e s P y r é n é e s e t d e s A s t u r i e s . 

J ' a i e m p l o y é p o u r d i s t i ngue r , les d i f f é r e n t e s ass ises d u L i a s , la n o t a t i o n d e l a c a r t e 
g é o l o g i q u e a u 80.000^ ; les l e t t r e s a, b, c, q u i s u i v e n t ce t t e n o t a t i o n s e r v e n t à p r é c i s e r 
d a v a n t a g e les d i v e r s h o r i z o n s de c h a q u e ass ise , e n p a r t a n t d e la base . T o u t e s ces i n d i c a t i o n s 
s o n t r a s s e m b l é e s d a n s le t a b l e a u c i -dessous : 

J i v B a j o c i e n 

IS A a l é n i e n d zone à L. concavum. 
c » h L. Murchisonae. 
b :» k L. opalimim. 
a » à Dum. Levesquei. 

2 
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H T o a r c i e n 

13 L i a s m o y e n 

12 L i a s i n f é r i e u r 

c 
b 
a 
c 
b 

11 H e t t a n g i e n 

1, R h é t i e n 

t. T r i a s 

c 
b - a 

b 

zone à G. stnutum. 
» k H. hifrons. 
» à H. fakiferuni. 
» à A . spinatus. 

» k A. margaritatus. 
c M a r n e s n o d u l e u s e s . 
b M a r n e s . 
a C a l c a i r e . 

c zone à D. Davoei ( s o m m e t ) . 
b zone à D. Davoei ( ba se ) . 
a zone à P. Jamesoni. 

L o t h a r i n g i e n . 
S i n é m u r i e n . 
s u p é r i e u r ( é t u d i é avec le S i n é m u r i e n et le 

L o t h a r i n g i e n ) . 
i n f é r i e u r ( é t u d i é avec le R h é t i e n ) . 
couche s u p . à Avicula contorta. 
couche i n f e r , à Avicula contorta. 
g r è s d o l o m i t i q u e ( C o r b i è r e s ) . 
o p h i t e . 



C H A P I T R E I 

R H É T I E N E T H E T T A N G I E i N I N F É R I E U R 

L ' a s s i s e à Avicida contorta, à l a q u e l l e G u m b e l a d o n n é le n o m d e R h é t i e n , es t p l a c é e 
p a r les a u t e u i ' s f r a n ç a i s à la b a s e d u J u r a s s i q u e , u n p e u à l ' é c a r t d e s a u t r e s ass ises l ias i ­
q u e s , à c a u s e d u c a r a c t è r e en p a r t i e t r i a s i q u e d e sa f a u n e e t d e ses d é p ô t s . 

C o m m e e n b e a u c o u p d ' a u t r e s r é g i o n s , le R h é t i e n des P y r é n é e s r e p o s e e n p a r f a i t e con­
c o r d a n c e s u r le T r i a s , e t l a l i m i t e des d e u x é t a g e s est imposs ib l e à p r é c i s e r . D a n s ces con­
d i t i o n s , j ' a i a d m i s a r b i t r a i r e m e n t q u e le R h é t i e n c o m m e n c e a u x p r e m i e r s b a n c s foss i l i fè res 
q u i se m o n t r e n t a u - d e s s u s des m a r n e s e t a r g i l e s i r i sées t r i a s i q u e s , b i e n q u e ces b a n c s n e 
r e n f e r m e n t p a s e n c o r e Avicula contorta. 

L ' I I e t t a n g i e n i n f é r i e u r a é t é r é u n i a u R h é t i e n . L ' é t u d e s i m u l t a n é e d e s d e u x t e r r a i n s 
n o u s p e r m e t t r a seu le d e d i s t i n g u e r , d a n s l ' W . , lè R h é t i e n s a n s fossi les d e s ass ises t r i a s i q u e s 
e t s i n € m u r i e n n e s . D a n s l ' W . d e s P y r é n é e s , la s é d i m e n t a t i o n p r é s e n t e d ' a i l l e u r s , d u r a n t les 
d e u x p r e m i e r s é t a g e s d u L i a s , u n e c e r t a i n e u n i f o r m i t é ; au s s i , les c o u p u r e s q u ' o n p o u r r a 
t r a c e r d a n s ce t en semble n e s ' e x p l i q u e r a i e n t p a s si l ' o n é t u d i a i t s é j^a rément les d e u x 
é t a g e s . 

P r i s e n ce sens , le R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r c o r r e s p o n d e n t assez b i e n à l ' I n ­

f r a l i a s d e L e y m e r i e ( i ) , n o m assez c o m m o d e q u i es t e n c o r e emploj -é d a n s p l u s i e u r s c a r t e s 

géo log iques des P y r é n é e s . 

L e s f o r m a t i o n s a p p a r t e n a n t à l ' e n s e m b l e a ins i défini s e r o n t d é c r i t e s , d ' a b o r d d a n s la 
p a r t i e o r i e n t a l e d e s P y r é n é e s e n t r e les a b o r d s de la M é d i t e r r a n é e e t l es conf ins d e l ' A r i è g e , 
d a n s l ' o r d r e s u i v a n t : 

1° R é g i o n d e N a r b o n n e ; 

2° » d e l ' A u d e a u S .E . d e s C o r b i è r e s ; 
3° » d e P a d e r n - B u g a r a c h ; 

4° » m é r i d i o n a l e e n t r e P e r p i g n a n et l a h a u t e v a l l é e d e l ' A u d e ( r ég ion d e s cal­
caire.'! mai-moréens). 

(Ij A. LBYMKRIK. Mémoire sur la partie inférieure du Système secondaire du département du Rhône. Méin. 
S. G. deFr., t. III (1839j, 2« partie, p. 313-378. 
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A . — V e r s a n t m é d i t e r r a n é e n 

I. — R é g i o u d e N a r b o n û e 

COUPE D E BOUTENAC. 

L a v o û t e d e L i a s q u i s ' o u v r e sous le S é n o n i e n à T W . d e B o u t e n a c m o n t r e , a u p r è s 
d e l a r o u t e d e F e r r a i s , u n e c o u p e t r è s c o m p l è t e , et f ac i l e à é t u d i e r , des p r e m i e r s t e r m e s 
d u L i a s . C 'est l à q u e M a g n a n s i g n a l a i t p o u r la p r e m i è r e fo is e n 1872, d a n s la r é g i o n , 
l ' e x i s t e n c e d'Avicula contorta. S u r les m a r n e s r a p p o r t é e s a u T r i a s r e p o s e n t : 

R H É T I E N : Dolomies et calcaires dolomitiques un peu marneux, parfois sableux, 
de teinte claire^ qui deviennent plus calcaires et plus gréseux au sommet. 
Dans les derniers bancs, quelques sections de bivalves 8"50 

Lit de calcaire lumachellique gris bleuâtre où abonde Anomia Scha-
fhautli W i N K L 1"'00 

Grès grossier, jaune ocre, à gros grains de quartz arrondis, et à ciment 
calcaréo-dolomitique 1"'00 

Calcaire lumachellique feuilleté bleuâtre, un peu dolomitique ou gréseux 
p a r places : Anomùi ScInifhâutH W I N K L . (r) . 

Cordita. 
Modiola. 
Ecailles de p o i s s o n s 2'"25 

Calcaire oolithique et gréseux, en plaquettes 0"25 
Calcaires compacts ou lumaohelliques. Leur banc supérieur fournit : 

Avicula contorta PORTL. 

Cardita, Ostrea ^"15 
Calcaires dolomitiques homogènes ou rubanés. gris ou jaunâtres, et 

marnes verdâtres 12"00 
Calcaires oolithiques, im peu bréchiques par places, à écailles de poisson, et 

calcaires dolomitiques rubamés. 5'"00 
H E T T A N G I E N I N F É R I E U R : Calcaire subcristâllin en bancs épais; à 6 m. de sa 

base vient, sur 1 m. d'éjpaisseuT^ une assise pdus feuiilleitée à surfaces 
ondulées, couvertes d'un enduit marneux jaune. On y trouve: Mytila.t 
•scalprum GoLRF 8'"00 

Marnes feuilletées verdâtres et plaquettes calcaires, parfois couvertes de ra­
dióles de Diadenuitidés 1"'00 

HI;TT. \NOIEN S U P É R I E U R : Calcaire cristallin blanc et dolomies cristallines, 
puis compactes. 

O n p e u t o b s e r v e r u n e c o u p e a n a l o g u e , m a i s m o i n s n e t t e s u r le f l a n c N . d u v a l l o n d e s 

P l â t r i è r e s , p r è s d ' O r n a i s o n s . L e s m a r n e s v e r t e s o u v io lacées d u T r i a s , à c r i s t a u x d e q u a r t z 

b i p y r a m i d é s p a s s e n t i n s e n s i b l e m e n t a u R h é t i e n p a r i n t e r p o s i t i o n d e l i t s d e c a l c a i r e s do lo­

m i t i q u e s (fig. 2 ) . 

Calcaire dolomitique de la base du R H É T I E N , un peu bréchique, parfois rem­
placé par des cargneules jaunes. IB^OO 
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Conglomérat de grains quartzeux, ocre, et grès à grains de quartz blanc et 
à ciment dolomitique ©""SO 

Calcaire lumachellique bleu, en plaquettes. Un lit, à 4 m. de la base a 
fourni Avicula contorta Ŝ OO 

Calcaires dolomitiques rubanés ou feuilletés 13-00 
Lumachelle oodithique à petits lits de brèche et : 

Cardita austriaca HAUEB. 
0 Streetz 
Ecailles de poiseons 0"'30 

Dolomie calcareuse rubanée 1"25 
HETÏANOIEN I N F É R I E U R : Dolomie, noirâtre dans la masse, cristalline^ friable. . IB̂ OO 

Dolomie calcareuse, gris clair, en plaquettes 3'"00 
HEÏTANGIEN S U P É R I E U R : Brèches dolomitiques et cargneules. 

FiG. 2. — Coupe entre Ornaisons et le vallon des Platrières. 
Échelle : 1/13000. 

(Voir rexpllcation des signes à la fin de l'intro luction);Cii: Sénonien. 

Ces d e u x c o u p e s q u i p r é s e n t e n t t a n t d e r a p p o r t s d a n s la success ion des ass ises r l ié-
t i e n n e s m o n t r e n t , celle-ci l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r d o l o m i t i q u e (dolomies n o i r e s ) , l ' a u t r e , a u 
m ê m e n i v e a u , d e s b a n c s ca l ca i r e s . I l s ' a g i t là d ' u n e d o l o m i t i s a t i o n 2)ostér ieure a u d é p ô t ; 
c a r , si l ' o n a v a n c e v e r s l ' E . en s u i v a n t ces a f f l e u r e m e n t s d e do lomies , o n n e t a r d e p a s à 
vo i r p a r a î t r e à l e u r base , des b a n c s ca t ca i r e s à g r a i n fin, h o m o g è n e , d e t e i n t e g r i s c l a i r : 
L e p a s s a g e d e ces ca l ca i r e s a u x do lomies se f a i t assez b r u s q u e m e n t . L e s ca l ca i r e s , e n b a n c s 
r é g u l i e r s , se m o n t r e n t b r i s é s e t e n p e t i t s f r a g m e n t s à l e u r p a r t i e s u p é r i e u r e ; i ls s o n t r e ­
c o u v e r t s d ' u n e r o c h e c r i s t a l l i n e f r i ab l e , g r i s d e f u m é e , p e u t - ê t r e u n p e u d o l o m i t i q u e , m a i s 
q u i f a i t e n c o r e u n e v i v e ef fervescence d a n s l ' a c i d e c h l o r h y d r i q u e d i l u é ; les couches s u p é ­
r i e u r e s , p e u d i f f é r en te s d ' a s p e c t d e celle-ci son t , à 1 m . a u - d e s s u s des c a l c a i r e s c o m p a c t s , 
t r a n s f o r m é e s e n do lomies assez p u r e s , à a t t a q u e f a ib l e et l e n t e d a n s l ' a c i d e ; l a r o c h e r e s t e 
assez c r i s t a l l i n e e t d e t e i n t e foncé . A p r è s q u e l q u e s m è t r e s , on r e n c o n t r e , d a n s l a d o l o m i e 
p l u s ou m o i n s c a l c a r e u s e , d e s b a n c s ca lca i r e s , a n a l o g u e s à c e u x d e l a ba se , à g r a i n s d e 
do lomie . 

I l e n es t d e m ê m e à l ' e n t r é e d u va l l on d e L o u q u i g n a n . L ' I I e t t a n g i e n a r r i v e à l ' é t a t 
de do lomie n o i r e s u r le c h e m i n , ma i s , v e r s le N . E . , les ca l ca i r e s r e p a r a i s s e n t a u - d e s s u s d u 
R h é t i e n , e t r e n f e r m e n t à l e u r sommet , sous les c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s e n p l a q u e t t e s d e t e i n t e 
c l a i r e , d e s a m a s p l u s c r i s t a l l i n s , d ' a s p e c t d o l o m i t i q u e , m a i s e n c o r e assez c a l c a r e u x . P r è s 
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Koute da Bizanet 
à Narbonne , Ma 

Fio. 3 . — Coupe à 1 kil. k VE. de Rizancl. — l'xhellc : 1/600. 

C8-i : Crétacé supérieur. 

O n p e u t r a p p o r t e r e n c o r e à ce d e r n i e r n i v e a u les c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s a u b o r d N . d e 

l a r o u t e d e B i z a n e t à N a r b o n n e a v a n t l a s t a t i o n d e M o n t r e d o n . U n e p e t i t e source , i ) rès d e 

l a r o u t e s e m b l e r a i t i n d i q u e r l a p r o x i m i t é des n i v e a u x p e r m é a b l e s d u R h é t i e n (2). 
I 

R h é t i e n e t H e t t a n g i e n son t é g a l e m e n t r e p r é s e n t é s d a n s le v a l l o n d e F e r r o d o u ( N . B . d e 

B i z a n e t ) a u b a s des col l ines q u i le s é p a r e n t d u v a l l o n d e S a i n t - A n t o i n e ; le p r e m i e r é t a g e 

c o m p r e n d des c a r g n e u l e s j a u n e - o c r e ou b r u n e s q u i se d i s t i n g u e n t f a c i l e m e n t d e s c a r g n e u l e s 

p l u s r é c e n t e s ( H e t t a n g i e n s u p é r i e u r , S i n é m u r i e n ) d e t e i n t e p l u s c l a i r e , g r i s e s , j a u n â t r e s ou 

r o s e s ; a u - d e s s u s , v i e n n e n t d e s do lomies n o i r e s ( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ) . 

E n r é s u m é , la c o u p e d e B o u t e n a c d o n n e l a c o m p o s i t i o n complè t e , d a n s l a r é g i o n à l ' W . 

d e N a r b o n n e , d u R h é t i e n c a l c a r e o - m a r n e u x à Avicula contorta e t d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u i ' 

g é n é r a l e m e n t c a l c a i r e ; m a i s ce d e r n i e r é t a g e p e u t ê t r e p a r f o i s do lomi t i s é , s u r t o u t d a n s ses 

b a n c s s u p é r i e u r s , c o m m e o n l ' a v u a u x e n v i r o n s d ' O r n a i s o n s e t d e B i z a n e t . 

(1) DONCIEUX [77], p. 31. M. Doncieux a aussi trouvé .Iviciila contorta entre Pastouret et l'étang de Treilles 
(loc. cit.. p. 36). 

(2) L. BARRARÉ [7|. 

d e là , u n e fa i l l e ( fai l le d e B o u q u i g n a n ) les m e t en c o n t a c t avec les ca l ca i r e s b a j o c i e n s e t 
d e s l a m b e a u x d e m a r n e s t o a r c i e n n e s et c h a r m o u t h i e n n e s . 

A l ' E . d ' O r n a i s o n s , le R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r a f f l e u r e n t e n c o r e p a r f o i s à 

l a l i s i è re S. d u mass i f j u r a s s i q u e e t a p t i e n d e l ' W . de N a r b o n n e ; ma i s , a u c o n t a c t d u 

C r é t a c é s u p é r i e u r d e la c h a î n e d e F o n t f r o i d e , l e u r s b a n c s son t bou l eve r sé s , l a m i n é s o u m ê m e 

d i s p a r a i s s e n t . M . D o n c i e u x a t r o u v é Avicula contorta p r è s des g r a n g e s R e n a u l t , a u N . d e 

B i z a n e t . 

L a col l ine à l a q u e l l e est adossé le v i l l a g e m o n t r e aus s i s u r le T r i a s g y p s e u x d u v a l l o n 
a u S., des d o l o m i e s d e t e i n t e foncée , d ' â g e p r o b a b l e m e n t h e t t a n g i e n i n f é r i e u r ; p l u s à l ' E . , 
d e s c a l c a i r e s c o m p a c t s e n b a n c s r é g u l i e r s l es r e m p l a c e n t p r è s d u s e n t i e r d e L a b o r í o (fig. 3 ) . 

D a n s le v a l l o n a u S. d e la m é t a i r i e d e L a b o r i o , le R h é t i e n est u n p e u foss i l i fè re (p la ­

q u e t t e s d é l u m a c h e l l e ( l ) e t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r es t r e p r é s e n t é p a r d e s do lomies . 
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H I S T O R I Q U E . 
Depuis la découverte par Magium (1) de la zone à Avicula contorta, les calcaires en plaquettes 

du Rhétien ont été signalés par Viguier (2) et M. Doncieux (3). 
Viguier n"a pas donné la composition détaillée de ces terrains et il semble même qu'il n'en cite 

de fossiles que d'aj>rès Magnan. 
M. Doncieux a fourni à ce sujet plus de précision, surtout dans la coupe d'Omalsons (p. 48-49) 

où 11 avait reconnu dans le Rhétien les calcaires à grains de quartz de la base, et les calcaires en 
plaquettes à. Avicula contorta formant ime lumachelle. Mais il rapporte les calcaires dolomitiques 
au-dessus de la zone à Avicula contorta, dans leurs premiers mètres, à l'Hettangien (n° 6 de la coupe 
de Doncieux), puis au Lias Inférieur et moyem, tandis que^ en réalité, le Rhétien monte jusqu'au 
numéro 8, et ce qui est désigné comme calcaire dolomitique sombre, n» 9, est l'Hettangien Inférieur 
dolomitisé. 

M. Doncieux Indique aussi deux gisements fossilifères d'Hettangien à Ostrea suWamellosa, au 
Pech de Montredon (loc. cit., p. 46), et dans les carrières au S. de la gare de VlUedalgne (p. 48). 
En réalité, le Pech de Montredon est formé de calcaires lotharingiens, très différents des calcaires 
et dolomies hettangiens, et je n'ai vu dans les carrières de VlUedalgne que du Lias supérieur et de 
l'Oolithique. 

II. — R é g i o n d e l ' A u d e a u S . E . d e s C o r b i è r e s 

{Fcmtjoncouse, Durban, 8aint-Jean-de-Barrou, Tuchan, Padern). 

ENVIRONS m FONTJONCOUSE. 

L e c h e m i n q u i r e m o n t e l a g o r g e d u r u i s s e a u de R i p a u d v e r s F o n t j o n c o u s e t r a v e r s e , a u 
s o r t i r d e l ' E o c è n e , des l a m b e a u x d e T r i a s e t d e L i a s , e x t r ê m e m e i t t t o u r m e n t é s ; e n u n 
p o i n t , s u r les m a r n e s i r i sées r e p o s e n t q u e l q u e s m è t r e s d e c a l c a i r e s r u b a n é s a v e c u n b a n c 
l u m a c h e l l i q u e à Avictda contorta, Cardita austriaca HAUER (fig. 4 ) . 

ENVIRONS D E DURBAN. 

S u r l a r o u t e d e R i p a u d à D u r b a n , les p r e m i e r s é t a g e s d u L i a s a p p a r a i s s e n t à 2 k i l . 
de R i p a u d . S u r les do lomies gr i ses , u n p e u r u b a n é e s d e l ' H e t t a n g i e n s u p é r i e u r (la s é r i e 
l i a s ique es t ici r e n v e r s é e ) , o n t r o u v e : 

H"TT.vNGiEN INFÉRIEUR : Calcalr© dolomitique à traces de fossiles, et marnes 
blanchâtres 1"'00 

Calcaire un 'pea marneux, gris ou jaunâtre. A la base, moulages de 
gastéropodes. . » 1"'50 

Dolomie gris-roux 3"'00 

(1) MAGNAN [163]. 
(2) ViouiER [250j. 
(3) DoNCiEi'X [77]. 
(4) VIGUIER [230) (p 462 et 189), a trouvé aussi Avicula contorta, au S. de Fontjoncouse, entre Albas et 

Cascastel. 
Il existe également un afTleurement de Rhétien fossilifère à Joncquières (6 k.à l'W. de Fontjoncouse, bord E. 

de la feuille de Careassonne) (V.BRBSSON [36]). 
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Calcaire gris bleuâtre un peu jaune ou rose en surface rerapli, vers la base. 
de petits granules plus clairs, de dolomie 4"'0O 

HHKriE-v : Marnes gris-verdâtre et calcaires passant à la lumachelle 2"'00 
Marnes verdâtres feuilletées et calcaires mamo-dolomitiques, jaunâtres, qui 

prédominent vers le bas 10«'00 
Bancs de lumachelle typique (1) à Aviculu contorta séparés par des lits d© 

marnes jaunes et vertes 2"'50 
Calcaires dolomitiques et marnes auxquels succède un ensemble de cargneu­

les et de dolomies noirâtres compactes, en bancs séparés par des feuillets 
marneux verdâtres, qui se continuent jusqu'à la Station de Villesèque. 

5 W 

Fiu. 4. — Vue des afilcurcmsiits de Trias et de Lias le"" long de la route de 
Fontjoucouse, en auiont des gorges deJJRipaud. 

F : Kliétien fossilifère. 

J u s ( i u " à ee d e r n i e r t e r m e , la s é r i e l i a s i q u e est t r è s n o r m a l e ; m a i s les do lomies d e la fin 

de la c o u p e n ' a p p a r t i e n n e n t p e u t - ê t r e p a s a u L i a s ; ou p e u t - ê t r e f au t - i l les r a p p o r t e r à u n 

a u t r e fac iès d e l a b a s e d u L i a s q u e n o u s a l l o n s m a i n t e n a n t r e n c o n t r e r . 

A D u r b a n , le R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r on t u n e t o u t e a u t r e c o m p o s i t i o n . D a n s 

la co l l ine s i t u é e s u r la r i v e g a u c h e d e l a B e r r e , p r è s d u p o n t e n a m o n t d e D u r b a n , on 

t r o u v e s u r u n c h e m i n p a r t a n t v e r s l ' W . : 

RHÉTIK.V : Poudingues rouges de galets primaires plus ou moins bien agglomé­
rés, et argiles schisteuses rouges. 

Calcaires dolomitiques et marneux bruns ou ocres^ qui alternent à leur base 
avec les dernières marnes rouges (plongement au S., 25°) 

Ils passent vers le haut à des cargneules vertes, jaunes ou rouges, et des 
marnes cloisonnées, quelquefois à des brèches dolomitiques. Cette assise 

"00 

(1) A l'R. de ces ameiiromonts rhotiens, M. DoNr.iEtx [77], p. 43>, a trouvé la zone à .iricula contorta au S 
du col do Vente-Farine. 
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est épaisse de plus de 30 m. A son sommet, les bancs sont plus compacts 
ou un peu cristallins et vacuolalres. 

IlKTïAPiGiKX I N F É R I E U E : En avançant vers l'W., au flanc des coteaux qui domi­
nent la Berre, les cargneules supportent des dolomies calcareuses com­
pactes, à grain lin, gris-ocre en surface, plus bleues au centre des larges 
t)ancs où est ouverte une ancienne carrière 

Dolomie marneuse jaune verdâtre, en dalles à surface ondulée, où apparais­
sent quelques silex 

Hin'TANGiEN S U P É R I E U R : Mames cloisonnées, cargneules dolomies. 

10'"00 

5-00 

O n t r o u v e e n c o r e u n e c o u p e s e m b l a b l e a u N . d e D u r b a n d a n s u n v a l l o n sous l a r o u t e 

d ' A l b a s {ûg. 5) d o n t V i g u i e r ( l ) a d é j à d o n n é le dé t a i l . J e n e su i s p a s a r r i v é a u x m ê m e s 

conc lu s ions q u e V i g u i e r . P o u r lu i , les p o u d i n g u e s r o u g e s q u i r e c o u v r e n t ici le H o u i l l e r 

foss i l i fè re o n t u n e « g r a n d e a n a l o g i e a v e c le P e r m i e n d e l ' H é r a u l t » , m a i s i ls r e p o s e n t 

« en c o n c o r d a n c e e t p e u t - ê t r e e n a l t e r n a n c e s u r ces m a r n e s . . . . psa inmi t ic iuos d u Houi l l e r . . . . , 

u n p e u p l u s a n c i e n q u e le H o u i l l e r t o u t à f a i t s u p é r i e u r ». A la p a g e 140, V i g u i e r r e v i e n t 

e n c o r e s u r l a c o n c o r d a n c e d e ces p o u d i n g u e s e t d u H o u i l l e r (1). 

/ V I A / ' 

R " d'Albas 

S E : 

¥TA. 3. — Coupe le lonst d'un ruisseau au N de Durban. 

I,; Calcaire, cargneules; Banc dolomitique dur; Cargneules calcaires ; 
Poudingue à fragments de scliislcs rougis, et de quartz peu roulés mêlés à des marnes rouges. 

X : Surface de discordance. 

HOUILLER: I. — Hoclie à l'aspecl d'arkose, vcrdàtre ou jaunâtre, nièléc derochi-s argileuses 
vertes 

2. — Grés bruns, et roches argileuses vertes dans lesquelles on trouve des emprein­
tes végétales. 

'S. — Poudingues et assises argi euses rouges et vertes ou violettes. 
4. — Schistes du Silurien. 

U) VIGUIER [240], p. 141-142 et 145, pl. 5, f. 7. 
(2| NoQUÉs [178], p. 775. dit que « le grès rouge .. passe par gradation insensible au grès grisâtre qu'il 

recouvre» et renferme, c o m m b lui, des empreintes végétales, que Noguès ne cite pas. .le n'ai pu observer 
pareil fait près de Durban. Peut-être y a-t-il parfois rubOfaction des grès houillers sous les PIMDILIGUES rouge.s 
dont Noguès ne parle pas. 

(Voir également NOQLÈS [177], p. 6 . 
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O r , u n e x a m e n a t t e n t i f i ) e rme t d e v o i t d ' a b o r d r ind6i )endance l i t h o l o g i q u e d u p o u ­
d i n g u e r o u g e e t des r o c h e s p r i m a i r e s g r i s - v e r d â t r e s , t o u t a u p l u s u n p e u r o u g i e s ; d e 
p l u s , i l ex i s t e u n e l égè re d i s c o r d a n c e e n t r e les d e u x sér ies d e couches , c o m m e le m o n t r e n t 
les p e t i t s l i t s d e g r è s a r k o s i q u e s c o u p é s ob l ic iuement à la b a s e d u p o u d i n g u e (fig. 5 ) . L e s 
couches r o u g e s r e m p l i e s d e g a l e t s d e q u a r t z p e u r o u l é s et d e sch i s tes r o u g i s se r e l i e n t p l u t ô t 
a u x c a r g n e u l e s e t a u x m a r n e s c lo i sonnées q u e V i g u i e r r a p p o r t e a u L i a s i n f é r i e u r . 

S u r l a r i v e o p p o s é e d e l a Bei-re, (m obse rve , c o m m e d a n s l a c o u p e en a m o n t d e D u r b a n ; 
1" des c a r g n e u l e s r a p p o r t é e s a u R h é t i e n ; 2° des c a l c a i r e s b e a u c o u p m o i n s d o l o m i t i q u e s 
d o n t les b a n o s s u p é i ' i e u r s . supér ieurs son t c o u v e r t s d e p e t i t e s m a s s e s s i l iceuses , p e r f o r é e s a u 
c e n t r e , q u i r e s s e m b l e n t à des é p o n g e s ; 3° des p l a q u e t t e s c a l c a i r e s c o u v e r t e s , s u r l e u r s 
f eu i l l e t s p l u s a r g i l e u x j a u n e s , d e v e r m i c u l a t i o n s ca lca i r e s , u n p e u s i l iceuses , g r i s e s c o m m e 
l a roche . Ces m o u l a g e s v e r m i f o r m e s r e s s e m b l e n t à c e u x c iu 'on t r o u v e d a n s les ca l ca i r e s 
t r i a s i q u e s . 

D a n s les a f f l e u r e m e n t s l i a s i q u e s q u e l ' o n s u i t d e S a i n t - J e a n d e B a r r o u à F e u i l l a , et 
T re i l l e s , la b a s e d u L i a s est d ' u n e é t u d e s o u v e n t difficile p a r s u i t e d u m é t a m o r p h i s m e e t d e 
la r a r e t é des fossiles. L e v a l l o n d e N . - D . d e l ' O l i v e , a u S .E . d e S a i n t - J e a n - d e - B a r r o u , a 
son f o n d d a n s le T r i a s ; l es p e n t e s a u S. son t f o r m é e s des d i v e r s t e r m e s d u L i a s : c a r g n e u l e s 
ocres , r h é t i e n n e s , m a c u l é e s d e v e r t à l e u r ba se , ((ui se r e l i e n t a u T r i a s ( m a r n e s i r i sées à q u a r t z 
b i p y r a m i d é s ) ; a u - d e s s u s d e s c a r g n e u l e s , d o l o m i e s c r i s t a l l i n e s n o i r e s , p a r f o i s v a c u o l a i r e s 
( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ) , c a r g n e u l e s d e t e i n t e j a u n e - o c r e p l u s c l a i r e q u e cel les d u R h é t i e n , 
( H e t t a n g i e n s u p é r i e u r , e tc . . . . ) . 

D a n s u n c o t e a u e n t r e la c h a p e l l e d e N . - D . e t l a r o u t e , d e s b a n c s ca l ca i r e s , u n p e u m é ­
t a m o r p h i q u e s p l o n g e a n t a u fí.S.B. (6.5°), son t ados.«iés à u n mass i f d ' o p h i t e q u i o c c u p e le 
v e r s a n t N . d u c o t e a u . A u b a s d u v e r s a n t S. les m a r n e s t r i a s i q u e s a i ) p a r a i s s e n t d a n s les 
c h a m p s . C o m m e o n a d m e t a c t u e l l e m e n t l ' â g e t r ia i s ique d e l ' o p h i t e , il se t r o u v e q u e ces 
q u e l q u e s b a n c s c a l c a i r e s s e m b l e n t i n t e r c a l é s a u m i l i e u d u T r i a s ; m a i s l e u r a s p e c t e s t t o u t 
à fa i t c o m p a r a b l e , m a l g r é l e u r a l t é r a t i o n , a u x b a n c s r h c t i e n s fossiliJ^ères d e s e n v i r o n s d e 
N a r b o n n e . Vo ic i les d i v e r s e s couches obse rvées a u S. d e l ' o p h i t e , et (lui m e s e m b l e n t a p p a r ­
t e n i r a u R h é t i e n . 

Marnes et calcaires blancs à cubes de pyrite 1"00 
Ca'caire blanc-bleuâtre, finement cri.stallin, friable; sur la tranche des bancs 

appa<raissent de nombreuses sections de bivalves 1"25 
Calcaire gris-jaunâtre ou bleuâtre qui renferme selon les bancs, des pail­

lettes micacées blanches, ou de longs cristaux aciculalres de quartz 2"'50 
Marnes. . . 4"00 
Calcaire dolomlitlque gris, un peu ciristallin à rares exemplaires de Cardita (?) Ô SO 
Marnes jaune verdâtre et calóñenles lO^OO 
Marnes triasiques à quartz bipyramidés, visibles dans les vignes. 

A u N . d e l a r o u t e d e F e u i l l a , u n r a v i n à 600 m. a u d e l à d e l a b i f u r c a t i o n d e l a r o u t e 
d e F r a i s s e , t r a v e r s e , à son d é b o u c h é d a n s l a va l l ée t r i a s i q u e d e S a i n t - J e a n , l ' H e t t a n g i e n 
i n f é r i e u r c o m p o s é d e do lomies n o i r â t r e s , e t d e s c a l c a i r e s m a r n e u x e t m a r n e s r h é t i e n s . 
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M. D o n c i e u x (1) d o n n e u n e c o u p e i n t é r e s s a n t e d u c i r q u e d e F e u i l l a ( S . E . d e S a i n t - J e a n -
d e - B a r r o u ) : les t e r r a i n s p r i m a i r e s (Ordov ic ien ) son t r e c o u v e r t s d i r e c t e m e n t p a r d e s g r è s g ros ­
s i e r s , d e s c a l c a i r e s g r é s e u x d o l o m i t i q u e s e n p l a q u e t t e s , avec d e s b a n c s m i n c e s d e ca l ca i r e s g r i s -
b l e u â t r e à Avicula contorta e t p e t i t s g a s t é r o p o d e s d u E h é t i e n . L e s gi-ès s e m b l e n t c o r r e s p o n d r e 
iei a u x p o u d i n g u e s r o u g e s d e l a b a s e d u S e c o n d a i r e d e D u r b a n , e t a u x g r è s gro-ssiers . jaunes 
d u R h é t i e n i n f é r i e u r d e ^ B o u t e n a c e t d ' O r n a i s o n s . L ' â g e r h é t i e n d e s b a n c s q u i les r e c o u v r e n t 
est p r o u v é p a r Avicula contorta. S i ce p a r a l l é l i s m e est vérif ié , les g r è s g r o i s i e r s d e P e u i l la 
s e r a i e n t a u s s i c o n t e m p o r a i n s des g r è s d e B o u t e n a c . 

L e v a l l o n des p l a t r i è r e s d e F i t o u n e m ' a p a s f o u r n i d e c o u p e n e t t e d u L i a s . L e s fa i l l es 
q u i d é c o u p e n t ces t e r r a i n s , et le m é t a m o r p h i s m e o n t c réé e n ce p o i n t u n e c o n f u s i o n d e s 
é t ages j u r a s s i q u e s q u ' i l n e m ' a i)as encore é té pos.sible de d é b r o u i l l e r . 

ENVIRONS D E TUCHAN, PADERN. 

L a success ion d u R h é t i e n et d e l ' I I e t t a n g i e n i n f é r i e u r obse rvée à l ' W . d e D u r b a n se 

r e t r o u v e a u S. des C o r b i è r e s , a u x e n v i r o n s d e T u c h a n . 

55 W NNE 
Puy de L a g a r d i * 

FiG. 6. — Coupe du l^uy de Lagardie, près de Tuchan . 

A u S . W . d u P u y d e L a g a r d i e , p r è s de T u c h a n , on ])eut o b s e r v e r la .série s u i v a n t e 

(fig. 6) : 

T R I A S : Mames irisées e t calcaires dolomitiques jaunes. 
EHISTIKN : Mames rouges; grès et poudingues siliceux rouges .ou gris, à stratiflcation 

souvent oblique; leur ciment est généralemeint dolomitique. 
Mames et cargneules jatmes. 

HKTTANGIEN I N F É K I E U B : Banc épais de calcaire compact, imprégné par places de silice, 
avec ces empreintes vemiiformes que nous avons déjà vues à Durban (irive droite 
de la Berre). La partie supérieure des calcaires est plus feuilletée. 

HETT^VNGIEN S U P É R I E U K : Cargneules roses. 

(1) DONCIEUX [79]. 
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D a n s d ' a u t r e s a f f l e u r e m e n t s d e s c a l c a i r e s h e t t a n g i e n s e x p l o i t é s en c a r r i è r e a u S . W . 
d u P u y d e L a g a r d i e , j ' a i p u r e c u e i l l i r s u r d e s p l a ( i u e t t e s d e l e u r p a r t i e supér ieu i -e , de« 
r a d i ó l e s e t d e s p lac iues d e D i a d e m a t i d é c o m m e à B o u t e n a c . 

Des f a i l l e s o n t d é c o u p é t o u s ces a f f l e u r e m e n t s , d e s o r t e q u ' i l est diff ici le d ' é v a l u e r 
l ' é p a i s s e u r d e c h a q u e assise. 

L a eouj je d u P u y d e la G a r d i e s ' a p p l i q u e f a c i l e m e n t a u x a f f l e u r e m e n t s d u v a l l o n d u 
T o r g a n (fig. 7 ) , p r è s d e P a d e r n , m a i s l a c o u c h e d e g r è s r o u g e s emble m a n q u e r d a n s le 
va l l on d u T o r g a n . A l ' e n t r é e d u v a l l o n , les couches p l o n g e a n t a u S . S . W . a p p a r a i s s e n t d a n s 
l ' o r d r e s u i v a n t , p r è s d e la r o u t e : 

HKTTANGIKN S U P É R I E U R : Dolomie jaunâtre un peu oalcareuse, en bancs épais^ 
crevassés; vers sa base, elle se réduit en plaquettes. 

HETTA-NGIEPÎ I T Î I É R I E U R : Calcaire dolomitique bleuâtre, en petits lits séparés par 
des feuillets noirs, imprégnés d'une légère odeur bitumineuse 5'"00 

Calcaires gris, à sijex, en bancs massifs, qui renferment de rares débris de 
fossiles (petites encrines, fines radioJes d'oursins) 6"'00 

R H Ê T I E I * : Calcaires marno-dolomitlques et cargneules jaunâtres alternant avec 
des miames. Un repli brusque dps calcaires lietitangiens empêche d'obser­
ver les terrains sous-jacents. 

S E 
Ch"" DE PADEJ-N . 

ROC D'AHACLION ¡̂ "̂̂  

N W 
SERRE d€ la M a u r e i l l e 

^Vallon de 

I VERDOUBLE, R. 

Fui. 7. — C o u p e s c l i é i n a l i q u e d u r o c d ' A h a r l i o n à la .S r r r e d e la M a u r e i l l e i n o i i t r a u l la 

s u p e r p o s i t i o n , d ' o r i g i n e t e c l o n i i p i e , d u f ac i è s d e H o u t e n a c a u f a c i è s d c T u c l i a i i . 

cJ-4 : C é n o m a n i e n ; h - d : C a r b o n i f è r e , D é v o n i c n ; f, l- : s u r f a c e s d e c l i o v a u c l i e m e n t 

D a n s u n e a u t r e c o u p e p r i s e p l u s en a m o n t , les c a l c a i r e s f eu i l l e t é s d e l ' H e t t a n g i e n 
i n f é r i e u r c o n t i e n n e n t d e p e t i t s l i t s d e si lex, e t p l u s l o in enco re , d a n s des a n c i e n n e s c a r r i è r e s 
au-dessuN d e la r o u t e , on t r o u v e à ce n i v e a u des p l a q u e s e t d e s r a d i ó l e s d e D i a d é m a t i d é s , 
avec q u e l q u e s g a s t é r o p o d e s e t l a m e l l i b r a n c h e s p e u d é t e r m i n a b l e s . 

A v a n t d ' a t t e i n d r e les sch i s tes et g r è s v e r d â t r e s d u P r i m a i r e , l a r o u t e t r a v e r s e des b a n c s 
é p a i s de do lomie m a r n e u s e g r i s - j a u n â t r e , r a p p o r t é s a u R h é t i e n , s é p a r é s p a r des m a r n e s 
d o l o m i t i q u e s s o u v e n t v e r d â t r e s o ù l ' o n r e n c o n t r e p a r f o i s des e m p r e i n t e s v é g é t a l e s i n d é t e r ­
m i n a b l e s . 

L ' H e t t a n g i e n est c o m p a s é ici d e dolomies à s i l ex e t d e c a l c a i r e s do lomi t i ( (ues feu i l l e t és . 
Ces b a n c s s e m b l e n t v e n i r e n c o n t a c t p a r l e u r t r a n c h e a v e c le P r i m a i r e . 
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S i l ' o n r e m o n t e l a p e n t e , o n t r a v e r s e d e s roches d o l o m i t i q u e s d ' â g e i m p r é c i s , p u i s à 
n o u v e a u les do lomies à s i l e x ; b i e n t ô t o u r e t r o u v e des a f f l e u r e m e n t s p l u s n e t s d e m a r n e s 
t r i a s i q u e s r o u g e s e t v e r t e s , d e m a r n e s c lo i sonnées j a u n e s , e t d e s d é b r i s d e R h é t i e n fossi­
l i f è r e ( p l a q u e t t e s de i u m a c h e l l e avec u n e r a d i o l e de Cidaris). L e s m a r n e s t r i a s i q u e s r e p a ­
r a i s s e n t a u - d e s s u s d u s e n t i e r q u i c o n t o u r n e a u N . l a Slerre d e la M a u r e i l l e ; a u N . d u col, 
e n t r e le v a l l o n d u T o r g a n e t le r u i s s e a u d e l a T a r t a r e , le R h é t i e n foss i l i fè re r e c o u v r e le 
T r i a s ; i l c o m p r e n d d e s c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s à Pecten, Anomia? ou Taeniodon, Mytilus, 
q u i a l t e r n e n t avec d e s m a r n e s ; p l u s h a u t , d e s l u m a c h e l l e s à Cardita aiistriaca e t h u î t r e s 
mêlées d e g r o s g r a i n s d e q u a r t z , d e s c a l c a i r e s g r é s e u x , u n e oo l i the c a l c a i r e d e t e i n t e foncée 
et d e s c a r g n e u l e s ; les ca l ca i r e s c é n o m a n i e n s à O r b i t o l i n e s r e c o u v r e n t ces b a n c s . 

A l ' E . d e la S e r r e d e la M a u r e i l l e , i l ex is te , à la b a s e d u R h é t i e n , au-dessuis d u s e n t i e r , 
des g r è s g r o s s i e r s j a u n e - o c r e à c i m e n t d o l o m i t i q u e , e t p l u s h a u t les n i v e a u x d e l u m a c h e l l e s 
e t d ' o o l i t h e s . D e s do lomies c r i s t a l l i nes , p a r f o i s gréseu.ses, g r i s e s d a n s l a m a s s e d e l a r o c h e , 
n o i r e s e n s u r f a c e , r e p r é s e n t e n t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , p e u d i s t i n c t e s d e s do lomies p l u s o u 
m o i n s foncées d e l a S e r r e ( H e t t a n g i e n s u p é r i e u r , S i n é m u i ' i e n ) . 

L a sé r i e c a l c a i r e e t d o l o m i t i q u e , s a n s s i lex, q u e n o u s v e n o n s d e v o i r p r è s d e l a S e r r e d e 
la M a u r e i l l e se r e t r o u v e a u S. d e P a d e r n . S u r l a p e n t e a u - d e s s u s d e ce v i l l a g e , le R h é t i e n 
est r e p r é s e n t é p a r d e s c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s b l a n c h â t r e s , u n e l u m a c h e l l e o o l i t h i q u e à Avi­
cula contorta, e t d e s m a r n e s e t do lomies m a r n e u s e s a u m i l i e u desque l l e s p a r a î t u n d e u x i è m e 
b a n c o o l i t h i q u e . D e s do lomies n o i r e s t i e n n e n t l a p l a c e d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r . P l u s à l ' E . , 
s u r le c h e m i n q u i c o n t o u r n e le roc d 'AJ i ac l ion , le R h é t i e n a l a m ê m e compos i t i on , m a i s 
l ' H e t t a n g i e n es t ca l ca i r e , et r e n f e r m e à l a b a s e d e p e t i t s g r a n u l e s d e do lomie , e t a u s o m m e t 
d e s g a s t é r o p o d e s d a n s des b a n c s i ) -us f eu i l l e t é s . 

Le R h é t i e n d e C é d e i l l a n , p r è s d e M a s s a c , se m o n t r e t r è s scmblal ) le , d ' a p r è s les n o t e s 

i n é d i t e s d e V è n e ( l ) , a u R h é t i e n à l ' E . d e la S e r r e d e la M a u r e i l l e . 

O n a d m e t (2) q u e v e r s l ' W . N . W . , le L i a s d i s p a r a î t a u p i e d d e s C o r b i è r e s , a i n s i q u e le 
J u r a s s i q u e ; l ' A p t i e n r e p o s e e n t r a n s g r e s s i o n s u r le T r i a s , et le C é n o n i a n i e n le d é p a s s e a u 
N . P o u r t a n t , M. Rousse l (3) a t r o u v é e n t r e le C a r b ( m i f è r e e t le C é n o m a n i e n , a u ool d e Re­
dou ta d e (N. d e S o u l a t g e ) , les as.sises s u i v a n t e s : 

« T i u A S : Conglomérat à ciment calcaire jaunâtre et dont les fragments roulés ou 
<i. anguleux sont les uns calcaires et les autres siliceux. 

L I A S : Mames et calcaires, calcaires dolomitiaues en dalles, calcaires mameux 
« feuilletés », 

Puis viendrait la dolomie noire de l'Oolithique supportant le Cénomanien. 

M. R o u s s e l a r e n c o n t r é l a m ê m e c o u p e à la f e r m e d ' A u d o u y (N. d e C u b i è r e s ) , e t seu le ­

m e n t le "^l'rias et q u e l q u e p e u de L i a s p r è s d e P o u r t o u et de l a S o u r c e Sa lée (S . "W. d e 

(1) VKNK. Koles ineiHIes, dans CAHEZ [68], p. 2778. 
(2) CAISEZ [38], p. 2790. 
(3) Koussiu [191 , p. 147. 
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F ü u r t o u ) . A u c u n foss i le n ' e s t c i té . I l es t p l u s v r a i s e m b l a b l e q u ' o n se t r o u v e ici e n p r é s e n c e 

d e l a c o n t i n u a t i o n , v e r s l ' W . , d e s fac iès t r è s p a u v r e s e n fossi les d e D u r b a n e t d e T u c h a n ; 

les p o u d i n g u e s q u e IM. R o u s s e l a c o n s i d é r é s c o m m e d u T r i a s s e r a i e n t p e u t - ê t r e à r a p p o r t e r 

à l a b a s e d u R h é t i e n , c o m m e à T u c h a n ; l ' e n s e m b l e des c a l c a i r e s e n p l a q u e t t e s , c a r g n e u l e s 

e t do lomies se r a n g e r a i e n t aus s i d a n s le R h é t i e n e t d a n s les a u t r e s é t a g e s d u L i a s ( l ) . 

A i n s i l ' é t u d e d e l a b a s e d u L i a s a u x e n v i r o n s d e P a d e r n r é v è l e l ' e x i s t e n c e d e (feux 

fac iès d i f f é r e n t s d u R h é t i e n e t d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r . L ' u n d ' e u x es t d é v e l o p p é seu l 

a u x e n v i r o n s d e T u c h a n ; l ' a u t r e es t i d e n t i q u e à ce lu i d e B o u t e n a c , p r è s d e N a r b o n n e . 

S e u l , ce d e r n i e r r e n f e r m e d e s fossi les c a r a c t é r i s t i q u e s d u R h é t i e n , t a n d i s q u e le fac iès 

d e T u c h a n es t à p e u p r è s d é p o u r v u d e r e s t e s o r g a n i q u e s . A u N . d e P a d e r n , les d e u x fac iès 

s o n t s u p e r p o s é s , s é p a r é s p a r d e s m a r n e s t r i a s i q u e s . 

M a g n a n (2), m a l g r é les c o n f u s i o n s q u ' i l a f a i t e s s o u v e n t , d a a s son d é s i r de r e t r o u v e r 

toujoui-s des couches d e t o u s les é t a g e s , a v a i t s a n s d o u t e v u les difEérences q u i ex i s t en t 

e n t r e les d e u x f a c i è s : ce lu i d e B o u t e n a c o ù i l a v a i t d é c o u v e r t Avicula contorta, e t ce lu i 

d e T u c h a n q u i l u i a v a i t f o u r n i à F r a i s s e e t à F e u i l l a , s u r les b a n c s ca l ca i r e s , ces « em­

p r e i n t e s cy l indro ' ides », a i l l e u r s c a r a c t é r i s t i q u e s d u M u s c h e l k a l k . 

I l s e m b l e r a i t d o n c p l u s l o g i q u e à p r e m i è r e v u e d ' a d m e t t r e l ' o p i n i o n d e M a g n a n : a u 

N . d e P a d e r n , il y a u r a i t u n e sé r ie u n i q u e e t r é g u l i è r e d u T r i a s ( M u s c h e l k a l k e t K e u p e r ) 

r e c o u v e r t d u R h é t i e n , n o r m a l e m e n t foss i l i fè re . M a i s d ' a u t r e s r a i s o n s m e p o i t e n t à r a p p o r t e r 

aus s i a u L i a s les c a l c a i r e s de T u c h a n : • 

1° Ces c a l c a i r e s associés a u x c a r g n e u l e s e t a u x p o u d i n g u e s r o u g e s son t c a n t o n n é s à l a 

l i s i è re d u mass i f p r i m a i r e dos C o r b i è r e s , c ' e s t à - d i r e là où les t e r r a i n s j u r a s s i q u e s a r r i v e n t 

le p l u s p r è s d e ce mass i f é m e r g é a u x t e m p s s e c o n d a i r e s . S i l ' o n a d m e t t a i t l ' â g e t r i a s i ( | u c 

d e ces couches d e T u c h a n , i l s e r a i t é t o n n a n t q u ' à d i s t a n c e d u m a s s i f les c a l c a i r e s m a r i n s 

n ' a i e n t p l u s la i ssé de t r a c a s , ou b i e n a i e n t é té r e m p l a c é s p a r d e s d é p ô t s l a g u n a i r e s t e l s q u e 

les ma i ' ne s i r i sées . P a r t o u t , e n ef£et, à d i s t a n c e d e s C o r b i è r e s , les p r e m i e r s c a l e a i r a s c o n n u s 

d a n s le S e c o n d a i r e a p p a r t i e n n e n t a u L i a s . 

2° I l ex i s t e a u s s i u n c e r t a i n p a r a l l é l i s m e e n t r e la sé r ie d e T u c h a n e t cel le d e B o u t e n a c 

a in s i q u e le m o n t r e le t a b l e a u c i -dessous : 

T o u s les c a r a c t è r e s d e l a sé r ie de T u c h a n s ' a c c o r d e n t d ' a i l l e u r s t r è s b i e n avec l ' i d é e 

q u ' e l l e s ' e s t déposée p r è s d ' u n r i v a g e . L a f a u n u l e q u i m ê l a i t a u l a r g e ses r e s t e s a u x séd i ­

m e n t s p l u s m a r i n s d u fac iès d e B o u t e n a c n e p o u v a i t v i v r e d a n s les f o r m a t i o n s g r o s s i è r e s 

et l a g u n a i r e s d e T u c h a n ; les c a l c a i r e s d e T u c h a n n e d i f f è r e n t d e s c a l c a i r e s r e c o n n u s 

h e t t a n g i e n s q u e p a r la p r é s e n c e d e s i lex e t d e ces couches à t r a c e s d e v e r s , a u t r e o a r a e -

(1) M. 0 . MKNGKL, dans une note récente , interpri^te d i f féremment l 'âge des couclies sans fossiles de la 
base du Secondai re , à Four lou ; pou r lui , elles sont u n i q u e m e n t t r i a s iques e t c o m p r e n n e n t des gг^s b iga r r e s , 
un muschelkallv bien déve loppé , et le k e u p e r . (0. MIÎNONL, [illi . p . 72-73). 

(2 MAGNAN [163-1G6-168J. 
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t è r e d e d é p ô t d e r i v a g e ; enfin, l a d o l o m i t i s a t i o n a a t t e i n t l es d e u x sé r i e s ca l ca i r e s . L e s 

seu ls r e s t e s de fossi les d e la sé r ie d e T u c h a n (déb r i s d ' o u r s i n s des ca l ca i r e s h e t t a n g i e n s ) , 

a j o u t e n t e n c o r e à la r e s s e m b l a n c e d e s ' deux sér ies . 

HETTANGIEN 
supérieur 

HETTANGIEN 
intérieur 

RHETIEN 

TIll.AS 

SÉRIE DE TUCHAN 

Cargneules calcareuses jaunes 
ou ro.ses. 

Calcaires marneux g r i s - b l e u ­
âtre ou brunâtres et bitumineux, 
dolouii tL( |ues au sommet et passant 
aux cargneules, en dalles couver­
tes de liges vermiformes vers le 
bas Débris de Diadématidés. 

Calcaires compacts, gris, bleu­
âtres, à s i lex . 

(Les calcaires de l'Hettangien 
sont quelquefois remplacés par des 
dolomies à grain fin, gris foncé). 

Cargneules jaunes ou Ocres, et 
marnes vertes plus ou moins cloi­
sonnées. 

Grés et poudingues, souvent à 
ciment dolomitique jaunâtre, et 
marnes rouges. 

Marnes vertes et marnes irisées 
Elles manquent parfois entre les 
poudingues et le Primaire. 

SÉRIE DE BOUTENAC 

Calcaires dolomitiques gris com­
pacts ou bréchiques. 

Calcaires en plaquettes et en dalles, 
parfois marneux, à gastéropodes, 
Modiola, radióles de Diadématidés. 

Calcaires compacts sans s i lex. 

(Les calcaires de l'Hettangien sont 
quelquefois entièrement dolomitisés: 
dolomies cristallines noires). 

Calcaires dolomitiques de couleur 
crème, au milieu desquels an peut 
distinguer 2 assises de lumachelle à 
Avicula contorta, Plicalula intusslri-
ata. L'assise inférieure est la plus 
inqjortante. 

Grès grossier, graveleux, jaune-
ocre, à ciment dolomitique, recou­
vrant quelques lits de lumachelle. 

.Vfarnos vertes et irisées, avec 
quelques pelits bancs dolomitiques 
de teinte claire ; gypse . 

3 " A l ' W . d e D u r b a n , les do lomies h e t t a n g i e n n e s d e l a s é r i e d e T u c h a n s u p p o r t e n t 

des d o l o m i e s e t c a r g n e u l e s q u i m o n t e n t j u s q u ' a u L o t h a r i n g i e n ca l ca i r e e t a u C h a r m o u t h i e n 

u n p e u f o s s i l i f è r e ; d a n s c e t t e c o u p e , i l n ' y a p a s t r a c e d e l a s é r i e d e B o u t e n a c , ce q u i 

s ' e x p l i q u e t r è s b i e n si l es d e u x sé r i e s s o n t c o n t e m p o r a i n e s . 

4° E n f i n , sous l a r o u t e d e T u c h a n à P a d e r n , a u p i e d d u S a r r a t R e d o n n e t , u n b a n c 

d e R h é t i e n m ' a f o u r n i : 
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(1 .N'OGUiîS 1T«]. 
(2) MAGNAN [16316(il. 
(3) ViGUiEK [185 . 
(4| DONCIEUX [nd à 59]. 
(5) ROUSSEL [191). 

Pecten cf. valoniensis DEFK. Mytilus, 
Avicula contorta PORTL,. Ophiuridé, 
Plicatula intusstriata EMM. Ilypodiadema gracilis STOPP. 

Ce banc correspond a u x calcaires oo l i th iques d u s o m m e t d u E h é t i e n e t suppor te des 

calcaires compacts het tangiens à silex, e t à empre in te s c y l i n d r o ï d e s ; ces bancs n e p e u v e n t 
pas se d i s t i n g u e r d e s calcaires à s i lex (série de T u c h a n ) d u N . d e P a d e r n . 

CoNCLi^siON. — Tous ces fa i t s wernblent autoinser à a d m e t t r e dans le R h é t i e n e t l ' H e t ­

tang ien in f ér i eur au S .E. d e s C o r b i è r e s , l ' ex i s t ence d ' u n p r e m i e r faciès p l u t ô t l a g u n a i t e 
(série de T u c h a n ) localisé auprès du rivage et d ' u n d e u x i è m e fac iès p l u s f ranchement 
m a r i n (série d e B o u t e n a c ) oii la faunule r h é t i c n n e a pu se d é v e l o p p e r . L e u r superpos i t ion 
au N . de P a d e r n provient d 'acc idents tectoniques . E n effet, d a n s c e t t e rég ion , tous les 

terrains secondaires , refoulés d u S., s o n t e n que lque sorte m o n t é s à l ' a s saut des C o r b i è r e s ; 

e t comme le mass i f pr imaire ne i^articijjait i)as à l eur m o u v e m e n t , les t e r r a i n s ont pa s s é 
les u n s sur les a u t r e s : le Jurass ique et le T r i a s d u S. d e P a d e r n ( faciès d e B o u t e n a c ) 

recouvrent le C é n o m a n i e n d u c h â t e a u ; eelui-c i s ' é t e n d (peut-être en success ion s trat igra-
ph ique normale ) sur tous les n i v e a u x secondaires d e s p e n t e s à l ' E . et à l ' W . d u T o r g a n , 

e t recouvre près de la Seri-e de l a M a u r e i l l e u n R h é t i e n s e m b l a b l e à ce lui d u S. de P a d e r n . 

Ces dernières assises recouvrent e t dépassent m ê m e vers le N . u n dernier ensemble d ' a s s i ses 
l ias iques , d u faciès de T u c h a n , q u i formaient , a v a n t t ous ces m o u v e m e n t s , la bordure des 
C o r b i è r e s . Les p l i ssements et les c h e v a u c h e m e n t s l ocaux q u ' o n observe d a n s ces couches 
in fér ieures de la va l lée d u T o r g a n , sont encore une p r e u v e d u gli.sscment des format ions 
mar ines v e n u e s d u S., vers le N . 

H I S T O R I Q U E . 

Eh 1859, Noguès (1) attribuait au métamorphisme du Lias normal (calcaires, mame.s et grès) 
les calcaires magnésiens de la base du Lias à Tuchan, ainsi que les marnes gypseuses et l&s gypses 
actuellement rapportés au Trias. 

Les travaux de Magnan (2) (1867 et 1872) ont rendu possible, dans le S.E. des Corbières comme 
auprès de Narbonne, la séparation du Trias et du Lias^ quand le Rhétien est fossilifère; mais il 
rapporte au Trias les terrains liasiques sans fossiles du faciès de Tuchan, comme on l'a vu ci-dessus; 
dans son Muschelkalk où l'on trouve « des empreintes allongées cylindroïdes regardées par Jacquot 
comme caractéristiques du Muschelkalk d'Espagne et de Lorraine », on reconnaît sans peine les 
calcaires à moulages vermiformes de l'Hettangien inférieur. 

Viguier (3) admet que les calcaires fossilifères de l'Infralias passent à des cargneules dolomi­
tiques difficiles à séparer du Keuper; j'ai exposé précédemment les raisons qui me font rapporter 
au Lias les poudingues rouges de Durban classés par Viguier, et après lui par les autres Géologues 
dans le Primaire. 

M. Doncieux (i) donne aussi quelques précisions sur les étages inférieurs du Lias sur la 
feuiUe de Perpignan. 

Les coupes de M. Roussel (5) intéressent également cette région, mais elles sont trop résumées 
pour qu'on puisse en tirer parti dans une étude détaillée. 
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í l l . — R é g i o n d e P a d e r n - B u g a r a c h (S. des Corbières) 

O n a TU c i -dessus q u e le fac iès de Tuc l i a n est c a n t o n n é à l a l i s i è re d u mass i f p r i m a i r e 

d e s C o r b i è r e s . D è s q u ' o n s ' e n é lo igne , à l ' E . d e P a d e r n , le fac iès d e B o u t e n a c , a v e c ses 

l u m a c h e l l e s à Avicula contorta ex i s t e s eu l ; m a i s .ses a f f l e u r e m e n t s n e son t p a s c o n t i n u s , 

c a r i ls on t é té s o u v e n t l a m i n é s d a n s le r e f o u l e m e n t v e r s le N . d e l a zone m o n t a g n e u s e d u 

p i c d e B u g a r a c h . 

A l ' W . d e l a r o u t e d e M a u r y à C u c u g n a n , p r è s d e ce d e r n i e r v i l l age , o n t r o u v e , a u -
d e s s u s d e s m a r n e s r o u g e s d u T r i a s , des c a r g n e u l e s ( R h é t i e n ) , d e s ban-cs d e c a l c a i r e s com­
p a c t s g r i s - b l e u â t r e s , f e r r u g i n e u x a u s o m m e t ( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ) s u r m o n t é s d e c a r g n e u l e s 
çt d e b r è c h e s ( H e t t a n g i e n s u p é r i e u r ) . 

S u r l a r o u t e d e C u c u g n a n à D u i l l a c , q u e l q u e s b a n c s d e ca l ca i r e s h e t t a n g i e n s a f f l eu ren t 

' ' auss i à 1 Ikil. à l ' W . d e C u c u g n a n . E n ces d i v e r s p o i n t s , le R h é t i e n e t l ' I I e t t a n g i e n s o n t 

m a l c a r a c t é r i s é s . I l s s o n t p l u s reconnai .ssables en a m o n t d e s g o r g e s d e G a l a m u s . 

L a r o u t e d e C u b i è r e s à S a i n t - P a u l d e F e n o u i l l e t t r a v e r s e , a p r è s le C r é t a c é s u p é r i e u r , 
d u N . a u S. : 

Mames irisées et calcaires dolomitiques, en partie rhétiens. 
Bancs de lumachelles du niveau à Avicula contorta 1°00 
Calcaires dolomitiques rubanés, blanc-jaunltre, en bancs épais^ séparés par 

des feuillets marneux noirâtres 6'"00 
Calcaire marneux lumachellique, et dolomies Ŝ OO 
Calcaires dolomitiques, visibles sur é̂ OO 
Calcaires hettangie^is dont les bancs tomblent brusquement à la route 8"'00 
Calcaires feuilletés gris-noirâtres, dans lesquels on trouve de petites radióles 

de Diademopsis Ŝ OO 
Dolomies et brèches (Hettangien supérieur). 

L ' i n t é r ê t d e ce t t e c o u p e r é s i d e d a n s l a p r é s e n c e , d a n s le R h é t i e n , d e b a n c s é p a i s d e 

c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s qu i t i e n n e n t la p l a c e d e s c a r g n e u l e s obse rvées en b e a u c o u p d ' a u t r e s 

c o u p e s . 

L e s ca l ca i r e s h e t t a n g i e n s f o r m e n t l a p r e m i è r e b a r r e r o c h e u s e d e l ' e n t r é e d e s g o r g e s 

d e G a l a m u s . A l ' W . , a c c o m p a g n é s d u R h é t i e n , i ls s ' é l èven t j u s q u ' e n h a u t d e l a m o n t a g n e 

d ' o ù Us d o m i n e n t l a va l l ée d e C a m p s ; à 2 k i l . des go rges , les a f f l e u r e m e n t s obse rvés a u p r è s 

d u s e n t i e r d e S a i n t - P a u l d e F e n o u i l l e t à C a m p s p e r m e t t e n t d e r e c o n s t i t u e r l a c o u p e su i ­

v a n t e : 

R H É T I E N : Dolomies blanchâtres et marnes verdâtres, caxgneules, calcaires dolo­
mitiques jaune-ocre IŜ OO 

Calcaire bleuâtre finement oolithique, et bancs de limiachelle à Cardita 
austriaca H A U E R et Anomia SchafhciutU W I N C K L . , qui se terminent par 
des calcaires mameux jaunes et roses, un peu feuilletés, à gros grains 
de quartz 4"'00 

Cargneules 14'"00 
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(1) VIGUIER [¿40], p 453-156 et 151. 

H E T T A N G I E N I N F É R I E U R : Calcaire blanc bleuâtre en bancs réguliers, puis en 
petits Uts minces bleu-noirâtre à radióles et plaques de Diadématidés. 15"'00 

H E T T A N G I E N SUPÉRIETJR : Cargneules. 

D u cô té E . d u v a l l o n d e C a m p e a n , a u S . E . d u p i e d e B u g a r a c h , l ' H e t t a n g i e n e t le 

K h é t i e n son t r e p r é s e n t é s p a r l e u r s te rznes h a b i t u e l s , m a i s l e u r s b a n c s o n t é t é b o u l e v e r s é s 

d a n s l a c r ê t e q u i u n i t l a co t e 896 a u p i e d e B u g a r a c h , e t l e u r â g e r e l a t i f n e p e u t ê t r e 

s û r e m e n t é t ab l i . A u S . W . d u h a m e a u d e C a m p e a u , le R h é t i e n est s é p a r é d e s c a l c a i r e s v a c u o -

l a i r e s ( H e t t a n g i e n s u p é r i e u r ) de l a co te 896 p a r u n e c o u c h e é p a i s s e d e do lomie n o i r e , c r i s ­

t a l l i n e , t r è s d u r e , e t c o m m e s i l iceuse , à s t r u c t u r e d e b r è c h e ; à s a p a r t i e i n f é r i e u r e , el le es t 

d é s a g r é g é e e t s a b l e u s e ; c e t t e do lomie , épa i s se d e p r è s d e 40 m. , se c o n t i n u e v e r s l 'W. d a n s 

l a p a r o i r o c h e u s e a u s o m m e t d e l a va l l ée d e B u g a r a c h . O n p e u t a d m e t t r e q u ' e l l e a p p a r ­

t i e n t à l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r q u i a u r a i t é t é d o l o m i t i s é c o m m e a u p r è s d e P a d e r n ; toutfi-

fois , s o n é p a i s s e u r es t a n o r m a l e , ce q u i p o u r r a i t s ' e x p l i q u e r p a r le r e f o u l e m e n t d ' u n e 

sé r i e d e couches s u r e l l es -mêmes . Seu le , u n e é t u d e dé t a i l l é e , p l u s à TW., p o u r r a i t e n d é 

e i d e r . 

A u col d e S a i n t - L o u i s o ù M. C a r e z a d é c o u v e r t Avicula contorta, l ' I I e t t a n g i e n in fé ­

r i e u r es t c a l c a i r e ; le R h é t i e n r e n f e r m e ses t e r m e s h a b i t u e l s ; a p r è s l ' a p p a r i t i o n m o m e n t a n é e 

d u T r i a s , sous le R h é t i e n , ce t e r r a i n f o r m e u n r e p l i où les b a n c s d e l u m a c h e l l e s o n t p l u s 

foss i l i fè res . 

V e r s r W . , le T r i a s e t l e L i a s d i s p a r a i s s e n t d a n s l a fa i l l e q u i les s u i v a i t a u N . d e p u i s 

P a d e r n , e t i l f a u t a l l e r j u s q u "au S . d e P u i v e r t p o u r r e t r o u v e r les m ê m e s r o c h e s à l a b a s e d e s 

t e r r a i n s s e c o n d a i r e s . 

OBSERVATIONS . — L a r é g i o n c o m p r i s e e n t r e P a d e r n e t B u g a r a c h n o u s a m o n t r é le 

R l i é t i e n foss i l i fè re , composé c o m m e à B o u t e n a c , p r è s d e N a r b o n n e ; les n i v e a u x d e g r è s 

g r o s s i e r s o n t p e r d u d e l e u r i m p o r t a n c e e t les a f f l e u r e m e n t s d e B u g a r a c h e n s o n t l es d e r ­

n i e r s q u e j ' a i r e c o n n u s v e r s l 'W. 
L ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r est g é n é r a l e m e n t ca l ca i r e , avec l ' a s p e c t q u ' i l of f ra i t p r è s d e 

N a r b o n n e . S i l a b a n d e d o l o m i t i q u e a u S. d u R h é t i e n d e B u g a r a c h a p p a r t i e n t à ce n i v e a u , 

el le s e r a i t le d e r n i e r p o i n t v e r s l ' W . o ù les c a l c a i r e s h e t t a n g i e n s s e r a i e n t r e m p l a c é s p a r d e s 

do lomies n o i r e s . 

E n f i n , les g o r g e s d e G a l a m u s s o n t c r eusée s d a n s des ass i ses r h é t i e n n e s d o n t les 

a f f l e u r e m e n t s e n a p p a r e n c e s o n t m o i n s a l t é r é s q u e d ' o r d i n a i r e ; n o u s v e r r o n s q u ' i l e n es t 

d e m ê m e p o u r les é t a g e s s u p é r i e u r s , .ce q u i p o r t e à c r o i r e q u e le c r e u s e m e n t d e ces g o r g e s 

est u n f a i t r e l a t i v e m e n t r é c e n t . 

H I S T O R I Q U E . 

Les travaux publiés sur cette région renferment quelques indications sur les divers points dé­
crits ci-dessus. C'est ainsi que Viguier (1) indique le premier les calcaires à grains de quartz et les 
calcaires en plaquettes avec débris de fossiles (Infralias) du pic de Bugarach et du col de Saint-
Louis. 
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IV. — R é g i o n m é r i d i o n a l e comprise entre P e r p i g n a n et la h a u t e v a l l é e d e l ' A u d e 

ou r é g i o n d e s C a l c a i r e s m a r m o r é e n s 

L e L i a s se m o n t r e d a n s c e t t e r é g i o n e n t r o i s m a s s i f s s é p a r é s : l e mass i f d e Ca lee-
E s t a g e l , les m o n t a g n e s a u S . d e S a i n t - P a u l d e F e n o u i l l e t ( P y r é n é e s o r i e n t a l e s ) , e t le p l a ­
t e a u d e S a u l t ( A u d e ) . 
ENVIRONS D E CALCE E T ESTAGEL. 

L e s p r e m i e r s t e r m e s d u L i a s o n t é t é r e c o n n u s j u s q u ' à p r é s e n t p a r M M , C a r e z e t M e n g e l à 
l ' W . d e L a t o u r d e F r a n c e , p r è s d ' E s t a g e î ; j ' e n a i r e t r o u v é ciuelques a f f l e u r e m e n t s p l u s 
à l ' E . 

L e p r e m i e r , a u S . W . d e B a i x a s (feui l le d e P e r p i g n a n ) , â l a l i m i t e S. d u p r e m i e r l a m b e a u 

j u r a s s i q u e t r a v e r s é p a r le c h e m i n d e B a i x a s à L a s F o n t s , se m o n t r e a ins i c o m p o s é : 

T E R R A I N S F R I M A I R E S : Schistes vert clair altérés et tendres, plongeant au S.S.W.^ re-
couvetrts en discordance par les terrains suivants plongeant au N.N.E. : 

T R I A S ? : Cargneules calcaires brunes ou ocres englobant des fragments de schistes verts. 
R H É T I E N : Calcaire ocre, puis gris-jaunâjtre, parfois dolomitique avec lits de schistes mar­

neux verdâtres. ; 
Calcaire gris rempili de grains de quartz, puis calcaire oolithique en plaquettes 

sur lesquelles apparaissent de très petits gastéropodes, de i)etites encrines 
rçûdes, ©t Avicula contorta PORTL. assez déformé. 

Calcaires dolomitiques et cargneules jaune ocre qui représentent sans doute l'Het­
tangien et en partie le Sinémurien. 

L ' I n f r a l i a s p a r a î t e n c o r e a u f o n d d u v a l l o n a u N . W . d e l a cote 227 (S . d e C a l c e ) , s u r 

le c h e m i n d e L a s F o n t s à Calce . L ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r s emble r e p r é s e n t é p a r des c a l c a i r e s 

c o m p a c t s b l a n c s , o u b l e u â t r e s , o u j a u n â t r e s , en b a n c s v e r t i c a u x d i r i g é s E . - W ; son é p a i s s e u r 

s e r a i t d e 10 à 15 m . ; e n a v a n ç a n t v e r s le T r i a s d u f o n d d u va l lon , o n t r a v e r s e d e s ca r ­

g n e u l e s c a l c a i r e s , d e s l i t s d e I u m a c h e l l e s o u d e ca l ca i r e g r é s e u x ( R h é t i e n ) , enfin d e s m a r n e s 

feu i l l e tées c a l c a r e u s e s roses o u r o u g e s , p e u t - ê t r e d é j à t r i a s i q u e s . L e s couches r h é t i e n n e s 

r e p a r a i s s e n t e n s u i t e s u r l e c h e m i n , p l o n g e a n t a u N . W . , su iv i e s d e s a u t r e s t e r r a i n s d e l a 

sé r i e l i a s ique . 

I l e x i s t e d e s ass ises d e m ê m e â g e à l ' E . d e l a cote 227 , a u - d e s s u s d u T r i a s . 

(1) ROUSSEL [193], p 3b. 
(2) ROUSSEL [191], p. 128. 
(3) CAHEZ [42] et [206]. 
(4) CARIÎZ [58], p. 2789. 
(5) L . BERTRAND [20], p. 88, Sg. 26. 

M. Roussel (1) signale l'existence de ces calcaire® dans les gorges de Galamus, à Cami>eau 
(S. du pic de Bugarach) et au col de Saint-I^uis (2), où M. Garez (3) découvre Avicula cmitoHa. 

M. Garez (4), puis M. L. Bertrand (5) retrouvent cet étage sur la route de Puivert à Espezel. 
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(1, 0 . MENGEL [173]. 

(2) L CAREZ [58], p. 2788. 

S u r l a r o u t e d ' E s t a g e l , a u S . W . d e l a cote 340 ( l imi te W . d e la f eu i l l e d e P e r p i g n a n ) 

o n t r o u v e u n e n s e m b l e de do lomies m a r n e u s e s b l a n c - j a u n â t r e c revassées , d e b r è c h e s d o l o m i ­

t i q u e s , de m a r n e s s ch i s t euse s e t d e c a l c a i r e s g r é s e u x , à p e t i t e s e n c r i n e s r o n d e s e t à p e n t a -

e r i n e s , q u i r e s s e m b l e n t e x t r ê m e m e n t a u x c o u c h e s à Avicula contorta. Ces b a n c s p l o n g e n t 

u u S .W. sous le P r i m a i i - e q u i les r e c o u v r e . 

P r è s d ' E s t a g e l , a u N . d u r u i s s e a u d e l a G r a v e , les t e r r a i n s p r i m a i r e s s u p p o r t e n t le 

R h é t i e n , é p a i s d e 12 m., a c c o m p a g n é p e u t - ê t r e d ' u n p e u d e T r i a s : m a r n e s sch i s t euses v e r ­

d â t r e s ou ro.ses, b a n c d e g r è s a v e c t r a c e s d e fossiles, c a l c a i r e s r u b a n é s ou do lo ju i t jques ; a u -

d e s s u s d e ces b a n c s , v i e n t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r (ô ni .) : c a l ca i r e s s acc l i a ro ïde s b l a n c s e n 

l i a n e s r é g u l i e r s ; p u i s des ca l ca i r e s c r i s t a l l i n s et des c a r g n e u l e s d e l ' H e t t a n g i e n s u p é r i e u r . 

M . J l e n g e l (1) a s i g n a l é aus s i d e s l u m a c h e l l e s r h é t i e n n e s a u N . W . d e L a t o u r d e 

F r a n c e . 

îS. D E SAINT-PAUL D E FENOUILLET. 

M . C a r e z ( 2 ) a obse rvé , a u N . d e L e s q u e r d e , l a zone à Avicula contorta, r e p r é s e n t é e i )a r 

d e s « c a l c a i r e s e t c a r g n e u l e s a v e c d e s c a l c a i r e s g r i s foncé , r e n f e r m a n t d e n o m b r e u x i )e t i t s 

f o s s i l e s b r i s é s ». C e t é t a g e est é g a l e m e n t r e p r é s e n t é p a r des r o c h e s s e m b l a b l e s a u S. de 

p o n t d e l a F o u , s u r l a r o u t e de S a i n t - M a r t i n , a u t o u r d ' u n a f f l e u r e m e n t d e g y p s e t r i a s i q u e 

e x p l o i t é au-de&sus d e l a r o u t e . 

P A Y S D E SAULT. 

D a n s le paj^s d e S a u l t , on r e t r o u v e d e s t r a c e s d e R h é t i e n à l ' W . d e la cote 1035 , a u -

d e s s u s des c a l c a i r e s e n c r i n i t i q u e s e t d e s do lomies s i l iceuses d u D é v o n i e n . 11 e x i s t e m ê m e 

l à u u p e u d e T r i a s (mai 'nes f eu i l l e t ée s b l a n c r o s é ) . 

L e R h é t i e n se com^wse d e do lomies m a r n e u s e s , p a r f o i s r u b a n é e s , d e m a r n e s s ch i s t euses , 

d ' u n b a n c d e c a l c a i r e g r é s e u x l é g è r e m e n t v io lacé , à sec t ions d e coqui l l es , c o m m e est l a 

l u m a c h e l l e à Avicwki contorta. D e s c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s s é p a r e n t ce b a n c d ' u n e ass ise 

r o c h e u s e d e c a l c a i r e b l e u â t r e ( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ) . 

A l ' W . e t à l ' E . d u col où es t p r i s e c e t t e c o u p e , le D é v o n i e n v i e n t e n c o n t a c t a v e c les 

c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s c r i s t a l l i n s d u L i a s i n f é r i e u r , e t les t e r m e s d e l a b a s e d u L i a s d i s p a ­

r a i s s e n t , s a n s d o u t e p a r l a m i n a g e . 

L e R h é t i e n es t é g a l e m e n t r e p r é s e n t é p l u s a u S. d a n s la b a n d e d e t e r r a i n s q u i v a d e 

G e s s e ( s u r l ' A u d e ) à N i o r t . A i n s i , la r o u t e d ' A u n a t à F o n t a n n e s t r a v e r s e d u S. a u N . , a v a n t 

d ' a r r i v e r à l a v a l l é e d e l ' A u d e : 
Calcaires aptiens, au S. du col des Clauzels, avec couclies de dolomie à la base. 
Dolomie noire jurassique lO^OO 

HI:TT.V.NGII;N S U P É K I E U B : Brèche Ĉ OO 
HETT.VNGIKN I N F É R I E U R : Cîalcaires foncés à petites encrines rondes, en i)etits 
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R É S U M É 

D a n s l a p a r t i e o r i e n t a l e d e l a r é g i o n p y r é n é e n n e , d e N a r b o n n e j u s q u ' a u x c o n f i n s d e 
l ' A r i è g e , u n f a i t i m p o r t a n t ré,sulte d e ces r e c h e r c h e s : les t e r r a i n s p r i m a i r e s d e s C o r b i è r e s 
é t a i e n t é m e r g é s a u d é b u t d u L i a s ; à l ' E . et a u S. u n e zone é t r o i t e d e d é p ô t s g ros s i e r s , 
s o u v e n t r o u g e s , e t d e s é d i m e n t s l a g u n a i r e s s u i v a i t le r i v a g e . P l u s lo in d e s côtes , les e a u x 
m a r i n e s o ù v i v a i t la f a u n e d'Avicida contorta r e c e v a i e n t e n c o r e des a p p o r t s d e s ab l e s en­
t r a î n é s des C o r b i è r e s j u s q u ' a u x e n v i r o n s d u p i c d e Buga i - ach e t d e P e r p i g n a n , 

L e s d é p ô t s d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r r en - fe rmen t des s i lex a u p o u r t o u r d e ce mass i f ; 
et , d e p u i s N a r b o n n e j u s q u ' a u p i c d e B u g a r a c h , - les ca l ca i r e s s o n t d e iJilace en i)lace t r a n s f o r ­
m é s e n do lomies . N i les sab les d a n s le R h é t i e n , n i ce t t e d o l o m i t i s a t i o n d e l ' H e t t a n g i e n 
i n f é r i e u r n e s e r e t r o u v e n t à l ' W . 

(1) Feuille de Perpignan, Carte géol. détaillée de la Fr., n" 2oo (1908) 
• 2̂) L.CAREZ [42] et [bO]; 0 . MEN IEL [173]. ' 

(3) L . CARKZ [50] et [58] . 

(4) RoDssiL [191], p. 118. 

bancs sé(pairés par des feuillets schisteux, puis calcaires massifs. Vers 
leur milieu vient une couche plus rose à sections de bivalves 11"'00 

E H F T I E N : Calcaires dolomitiques et majrnes, devenant de plus en plus marneux 
vers la base. 30"'0O 

T R I A S : Marnes schisteuses irisées. 

OBSERVATIONS . — L e R h é t i e n ot l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r e x i s t e n t clans les P y r é n é e s o r i e n ­

t a l e s et le S. d e l ' A u d e , d e p u i s P e r p i g n a n j u s q u ' à l a l i m i t e d e l ' A r i è g e . I l s s e m b l e n t com­

posés , c o m m e ils T é t a i e n t p l u s a u N . , d e Iumachelles h Aviciila contorta (avec des couches 

g r é s e u s e s p r è s d e P e r p i g n a n ) , a u m i l i e u d e ca lca i r e s d o l o m i t i q u e s (Rl ié t i en ) e t d e c a l c a i r e s 

d e t e i n t e c l a i r e ( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ) . M a i s le m é t a m o r p h i s m e s o u v e n t t r è s a v a n c é , e t l es 

a c c i d e n t s t e c t o n i q u e s d e ees t e r r a i n s n e p e r m e t t e n t p a s de r e t r o u v e r t o u j o u r s les n i v e a u x 

e t des fossi les r e c o n n u s a i l l e u r s . 

H I S T O R I Q U E . 

La présence 'de l'Infralias aux environs de Calce n'avait pas encore été reconnue; la carte ( 1 ) . 
en effet, range dans le Lias inférieur et moyen les terrains qui le composent. Ce n'est qu'à l'W. 
d'Bstagel que M. Carez et M. Mengel ( 2 ) ont pu affirmer son existence. 

Dans la région de Lesquerde, M. Carez (3) a signalé le Rhétien, à traces de fossiles^ jusque là 
inaperçu. 

Au pays de Sault, M. Roussel (4) a-trouvé des calcaires en plaquettes au col de la Clauze, et 
en amont de Mazuby, à la base des terrains jurassiquee. 
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B . — B a s s i n d e l a G a r o n n e 

L e B a s s i n d e l a G a r o n n e s e r a d iv i sé e n q u a t r e r é g i o n s : 

I . — Région septcntiionale à l'E. de l'Ariège {d'abord entre Foix et Lavelanet, puis 

au N. du Saint-Barthélémy) ; 
I L — Région septentrionale entre l'Ariège et le Salât ; 
I I I . — Région du S. de l'Ariège ; 

TV. — Région comprise entre le Salut, la Garonne et la Neste. 

l. — R é g i o n s e p t e n t r i o n a l e à l ' E d e l ' A r i è g e 

I. — B a n d e m o n t a g n e u s e e n t r e Fo ix e t L a v e l a n e t 

L ' A r i è g e , o ù l a zone à Avicula contorta f u t s i gna l ée p o u r l a p r e m i è r e fois p a r l ' a b b é 

P o u e c h , m o n t r e le R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r t r è s d é v e l o p p é s e t foss i l i fè res . L ' e x i s ­

t e n c e d e t u f s é r u p t i f s d o n t p a r l e n t D e L a c v i v i e r , M. R o u s s e l e t M . L a c r o i x r e l è v e e n c o r e 

l ' i n t é r ê t q u i s ' a t t a c h e à ces t e r r a i n s ; au s s i , j e m e su i s a p p l i q u é à l e u r é t u d e d e f a ç o n p l u s 

m i n u t i e u s e q u ' a i l l e u r s . 

Vo ic i l a c o m p o s i t i o n t y p i q u e d e ces é t a g e s , p r i s e a u r a v i n q u i s é p a r e S a i n t - S i r a c d e 

L e y e h e r t : 

Ti î iAS : Marnes irisées rouges^ violettes et vertes. 
Mames blanches et vertes, alternant au sommet avec de petits bancs de cal­

caire dolomitique gris-jaime. 
R H É T I E N : Calcaire mameux jaunâtre pétri de lamellibranches, puis lumachelle 

• de petits débris de ooquillles qui passe quelquefois à une oolithe. Ce banc 
est la première couche saillante des terrains liasiques 1»'60 

Mames vertes argileuses ou calcaires. Vers leur base, on trouve ici, et à 
Jean-Germa, près de Foix : 

Pecten of. valoniensis D E F R . 

Moâiola. 
Arca SongavatU ? STOPP. 

Bancs de calcaires mameux dolomitiques, de calcaires gréseux et de marnes. 
Us renferment fréquemment des dents et écailles de poissons 7"00 

Cargneules à fines vacuoles et mames jaunes puis bleues; au sommet, 
marnes calcaires bleu-vert, jaunâtres en surface, se délitant en écailles. 
On y trouve un niveau à nombreux Bactrylliwm 5"00 

Caloaires marneux et m a m e s Jaunes 2'°00 
Bancs de calcaire mameux jaune, compact, puis de calcaire moins dur; à 

leur partie supérieure, nombreuses écailles et dents de poissons l^SO 
Mames calcaires gris-noir^ assez litées, à débris charbonneux de végétaux. . Ô SO 
Lumachelle, un peu oolitJilque (oolithes brunes dans un ciment bleuâtre), 

délitée en petites plaques inrégulières, avec Intercalatlons de calcaires 
mameux jaunes (niveau inférieur à Avicula, contorta P O R T L . ) , renfer­
mant aussi : Cardita austriaca H A U E B . , 

Myophoria liasica S T O P P B^ZO 
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Marnes argileuses vertes ^ 2"'50 
Bancs durs d'une oolithe gris foncé à grains de quartz; à la base, quelques 

petits gastéropodes, écailles et dénis de poissons. Ces l>ancs portent une 
cabane ruinée Ŝ OO 

Calcaire niameux jaunâtre, quelquefois dolomitique, et cargneules 10"'00 
Mames calcaires grises et Weues, feuilletées 1™50 
Calcaire oolithique et lumachellique; à 

Avicula contorta POETL. , 

Plicatula iriytusstriata E M M . 
(niveau supérieur à Avic. contorta) 1"'20 

Mames grises ou bleuea, de teinte foncée^ plus ou moins calcaires, qui ren­
ferment à leur base, vers Foix, de nombreux lamellibranches dont le 
test est dissous : 

Anatina spc. 
Proiocardtu-m. pnilvppianwm D U N K . , 

Cypricardia porrecta DuM., 
, Bactryllium 2"'00 

H E T T A N G I E N Ï N F É B I E U B : OaJoaires comi>aots blancs, roses ou bleuâtres, plus 
foncés au sommet, éipais de 16 à 17"00 

Leurs premiers bancs sont sauvent remplis de graims de dolomie. 
A 5 mètres de leur base, les calcaires deviennent mameux, puis il s'intercale 

une assise de moins de 1 m. d'épaisseur, ainsi composée, de bas en haut: 
Un lit de brèche à cimient calcaire ou dolomitique, et à fragments mar­
neux; puis des dolomies grenues, noirâtres; enfin, un banc de calcaire 
gris-rose rempli de grains ferrugineux, ave^ Plicatula intusstrkUa E M M . , 
Ostrea, Modiola. Nous verrons que c'est à ce niveau que paraît le tuf 
éruptif de Ségalas, à l'W. de l'Airiège. 

Calcaires noirs, en dalles séparées par des schistes noirs bitumineux, qui 
subsistent seuls au sommet. Certains bancs de calcaires et de schistes 
sont couverts de radióles et de plaques de Diademopsis 3"00 

H E T T A N G I E N S O T É B I E U B : Cargneules jaunes et brèches dolomitiques. 

Te l l e es t à p e u p r è s p a r t o u t l a c o m p o s i t i o n d e c e s é t a g e s à l ' E . d e l a va l l ée d e 
l ' A r i è g e : L e E i i é t i e n e s t m a r n e u x e t d o l o m i t i q u e , avec d e u x zones d e l u m a c h e l l e s à Avicula 
t ont art a; l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r est cailcaire, s u r m o n t é d ' u n n i v e a u d e sch i s t e s b i t u m i n e u x . 
I l y a p e u d e choses à a j o u t e r s u r l es a u t r e s c o u p e s q u ' o n p e u t f a i r e d a n s c e t t e r é g i o n . 

O n o b s e r v e é g a l e m e n t d e b e a u x a f f l e u r e m e n t s a u p i e d d u p r o m o n t o i r e r o c h e u x (cote 

894) q u i d o m i n e à l ' W . les h a m e a u x d ' E m p u j o l e t d e C a r a y b a t (fig. 8 ) , p r è s d e S o u l a . 

Q u a n d o n a d é p a s s é l a s é r i e de fa i l les e n g r a d i n s q u i a b a i s s e n t a u S. ces t e r r a i n s s o u s l a 

va l l ée s é n o n i e n n e , o n t r o u v e les d e u x ass ises à Avicula contorta an R h é t i e n ; l ' a s s i se in fé ­

r i e u r e q u i p r é s e n t e son a s p e c t h a b i t u e l , ses p l a q u e t t e s d e l u m a c h e l l e s g r i s - a r d o i s é , b r u n i e s 

ou j a u n e s , oo l i t h iques , r e c o u v r e u n l i t d e m a n i e b l a n c h e à p e t i t e s d a l l e s c a l c a i r e s d u r e s q u i 

r e n f e r m e l a f a u n e d e s l u m a c h e l l e s : Avicida contorta PORTL., Cardita austriaca HAUER, 
Anomia s p . , Lima subdupla STOPP., Arca, Myophoña liasica QUENST., Cypricardia porrecta 
DuM., GermlKa, m a i s d o n t les i n d i v i d u s s o n t p l u s p e t i t s ; à q u e l q u e s m è t r e s p l u s b a s , il 

ex i s t e u n b a n c d e c a l c a i r e g r i s à s u r f a c e bosselée e t i m p r é g n é e d e l i m o n i t e . 
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A u S .E. d u P e c h d e F o i x , s u r le c h e m i n d e l a g r a n g e d é n o m m é e C a p de l B i g n e , 

l ' a s s i s e s u p é r i e u r e à Avicula contorta es t r e c o u v e r t e p a r des m a r n e s c a l c a r e u s e s g r i s v e r ­

d â t r e s , o u b l a n c h e s , s u r 3 m. d ' é p a i s s e u r , d o n t les p r e m i e r s l i t s p o r t e n t des e m p r e i n t e s d e 

Protocardiwn pliilippianum DuNic., Anatina s p . ; Cypricardia porrecta DUM . , les c a l c a i r e s 

h e t t a n g i e n s les r e c o u v r e n t i m m é d i a t e m e n t . 

L e s l i t s d e b r è c h e , d e d o l o m i e et d e c a l c a i r e ro se à g r a i n s f e r r u g i n e u x (n iveau d u t u f 
é r u p t i f ) q u i e x i s t e n t d é j à à L e y c h e r t e t à R e s t o u i l , p r è s d e L h e r m , se son t é g a l e m e n t d é ­
posés v e r s F o i x oii i ls r e n f e r m e n t Plicatula intusstriata EMM . , e t Modiola scalprum QUENST., 
( p r è s de S é z e n a c ) . P a r c o n t r e , l e u r n i v e a u n ' e s t p l u s i n d i q u é à l 'E. d e L e y c h e r t q u e p a r 
l a t e i n t e p l u s ro se d e ce l i t d a n s les c a l c a i r e s h e t t a n g i e n s (Cou lzonne , M o n t s é g u r , r o u t e 
d ' A u n a t à F o n t a n n e s ( A u d e ) . 

^VERS/A COTEÂSI 

J 7 

S £ 

VIEUX FLOUTE DE 

CHEMIN S'SIRAC Á FOIX 

Fie. 8. — Coupe à 409 m. au S. W. (PEmpujol, près de Caraybat — i /8000. 

I : Trias; 8 : Lumachelle à Añc\da conlorla, niveau inférieur; 13 : i d . , 
niveau supérieur; 15-16, Hettangien inférieur; IL : Hettangien supérieur. 
C? : grès et marnes sénouiens. F, f, fe : failles. 

L e s sch i s tes b i t u m i n e u x d u s o m m e t d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r f o r m e n t des da l l e s , a u -

d e s s u s d e B o n a y g u e ( S . E . d e F o i x ) , s u r l e sque l l e s on obse rve , avec des r a d i ó l e s d "ours ins , 

d e m i n c e s coqu i l l e s éc rasées ( i ) d e Anatina s p . 

H I S T O R I Q U E . 

Le Rliétien a été signalé dans l'Ariège par l'abbé Pouech (2), en 1864; 11 en donnait une coupe 
encore imparfaite par suite de quelques confusions; mais aucun autre géologue jusqu'ici n'a étudié 
avec autant de détails la composition de cet étage. 

Plus tard (3), il distinguait au Pech de Foix trois assise^: Bone-bed, couches à Avic. contaría, 
et calcaire à Plicatula intusstriatcu 

De Lacvivier C4) assure que Pouech n'a trouvé l'Infralias dans les Pyrénées qu'après Capellini. 

i T II semble que l'abbé Pouech ait confondu ce niveau et celui de Cardium philippiatium DrxK (sommet 
d 1 Rhétien), de Cap del Bigne ; les confusions de sa coupe du Rhétien semblent provenir de là, 

(2) PouKGH in d'ARCHiAC [5). 
(S) PovRcn [184]. 
(4) C. DK Lagvjvieb [139], p. 77. 
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II. Bordure septentrionale du St-Barthélemy 

A u S. d e l a r é g i o n m o n t a g n e u s e d u P e c h d e F o i x , les t e r r a i n s l i a s iques a f f l e u r e n t d e 

n o u v e a u s u r les p e n t e s d u mass i f p r i m a i r e d u S a i n t - B a r t h é l é m y , entre M o n t s é g u r e t L a b a t , 

près d e S a i n t - P a u l - d e - J a r r a t , oii l ' o n r e t r o u v e les t r a i t s p r i n c i p a u x d e l a c o u p e d e L e y ­

c h e r t . A u s s i , convient-il l d e les é t u d i e r e n m ê m e t e m p s q u e l a r é g i o n d e F o i x . 

A l ' W . d u col q u i d o m i n e M o n t s é g u r , la r o u t e t r a v e r s e , a u - d e s s u s d e s sch i s t e s t e r r e u x 

b r u n s d u C a r b o n i f è r e : 

R H É T I E N : Lumachelle à Avicula contorta POKTL. ; c'est l'assise inférieure à 
Avicula contorta. 

Marnes jaunes ou vertes passant à la cargneule 1 0 " 0 0 
Marnes et calcaires grls-jaMnâtres ou bleus S^OO 

H E T T . W C J K N I N F É K I E U B : Calcaire bleu-noir, un peu ciristallin; à 8 m. de sa base, 
bancs de calcaire un peu ferrugineux, à rares Plicatula intus-itriata 
EMM.. qui seraient contemporains du tuf de SégaJas 1 2 " 0 0 

Calcaire très noir, en petits bancs 5 " 0 0 
H E T T . \ N G I E N supÉRiEtTB : Brèche. 

L a b a n d e l i a s i q u e q u i c o n t o u r n e à l ' E . le m a s s i f d u S a i n t - B a r t h é l é m y possède e n c o r e 
à sa base d e s c a l c a i r e s e n p l a q u e t t e s (3) à l a F o n t a i n e des C a s ( W . d u p i c d e S o u l a r a c ) . 
A u r a v i n d u B a s q u i ( Q u a t r a n s ) , et p lus a u S., à m e s u r e q u ' o n se r a p p r o c h e d e l a r é g i o n 
m a r m o r i s é e , ce n i v e a u n ' e s t p l u s reconnai.s.sable. 

A l ' W . d e M o n t s é g u r j u s q u ' a u de l à d u h a m e a u d e C é q u è d e , les c a l ca i r e s h e t t a n g i e n s 
c o n t i n u e n t d ' ê t r e b i e n v is ib les , s u r les p e n t e s b o i s ée s ; puis ils di.sparai.s.sent m o m e n t a n é ­
ment , é t i r é s sous les te iTains p r imaî re . s . O n les r evo i t près d u h a m e a u d ' A r m e n t i è r e , a ins i 
q u e le Tthpt ien . M a i s s u r le côté occ i d en t a l d u v a l l o n d ' A r m e n t i è r e , le m a s s i f p r i m a i r e d u 
S. m o n t r e u n e a v a n c é e b r u s q u e vers le N . ; cet a c c i d e n t co ïnc ide avec le r e n v e r s e m e n t d u 
L i a s à l ' W . d u h a m e a u , et le l a m i n a g e d e s m a r n e s d e v e n u e s d e s sch i s t e s . M a l g r é ces 
t r a n s f o r m a t i o n s c h a q u e n i v e a u est e n c o r e r e c o n n a i s s a b l e : sous la m é t a i r i e d e P e t i t , o n 
obsei-ve la c o u p e s u i v a n t e , d u S. a u N . : (fig. 9 e t 10) 

(1) HÉBERT [20a], note infrapag.. p 527:)28 

(2) CAPELLINI f40], p. 97. 

(3) ROUSSEL [191], p. 123. 

Mais l'ouvrage de Capellini date de 1 8 6 6 , et la note de Pouech, de 1 8 6 4 . Hébert ( 1 ) a d'ailleurs 
rétabli la priorité de la découverte de l'abbé Pouech: CaiHjllini ( 2 ) , après la réunion de la Société 
Géologique de France à Saint-Ciaudens en 1 8 6 2 , admettait sans grande pre^uve l'existence de l'in-
fnalias dans les Pyrénées; 11 n'a trouvé Plicatula intmttriata provenant de Saint-Girons^ Baranne 
(Baragn© ?, près de Lherm), et Saint-Bertrand, qu'en 1 8 6 6 , dans les collections de Bologne. Or. 
Hébert notait;, le 1 5 octobre 1 8 6 2 , la présence de l'Infralias à Saint-Sauveur, près de Foix, et à 
Leychert, d'après les indications et la collection de l'abbé Pouech. ' 

Grâce aux travaux de Hébert, Seignette, de Lacvivier, MM. Roussel, Carez^ L. Bertrand, la 
répartition du Rhétien est assez bien connue, et ses principaux gisements de fossiles ont été signalée. 
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Schistes carbonifères bleu-noir. 
TiiiAs : Schistes rouges, brèche de schistes rotiges et cargneule jaune^ marnes 

jaunes et gris-bleu, schisteuses. 
R h é t i e n : Calcaires dolomiticiues et marneux avec des marnes schisteuses 

gris ardoise. IS^OO 
Lumachelle ooillthique brune qui renferme, à TW. de Petit, Cardita aus-

triaca H a u e r et des dents de poissons. Vers Stal-de-Pic, on y voit une 
surface couverte de spongiaires O^IS 

Marnes schisteuses O^TS 
Oolithe 0"'20 
Cargneules 15 à 20" 

H e t t . \ n g i e n i n f é r i e u r : Calcaires gris bleuâtres, plus foncés au sommet, 
H e t t a n g i e n s u p é r i e u r : Brèches ot dolomies. 

F i g . 9 . — Coupe sous la métairie de Petit, près d'Arnienticre. Ech,:l/loOO 

1-2 : marnes et schistes triasiques: 3-7 : calcaires doloBniliques 
marnes schisteuses du Rhétien. 8-10 : Iumachelles et oolithe 
(niveau inférieur à Avicula concorta ; 11 : cargneules ; 15-16 : 
Hettangien inférieur; 17 : brèches et dolomies (Hettangien 
supérieur); h : schistes carbonifères. 

L e L i a s f o r m e a u s s i u n e v o û t e e n t r e le c a l v a i r e e t l ' ég l i s e d e F r e y c l i e n e t ; s u r le c h e m i n 
q u i d e s c e n d à Cel les , sous l ' ég l i s e , s o n f l a n c N . m o n t r e les t e r m e s s u i v a n t s , d ' E . e n W. : 

R h é t i e n : Cargneules jaunes et fauves. 
Oalcaixe marneux roux, brun en surface, à 

Avicula contorta P o r t l . , 

Pecten cf. valoniensis D e f b O^IO 

Calcaires bleus et noirs, et calcaires marneux giris, bien stratifiés 2'"00 
H e t t a n g i e n i n f é r i e u r : .Calcaires bleu-foncé, puis noirs, affectés de glissements^ 

et sans doute de chevauchements des bancs les uns sur les autres . . . . 32'"00 
H e t T í V N g i e n s u p é r i e u r : Cargneules. 

P r è s d u c a l v a i r e d e F r e y c h e n e t , l ' H e t t a n g i e n est c o m p o s é d e c a l c a i r e s b leus , p l u s n o i r s 

a u s o m m e t , à p e t i t s c r i s t a u x a l l ongés d e q u a r t z e n f u m é , e t à l i t d e l u m a c h e l l e à Anomia 
Schafhautli WINKL. 

L ' a x e d e l ' a n t i c l i n a l d e F r e y c h e n e t p l o n g e v e r s l'W., e t i l f a u t a l l e r j u s q u e p r è s de 

L a b a t , s o u s l a m é t a i r i e d e S a i n t - G e n è s p o u r r e t r o u v e r s u r les c a r g n e u l e s e t l e s b r è c h e s d u 
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L i a s i n f é r i e u r q u e l q u e s b a n c s de ca l ca i r e s o o l i t h i q u e s d e t e i n t e c l a i r e ( H e t t a n g i e n ? ) e t d e s 

c a r g n e u l e s ( R h é t i e n ? ) q u i p l o n g e n t , en sé r i e r e n v e r s é e , sous les sch i s t e s p r i m a i r e s . 

C e s coupes , levées a u p i e d d û S a i n t - B a r t h é l é m y , n e se d i s t i n g u e n t d e cel le d e L e y e h e r t 

q u e p a r l ' a b s e n c e , d a n s l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , des sch i s tes b i t u m i n e u x ; d e s c a l c a i r e s n o i r s 

e n p e t i t s b a n c s t i e n n e n t l e u r p l a c e . L e s l i t s d e l u m a c h e l l e s f o u r n i s s e n t r a r e m e n t d e s fossi les 

d é t e r m i n a b l e s , c a r les g l i s s emen t s d e couches o n t causé s o u v e n t le r a b o t a g e d e t o u t e s les 

s u r f a c e s foss i l i fères . 

1̂  . Sinémurien :Brèchi 
V . Hettangien:Calcaire 
I, . fIhétienMarnes etCa/c 

1553 t . TriasDSchistesetMarnei 
h . Schistes carbonifères 
Gd. Calcaire griotte 
Dd. Dolomie déironienne 

Contact anormal 

FiG. 10. — Carte à l'W. d'Armentiére. — 1/1DOOO 

H I S T O R I Q U E . 
Sur la bordure du Saint-Barthélémy, M. Roussel a trouvé, au col de Montségur, le Rhétien (1) 

à Avic. contorta aui avait échappé à de Lacvivier (2). M. Carez (3) a aussi observé l'Infralias, sans 
fossiles, d'après lui, dans la bande de Labat-Montségur, et M. L. Bertrand (4) en a noté les affleu­
rements de Montségur jusqu'au delà de Preychenet; U convient cependant de modifier les contours 
adoptés par la carte auprès d'Armentière. 

(1) ROUSSEL [191], p 123. . 

(2) DK LACVIVIER [139], p 54. 
(3) CAREZ [37], p. 2062. 
(4) Feuille de Foix, à 1 : 8O0O0 (1914j. 
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II. R é g i o n s e p t e n t r i o n a l e e n t r e l ' A r i è g e e t l e S a l â t 

L e R l i é t i e u e t l ' H e t t a n g i e n d i s p a r a i s s e n t s u r l a r i v e g a u c h e d e l ' A r i è g e , a u c e n t r e d e 

l ' a n t i c l i n a l d u P e c h S a i n t - S a u v e u r e t n ' a f f l e u r e n t à n o u v e a u q u ' a u p r è s d e B a u l o u . O n r e ­

t r o u v e là le R h é t i e n t e l q u e le m o n t r a i t l a c o u p e d e L e y e h e r t , m a i s m o i n s foss i l i fè re . 

Ses b a n c s t r a v e r s e n t l a r o u t e e n d e s c e n t e d e S a i n t - M a r t i n d e C a r a l p , v e r s le N . W . : O n 

r e n c o n t r e d 'a ibord , s o u s les b r è c h e s d e l ' H e t t a n g i e n s u p é r i e u r , d e s l i t s d e m a r n e s s c h i s t e u s e s 

j a u n e s t r è s a l t é r é e s ( n i v e a u d e s sch i s tes b i t u m i n e u x ? ) , d e s c a l c a i r e s assez b o u l e v e r s é s q u i 

m o n t r e n t u n p l i a i g u , e t d o n t l ' é p a i s s e u r es t ici t r è s r é d u i t e . I l f a u t m o n t e r a u N . d e l a 

r o u t e p o u r e n t r o u v e r u n e m e i l l e u r e c o u p e : là , à q u e l q u e s m è t r e s d u R h é t i e n , le n i v e a u d u 

tuf éiniptif ( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ) est r e p r é s e n t é , c o m m e à L e y e h e r t , p a r u n e d o l o m i e 

b r u n e (1 m . ) , c r i s t a l l i n e , u n p e u f e r r u g i n e u s e ; les ca l ca i r e s f i nemen t c r i s t a l l i n s q u i !a r e c o u ­

v r e n t s o n t r e m p l i s d e p e t i t s g r a n u l e s roses ( g r a i n s d e do lomie) p u i s d ' o o l i t h e s . I l s d e v i e n n e n t 

p l u s foncés v e r s l e u r s o m m e t , m a i s s a n s n i v e a u d e sch i s te . S u r l a r o u t e , le Rhétien c o m p r e n d 

u n e n s e m b l e d e m a r n e s d o l o m i t i q u e s b l e u - v e r d â t r e ou b l a n c h e s , avec d e s b a n c s d e c a l c a i r e s 

m a r n e u x b l a n c l i â t r e s ou j a u n e s ; le n i v e a u i n f é r i e u r à Avicula contorta r e n f e r m e , a v e c ce 

fossile, des éca i l l es e t des d e n t s d e po i s sons . L e s l i t s d e l u m a c h e l l e et d e c a l c a i r e s d o l o m i ­

t i q u e s à l a m e l l i b r a n c h e s se c o n t i n u e n t s u r q u e l q u e s m è t r e s j u s q u ' à l a fin d e la t r a n c h é e d e 

la r o u t e , où les b a n c s j u s q u e là v e r t i c a u x se r e n v e r s e n t sous le T r i a s . 

A u N . d e Sou lé , le p l i s y n c l i n a l q u i a p r i s n a i s s a n c e p r è s d e S a i n t - M a r t i n d e C a r a l p , 

se r é t r é c i t e t son f l a n c S. se r e n v e r s e a u N . s u r les b r è c h e s d u L ' a s i n f é r i e u r q u i f o r m e n t 

le c e n t r e de ce p l i . A u N . , l es ca l ca i r e s h e t t a n g i e n s d u f l a n c n o r m a l , i n c l i n é s e n p e n t e d o u c e 

v e r s le S., son t e x p l o i t é s d a n s p l u s i e u r s c a r r i è r e s a u N . d e S o u l é ; l ' u n e d ' e l l e s , l a p l u s 

occ iden t a l e , es t composée , d e b a s e n h a u t , des c o u c h e s s u i v a n t e s : 

Calcaire bleu foncé, oolithiquei, devenant ronge en surface; on y trouve 
PH-catula witusstriata E M M . 

Calcaire gris bleuâtre, dont la surface est parfois couverte de moulages 
calcaires vermiformes; les derniers bancs portent en surface de nom­
breuses Plicatula intu.istriata E M M . , Ostiva cf. luhlamellosa D U N K . . . . 4"'00 

Les bancs suivants sont encore calcaires; leurs surfaces sont un peu bosse­
lées (1), mais au centre de chacim d'eux la stratification est beaucoup 
p^us irrégulière, soulignée par des lits mameux jaunes qui courent sur 
leur tranche l'"15 

Au sommfet de la carrière, les bancs sont presque tous à l'état de brèche à 
ciment calcaire et à fragmente de calcaires et de schistes noirs; des 
lits de schistes noirs bitumineux, plus ou moins ondulés, se placent au 
milieu des brèches; ils re-nfernïent des ostraoodes et des moulages de 
Cypricardia l'°00 

[i] Ces bancs ondulés et ces brèches, indices d'une sédimentation aîçitée, accompagnée peut-être de phéno­
mènes d'érosion, ne sont pas limités à ces seules carrières : plus à l'E., les schistes .sont au.ssi très bos.selés près 
d'Enriviôre (commune do Soula), sur la route de Caraybat, et au S. W. de Baragne, près de Lherm. 
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A l'E. de cette carrière, on trouve, auhdessus de ces brèches des lits de 
schistes bitumineux à débris de Diadenwp-sis (iradioles, plaques, dents), 
et d'autres couches où de nombreux fossiles indéterminables (moulages 
de lamellibranches, de gastéropodes) apparaissent en blanc sur le fond 

' noir des schistes. 
Les brèches de l'Hettangien supérieur recouvrent ces derniers bancs. 

A 4 k i l . à l ' W . d e B a u l o u , la t r a n c h é e d u c l iemin d e f e r d e S a i n t - G i r o n s t r a v e r s e , a u 
m i l i e u d e s ca l ca i r e s h e t t a n g i e n s , u n e couche v e r d â t r e d e t u f é r u p t i f t r è s c a l c a i r e e t p y r i t e u x , 
d ' u n e é p a i s s e u r de 1 m . 50, q u i eng lobe d e s f r a g m e n t s de c a l c a i r e ; d a n s u n d e s l i t s d u tuf, 
oji r e cue i l l e : 

Ostrea palmetta Sow. , 
Anatina cf. Suessi 0 P P . 

A u - d e s s u s d u t u n n e l d e N a u d y , p r è s d e M o n t é i s , le t u f é r u p t i f es t d é j à p l u s déve ­

l o p p é : l ' H e t t a n g i e n c o m p r e n d d e b a s e n h a u t : 

Calcaires en bancs réguliers, superposés au Rhétien 10'°00 
Brèches caucaires rougeâtres à fragments marneux de teinte claire 2"'00 
Calcaires marneux f S O 
Tuf éruptif vert dans lequel sont noyés des morceaux de calcaire dont les 

bords sont verdis; au sommet, le tuf alterne avec de petits .lits calcaréo-
mameux bruns à 

Plicatula intusstriata EMM Ŝ OO 
Calcaires comi>acts, blanc rosé ; . . . T̂ OO 
[Schistes et calcaires bitumineux; dans les couches inférieures; Radióles 

de Diadématidés, Ostracodes (comme ceux des carrières du Soulé, près 
de BauJou) 5"00 

Brèche dolomitique (Hettangien supérieur) de la^sortiie W. du tunnel. 

O n r e t r o u v e e n c o r e l e tuf d a n s la col l ine a u N . W . d e L a b a s t i d e - d e - S é j ' o u ; t o u t a u p r è s 

d u b o u r g , i l a p e u d ' é p a i s s e u r (2 à 3 m . ) , e t l e s c a l c a i r e s q u ' i l s u p p o r t e r e n f e r m e n t , s u r le 

s e n t i e r d e L a b a s t i d e à l a T o u r - d u - L o u p , p r è s d e la cote 476 , PUcatula intusstñata, Pecten. 
Les s c h i s t e s b i t u m i n e u x o n t d i s p a r u , m a i s les c a l c a i r e s d u s o m m e t d e l ' H e t t a n g i e n r e s t e n t 

e n p e t i t s b a n c s d e c o u l e u r n o i r e . 

L e tuf a u g m e n t e e n s u i t e r a p i d e m e n t d ' é p a i s s e u r . I l a 7 à 8 m. s u r le v e r s a n t W . d e l a 

T o u r - d u - L o u p , e t 70 m. s u r les b o r d s d e l ' A r t i l l a c , p r è s d e S é g a l a s . C ' e s t là q u e M. R o u s s e l 

l ' a s i g n a l é p o u r l a p r e î h i è r e fois. Voic i l a c o u p e d é t a i l l é e q u ' o n obser-ve, d u S. a u N . , p r è s 

d u c h e m i n d e l a r i v e d r o i t e d e l ' A r t i l l a c : 

Marnes i r isées gypseuses ( T K I A S ) . 
Calcaires dolomitiques et marnes vertes; au sommet, cargneule« à cristaux 

de quarta bipyramidés. 
Couche de marnes violettes. 

R H É T I E N : Cîailcaires marneux dolomitiques et marnes 30 à 40"" 
Lumachelle gris-bleuâtre à gastéropodes, puis à : 

Avicula contorta PORTL., 
Cardita austriaca HAUER., 
Anomia, Pleurophorus, 



R H É T I E N E T HETTANGIEN I N F É R I E U R 

Plicatula intusstriata E U M . , 
Myophoria liasica Q U E N S T . 

Oursin réguiliter. 
EpaisBeur , Ô SO 
Marnes calcaires bleue* 

Cardium philippianum D U N K . , 

Pinna papyracea ? STOPP., 

Aiiatina cf. Suessi 0 P P . , 
Bactryllium stt^latumi H E E R . . . |. 0'"60 

(Elles sont également fossilifères au-dessus de la halte de Ségalas). 
Mames bleues et vertes, et banc calcaire l-̂ SO 

H E T T A N G I E N I N F É R I E U R : Cargneule calcaire bmne l^SO 
Calcaire bien stratiflé, gris clair Ĝ SO 
Tuf éruptif jaune verdâtre ou noirâtre, englobant des fragments de calcaires 

eit de m a m e s de l'Hettangien et du Rhétien, ainsi que de roches 
éruptives (1) , eÔ OO 

Calcaire et dolomie, de teinte brune, d'odeur bitumineuse, en cassure fraî­
che; on y observe quelques débris charbonneux 5"00 

Roche analogue au tuf sous-jacent, plus altérée, plus jaune. Cette dernière 
couche appartient peut-être déjà à l'Hettangien supérieur, et résulterait 
du remaniement du tuf proprement dit 6"'00 

Les calcaires dolomitiques, les brèches et les cargneules de l'Hettangien 
supérieur recouvrent oc niveau. 

A l ' i n t é r ê t q u e p r é s e n t e d a n s c e t t e c o u p e l e n i v e a u d u t u f s ' a j o u t e l a r i chesse e n 

fossi les d u E h é t i e n ; les BactryllAum q u i , p l u s à l ' E . , s ' é t a i e n t m o n t r é s s e u l e m e n t s o u s l ' a s ­

sise i n f é r i e u r e à Avicula contorta, s o n t iei a b o n d a n t s a u s o n u u e t d u Kli lét ien; i ls n e s o n t 

d o n c p a s loca l i sés e n u n seu l n i v & u c o m m e e n I t a l i e (2) , M ê m e s u r l a r o u t e d e S t - G i r o n s , 

p r è s d u p a s s a g e à n i v e a u à l ' W . d e L a b a s t i d e - d e - S é r o u oîi C a p e l l i n i a v a i t , le p r e m i e r , t r o u v é 

d e s Bactryllium, j ' a i obse rvé d e u x n i v e a u x d e ces fossiles, l ' u n à 3 m . a u - d e s s u s , l ' a u t r e 

i m m é d i a t e m e n t a u - d e s s o u s des b a n c s d e l u m a c h e l l e à Avic. contorta; les t e r r a i n s s o n t ici 

r e n v e r s é s s o u s le T r i a s ; d o n c le d e u x i è m e n i v e a u est p o s t é r i e u r à la l u m a c h e l l e . 

A C a s t e l n a u - D u r b a i i , s u r le c h e m i n d e M o n t s e r o n , la b a s e de l ' H e t t a n g i e n e t le R h é t i e n 

o n t d i s p a r u : 

h'Ophite de Bimont (3), q u i r e p o s e à l ' W . d u c h e m i n s u r les m a r n e s i r i sées d u T r i a s , 

es t là p r o f o n d é m e n t a l t é r é e ; le c h e m i n l a t r a v e r s e d a n s s o n p r e m i e r l ace t . I m m é d i a t e m e n t 

a u - d e s s u s d ' e l l e v i e n t u n e p e t i t e coulée b a s a l t i q u e d ' u n m è t r e d ' é p a i s s e u r . I l r e p a r a î t en ­

core , s u r q u e l q u e s m è t r e s u n e r o c h e é r u p t i v e b r u n â t r e , décomposée , r e c o u v e r t e p a r 3 0 m . 

(1) Roches étudiées par M Lacroix (A. LACROIX [1321). 
(2) Réunion extraord. Soc. G. df Fr. à Foix 20.5], p. ei* .̂ 
(3) A. LACROIX [132]. 
D'après M. Lacroix, cette roche est une labradorite à un peu d'olivine, à structure ophitique. La désignation 

Je Ophile de Rimont sera toutefois employée dans tout cet exposé — mais entendue dans ce sens. 
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d e t u f h e t t a n g i e n . A la m é t a i r i e d e L e s p y , le m u r d e s o u t è n e m e n t es t f a i t de blocs eal-

ca réo - sch i s t eux , g r i s - b r u n s q u on a d i i p r e n d r e s u r p l a c e ; ce s e r a i t le n i v e a u des sch i s t e s 

b i t u m i n e u x . D e s do lomies e t des b rèches l e u r s u ccèd en t a u N . ( H e t t a n g i e n s u p é r i e u r ; , A 
100 m . à l ' E . d e L e s p y , les do lomies e t c a r g n e u l e s de c e n i v e a u r e p o s e n t s u r des sch is tes 

e t c a l c a i r e s b l a n c h â t r e s (2 m . ) , qu i r e c o u v r e n t des ca lca i r e s d o l o m i t i q u e s b l e u - n o i r â t r e s à 

r e s t e s de p l a n t e s (1.50) e t le t u f é r u p t i f . 

A l ' E . d e R i m o n t , le t u f h e t t a n g i e n p r é s e n t e u n t r è s b e a u d é v e l o p p e m e n t . A u S. des 

m é t a i r i e s d e C a v e t , l'ophite. d e R i m o n t s u p p o r t e : 

T R I A S : Marnes irisées 12"'00 

Calcaire dolomitique gris-jaunq, à itraoes de iamellibranclies 0™50 
Marnes vertes avec une couclie violette 4'"00 

R H É T I E N : Calcaire oolithique, dolomitique, jaunâtre 0 - 3 0 

M a r n e s i . •,. I C ' O O 

HETT.VNGIEN I N F É R I E U R : Couche de tuf éruptif formé de fragments basaltiques 
brun-noir Cette assise est parfois assez chargée d'oligiste pour avoir 
été recherchée comme minerai de fer, dans le valllon à l'E. de cette 
coupe. (Uophite très altérée de la base de cette coupe a été l'objet 
d'exploitations semblables; le minerai de fer se présenterait ici dans 
les fentes de Vo-phite, mais il devait être plus pauvre si l'on en juge 
d'après les déblais). Le tuf, dans ses assises supérieures s'enrichit^ 
plus qu'à Ségalas, en morceaux de calcaires souvent silicifiés. L'épais­
seur du tuf dépasse 1 0 0 " 0 0 

Calcaires dolomitiques, calcaires cristallins et cargneules qui passent de 
l'Hettangien inférieur à l'Hettangien supérieur. 

A i ' W . d u v a l l o n q u i d e s c e n d à C l e r n i o n t , on t r o u v e des Baciryllium d a n s les m a r n e s 

d e l a b a s e d u R h é t i e n . 

P l u s p r è s d e R i m o n t , le t u f q u i é t a i t a r r i v é j u s q u ' a u c o n t a c t de l ' o p h i t e (au S. de la 

cote 538) e n es t s é p a r é p a r des m a r n e s i r i sées ( T r i a s ) p e u épaisses , e t q u e l q u e s m è t r e s de 

ca l ca i r e s d o l o n d t i q u e s et de m a r n e s v e r t e s ( R h é t i e n ) . 

Jj'ophite de Riimnt, comme elle se p r é s e n t e ici , se p l ace d a n s le T r i a s : E l l e e s t r e ­

c o u v e r t e p a r les m a r n e s d u T r i a s s u p é r i e u r , p e u épa isses , qui la s é p a r e n t des teiTains 
l i a s iques , et le t u f n e v i e n t a u c o n t a c t d e l ' o p h i t e q u ' a p r è s l a d i s p a r i t i o n successive d e t o u s 

les n i v e a u x d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , d u R h é t i e n et des q u e l q u e s m è t r e s d e m a r n e s t r i a ­

s iques . 

A l ' W . d e R i m o n t , le t u f é r u p t i f h e t t a n g i e n d i m i n u e p e u à p e u d ' é p a i s s e u r . I l a u r a i t 
e n c o r e u n e q u i n z a i n e de m è t r e s e n t r e l a r o u t e d e M o n t e s q u i e u e t la r o u t e n a t i o n a l e ; m a i s 
les d i s l o c a t i o n s e t les déca l ages des couches r e n d e n t i n c e r t a i n e c e t t e m e s u r e . 

L e l o n g d ' u n p e t i t c h e m i n q u i d e s c e n d d ' u n e m é t a i r i e à 300 m. d e R i m o n t , o n p e u t 
r e l e v e r a u - d e s s o u s d u tuf, l a c o u p e s u i v a n t e : 
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(1) Réunion extraord. .Soc. G. de Fr. à Foix [205], p. 613. 

Calcaires gris clair un peu oolithiques, qui ressemblent aux calcaires de 
l'Hettangien inférieur; ils affleurent à peine. 

Calcaires dolomitiques stratifiés, blanchâtres, de plongement: N.N.W., 70°, 
avec des couches peu nombreuses de mames verdâtres, dolomitiques 
(Rliétien) 20"'0Q 

Calcaire bleuâtre 0-40 
Mames dolomitiques à Bactryllium, verdâtres, qui se délitent en écailles; 

marnes feuilletées; calcaires marno-dolomitiques cloisonnés 9-00 
Calcaire oolithique bleuâtre, à quelques sections de coquilles (niveau infé­

rieur à Avicula contorta?) 0"'40 
Marnes dolomitiques à Bactryllium 0"'50 
Calcaire mamo-dolomitiqne et marnes jaunes ou blanchâtres lO'-OO 
Marnes vertes 8"'00 
Mames violettes et vertes (Trias) qui arrivent à la route; l'ophite de 

Rimont apparaît au delà du vallon de prairies qu'on trouve sous la route. 

T o u t le R h é t i e n s e m b l e l ' e p r é s e n i é d a n s c e t t e c o u p e ; e l le e s t bien di f fé i 'ente d e ce l les 
q u e l ' o n v i e n t de v o i r à T E . d e R i m o n t , e t à C a s t e l n a u - D u r b a n où le R h é t i e n e t m ê m e les 
m a r n e s t r i a s i q u e s d i s p a r a i s s e n t e n t r e le t u f et l'Ophite. 

L a r o u t e d e Saint -Cxirons se c o n t i n u e v e r s l'AV. a u m i l i e u d e s m a r n e s à iJocirî/ZZiwHi ( l ) 

e t des c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s j u s q u ' à 1 k i l . 5 d e R i m o n t . L à , u n v a l l o n s ' o u v r e a u N . où l ' o n 

t r o u v e les d i v e r s n i v e a u x d e l a c o u p e p r é c é d e n t e : 

Marnes vertes et rouges du Trias, puis couche de marnes violettes. 
Marnes et calcaires dolomitiques; banc d'oolithe (assise inférieure à Avic. contorta). 

A 20 m. de là: calcaires compacts^ puis feuilletés et plus marneux (Hettangien 
inférieur). Un léger creux dans le terrain occupe la place du tuf éruptif qui 
affleure sur son bord N. et qui n'a pas plus d'une dizaine de mètres. Quelques 
bancs calcaréo-dolomitiques terminent l'Hèttangleoi inférieur. Toute la série 
est renversée et plonge au S., les terrains plus récents sous les plus anciens. 

A p r è s le v a l l o n , les ass ises l i a s i q u e s s o n t r e fou l ée s p l u s a u N . , e t l'ophite de Rimont, 

t o u j o u r s d a n s le T r i a s , a r r i v e à la r o u t e n a t i o n a l e . 

A r W . d e L e s c u r e , le t u f h e t t a n g i e n es t à p e i n e r e p r é s e n t é , e t le R h é t i e n e t l ' H e t t a n ­

g i e n se m o n t r e n t d a n s u n e c o u p e t r è s n e t t e l e l o n g d e l a voie f e r r é e , e n f ace d e L o r t : 

R H É T I E N : Mames vertes et bancs de calcaires marneux et dolomitiques (coté W. 
de la tranchée) ; ils renferment qnelquee l i ts de cargneules; à 3 m., 
6 m., et 14 m. des premiers bancs visibles de la tranchée, lits de calcaires 
mamo-dolomltiques jaunes ou gris, à Bactryllwum; les .deux lits infé­
rieurs renferment des" écailles et des dents de poissons 34'"00 

Bancs de calcaires à sections de gastéropodes (niveau supérieur à Avicula 
contorta ?) ; Ŝ SO 

Calcaire mameux feuilleté 0"50 
H E T T V N G I E N I N F É R I E U R : Oalcaires gris bleuâtres Ŝ SO 

Marnes grises ou rosées, i>étries de petits fragments marneux; cette assise 
qui tient la place du tuf de Ségalas semWeavoir chevauché sur elle-même. 4'"00 
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Calcaire compact 3"'0O 
HETTANGIKN isui'ÉRiKuu : Brèches, à, peine visibles à l'E. de la tiianchée. 

V e r s Sa in t -Cj i rons , l a t r a n c h é e d u c h e m i n d e f e r t r a v e r s e o b l i q u e m e n t les m ê m e s b a n c s , 

ce q u i p e r m e t d e c o m p l é t e r les o b s e r v a t i o n s p r é c é d e n t e s ; a u - d e s s u s d e s m a r n e s e t c a l ca i r e s 

d o . o m i t i q u e s d e l a base d u l l h é t i e n , o n r e n c o n t r e : 

Calcaires bleuâtres ou roses, séparés par des feuillets marneux; les couches 
supérieures m'ont fourni Avicula contorta PORTL., Cardita awstriuca 
H A U E R . ; et les couches inférieures: Plicatula intusstriata E M M . , Ostrea. 1 - 5 0 

Calcaires marneux gris ou jaunes 1"'00 
Calcaires hettangiens. 

D é j à , p r è s d e S é g a l a s , n o u s n ' a v i o n s p u r e t r o u v e r l ' a ss i se i n f é r i e u r e à Avicula contorta. 
Les e n v i r o n s d e R i m o n t n e pos sèden t , à l a b a s e d u R h é t i e n q u ' u n b a n c d ' o o l i t h e à p e i n e 

l u m a c h e l l i q u e q u i s emble r e p r é s e n t e r ce t t e ass i se . L e s d e r n i è r e s c o u p e s , é t u d i é e s t r è s en 

d é t a i l , o b l i g e n t à a d m e t t r e q u e celle-ci a d i s p a r u , ou est r e m p l a c é e p a r d e s couches s a n s 

fossiles. 

D ' a u t r e s o b s e r v a t i o n s f a i t e s s u r le c h e m i n d ' E y c h e l à P . a n - d e - V i e l l e , a u S. d e S a i n t -

G i r o n s , con f i rmen t ce f a i t ; seule , l ' a s s i se s u p é r i e u r e à Avicula contorta ex i s t e i c i : 

T R I A S : Le Trias, composé de marnes schisteuses irisées, supporte : 
R H É T I E N : Marnes vertes et calcaires dolomitiques jaunâtres, ceux-ci plus im­

portants vers le haut ............................................ 25'»00 
Calcaires lumachelliques en plaquettes, à : " 

Anomia SctiafhàutU W I N K . , 

Avicula contorta PORTL., 

Cardita austriaca H A U E R . , 

Ostrea, 
Pinna, 
Ecailles de poissons. 

IJpailsseur * l'-OO 
Marnes feuilletées et calcaires marneux de teinte foncée 3 " 0 0 

llETT^iNGiEN I N F É R I E U R : Calcaire subcristallin, oolithique à la base. 13"'00 

Marnes mêlées d'éléments du tuf éruptif qui lui donnent des teintes orangées 
ou vertes, parfois violacées; le grain des premières couches est fin; puis 
les fragments englobés augmentant de taille; il s'y mélange des galets 
de calcaire bleuâtre, parfois oolithiques comme sont les premiers bancs 
hettangiens. La teinte rouge prédomine à la fin de ce dépôt 6 à T̂ 'OO 

Calcaire un peu rose, oolithique puis cristallin 4 - 0 0 
H E T T A N G U ' Ï J surÉRiEUR : Brèches. 

• D a n s l ' é t u d e d e ces p r e m i e r s t e r r a i n s l i a s i q u e s à l ' W . d e l a va l l ée d e l ' A r i è g e , j ' a i 

s u i v i s a n s m ' e n é lo igne r b e a u c o u p l a l i s i è re d u mass i f p r i m a i r e d u P r a t d ' A l b i s . E n effet, 

lo in d e ce massi f , on s a i t t r è s p e u d e choses d e l a c o m p o s i t i o n de l ' I n f r a l i a s . A u m i l i e u 

des p l i s q u i a f fec ten t le L i a s a u N . d u massif , il es t r a r e q u e ses p r e m i e r s é t a g e s p a r v i e n n e n t 

a u j o u r ; m ê m e a l o r s l es a f f l e u r e m e n t s son t s o u v e n t bou leve r sé s e t il es t difficile d ' e n é t a b l i r 

la s t r a t i g r a p h i e . A u s s i , j e n e f e r a i q u e p a r c o u r i r l es q u e h i u e s a f f l e u r e m e n t s obse rvés a u S., 

p u i s a u N .de l a i-égjon e é n o m a n i e n n e . 
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A 4 k i l . a u N . d e R i m o n t , s u r l a r o u t e n a t i o n a l e e n t r e C l e r m o n t e t L e s c u r e , l a b a s e d u 

L i a s r e p a r a î t a u v o i s i n a g e d u C é n o m a n i e n . I i " H e t t a n g i e n e s t r e p r é s e n t é p a r q u e l q u e s m è t r e s 

d e c a l c a i r e e t d e tu f , le R h é t i e n , p a r d e s c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s e t d e s m a r n e s , a v e c u n 

b a n c d e l u m a c h e l l e à Anomia Sch/ifMutli WINK . , e t à 1 m. 50 a u - d e s s o u s , u n l i t d e m a r n e s 

à Bactryllium. 

L e s p h é n o m è n e s d ' é r o s i o n si m a r q u é s à R i m o n t a u c o u r s d e l ' H e t t a n g i e n n e se s o n t d o n c 

p a s p r o d u i t s e n ce p o i n t . 

C e t a f f l e u r e m e n t se p r o l o n g e v e r s l ' E . , p e u v i s ib le d ' a i l l e u r s j u s q u e d a n s les g o r g e s d e 

D u i ' b a n , e n a v a l d e C a m p - B a t a i l l é , a u c o n t a c t d u C é n o m a n i e n ; e t o n e n r e t r o u v e d e s l a m ­

b e a u x a u S . E . d ' A i l l è r e s , a u S. d e l a m é t a i r i e d e l a R i v i è r e . 

D a n s u n e s i t u a t i o n à p e u p r è s a n a l o g u e , le L i a s d u m a s s i f de B o n r e p a u x , s u r le S a l â t , 

e n a v a l d e S a i n t - G i r o n s , m o n t r e à sa base , s u r les m a r n e s i r i sées d u T r i a s : 

R H É T I E N : Marnes jaunes, cargneules et calcaires dolomitiques à r w . du 
hameau de la Bouquillle; au bas de la colline de la Bouquille, près de la 
vallée du Salât, on trouve des bancs presque verticaux plongeant à 80° 
au S .W, de calcaires marneux jaunes à petits gastéropodes, et de cal­
caires bleu-foncé. Ces bancs, par tous leurs caractères, rappellenit l'assise 
supérieure à Avicula contorta 0"'75 

H E T T A N G I E N I N F É B I E U E : Calcaire gris bleuâtre, en bancs réguliers, qui ren­
ferme^ en son sommet, des granules de dolomie lO^OO 

Calcaire marneux ocre englobant des fragments calcaires, et roche calcaréo-
marneuse, rose en surface, tendre, qui correspond au niveau du tuf éruptif. 5 à 6'" 

Calcaire bleuâtre 2'"00 
A quelques mètres au-des'sus commence l'Hettangien supérieur: Calcaires 

dolomitiques gris. 

O n a e x t r a i t s u r l a p e n t e à l'W. d e l a B o u q u i l l e u n p e u d e f e r o l ig i s t e q u i p r o b a b l e ­

m e n t p r o v i e n t d ' o p h i t e s d é c o m p o s é e s d u T r i a s , c o m m e à R i m o n t . 

D a n s les m a s s i f s t r i a s i q u e s d e G a u s s e r a n , de B e t c h a t e t d e S a l i e s - d u - S a l a t , s i t u é s a u 

m i l i e u d u S é n o n i e n - D a n i e n e t d u T e r t i a i r e , a u N. d e l a r é g i o n e é n o m a n i e n n e , le L i a s est à 

p e i n e r e p r é s e n t é p a r q u e l q u e s b a n c s d e c a r g n e u l e s ( R h é t i e n ? ) e t d e c a l c a i r e g r i s - b l e u â t r e 

( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ) a u N. d e B e t c h a t , s u r le c h e m i n qu i s u i t le L e n s (S.W. d e l a co te 3 8 1 ) . 

OBSERVATIONS . — D e c e t t e é t u d e d é t a i l l é e d u R h é t i e n e t d e l ' H e t t a n g i e n d a n s l a r é g i o n 

s i t u é e a u N. d u d é p a r t e m e n t d e l ' A r i è g e , se d é g a g e n t t r o i s s é r i e s d e f a i t s i m p o r t a n t s : 

1° L ' a p p a u v r i s s e m e n t d e s f a u n e s v e r s l 'W. p a r s u i t e d e la d i s p a r i t i o n d e b a n c s d e 

l u m a c h e l l e d e s n i v e a u x i n f é r i e u r s d u R h é t i e n . E n m ê m e t e m p s q u e les I u m a c h e l l e s d i s p a ­

r a i s s e n t à l a b a s e d u R h é t i e n , les fac iès d e v i e n n e n t p l u s l a g u n a i r e s : l es m a r n e s v e r t e s e t 

les c a r g n e u l e s p r e n n e n t la p l a c e d e s c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s c o m p a c t s o u f eu i l l e t é s , e t la 

l i m i t e d u T r i a s e t d u R h é t i e n , a d m i s e p l u s à l ' E . n o u s é c h a p p e p r è s d e S a i n t - G i r o n s . A i n s i , 

le f ac i è s d u K e u p e r m o n t e d a n s le R h é t i e n . 

2° L ' e x i s t e n c e d ' é r u p t i o n s v o l c a n i q u e s (fig. 1 1 ) , d e c o m p o s i t i o n b a s i q u e , m i s e e n é v i d e n c e 
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p a r u n e ass i se é p a i s s e d e t u f s . C e s é r u p t i o n s se son t p r o d u i t e s a u m i l i e u d u d é p ô t des 

c a l c a i r e s d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r . L o r s des é r u p t i o n s q u i o n t d o n n é n a i s s a n c e a u x t u f s , 

l ' H e t t a n g i e n e t le R h é t i e n o n t é t é r a v i n é s p r o f o n d é m e n t d e S é g a l a s à L e s c u r e e t p a r f o i s 

m ê m e o n t d i s p a r u . O r , d a n s ce t t e r é g i o n , l a p r e m i è r e couche d u tuf , composée d e r o c h e s 

b a s a l t i q u e s n ' e s t m ê l é e d ' a u c u n é l é m e n t é t r a n g e r . I l a d o n c f a l l u q u ' u n e p r e m i è r e é ros ion 

p l u t ô t n ^ a r i n e q u e c o n t i n e n t a l e ( i ) é c a r t â t d u c e n t r e é r u p t i f les d é b r i s d e s c a l c a i r e s h e t t a n 

g i ens e t d e s m a r n e s e t c a l c a i r e s r h é t i e n s . A p r è s les p r e m i e r s d é p ô t s d u tu f , les d é b r i s d e 

c a l c a i r e s e t d e m a r n e s se r e t r o u v e n t , m é l a n g é s a u x m a t é r i a u x d ' o r i g i n e é r u p t i v e . A l ' W . 

FIG. 11. — Carte des affleurements du tuf éruptif et des scliistes bitumineux liettangiens 
dans le N. du département de t'Ariège. 

Liste des localités : 
B : Baulou, L : Lescure, M : Montségur, 
C : Cadarcel. La B : La Bastide de Sérou, R : Rimont, 
G D : Castelnau-Durban, ^ E : Ley-hert, R Q : RoqueHxade, 
C L : Ole, mont, ^ . S g gĵ g;̂ ^^ 
D : Durban, ' 

d e L e s c u r e e t à l ' E . d e S é g a l a s , o ù i l y a eu m o i n s d e m o u v e m e n t s d u sol e t p a s d ' é r o s i o n , 
d e s t u f s à é l é m e n t s c a l c a i r e s e t m a r n e u x se son t déposés . A l 'AV. d e L e s c u r e , o n n e t r o u v e 
p a s , d a n s l ' H e t t a n g i e n , d e t u f p r o p r e m e n t d i t , m a i s des b r è c h e s m a r n e u s e s , f o r t e m e n t colo­
r é e s e n r o u g e p a r la b o u e f e r r u g i n e u s e , d u e à l ' a t t a q u e p a r l ' e a u d e m e r d e s s i l i ca tes f e r r o -
m a g n é s i e n s a c c u m u l é s p r è s d e là . A l ' E . , p a r c o n t r e , l e t u f s ' é t e n d b i e n a u - d e l à d e S é g a l a s 
j u s q u ' a u x a b o r d s d e C a d a r c e t , où son é p a i s s e u r es t f a ib l e e t o ù i l r e n f e r m e d e s c o u c h e s d e 
foss i les . P l u s lo in , le t u f est r e m p l a c é , a u p r è s d e l ' A r i è g e , p a r d e s s é d i m e n t s , q u i s e m b l e n t 

(1 ) M. J. DE LAPPARKNT [14O], a suggéré une explication de ce genre. 
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(1) Rappelon.s ici que M.Lacroix a trouve dans le tuf,à Ségalas, un fragment de qnartzite à Avicula contorta 
alors que les zones où se trouve ce fossile sont composées de calcaires marneux, parfois seulement un peu 
gréseux. A. LACROIX [13.3] p. 133 

(2) PouKCH i)i D'AUCHIAC [5] 
(.3) POUECH [181]. 
i4) HÉBERT [124], p. 352. 
(3) SEIGNETTE [108]. 
(61 MAGNAN [164-165]. 
(7) BLEICHER [?5]. 

(8) Réunion extraord. S. Géol. Fr. à Fois [207] , p. 542 
(9) ibUI., p 610 et 613. 
(10) DE LACVIVIER [139], Pp. 213, 148, 78, 101 ; 74, 109, 115, 136. 

d û s à l ' a c t i v i t é v o l c a n i q u e d e T E . d e S é g a l a s : l u i l i t d e brèche es t p e u t - ê t r e c o n t e m p o r a i n 
d e l ' é m e r s i o n d e l a r é g i o n d e R i m o n t ; les p r o d u i t s de d é c o m p o s i t i o n d e s s i l i ca tes f e r r o -
m a g n é s i e n s d u t u f o n t p u d o n n e r les dolomies s u i v a n t e s p a r u n i o n d e l e u r m a g n é s i e a v e c 
les é l é m e n t s n o r m a l e m e n t c a l c a i r e s d e l ' H e t t a n g i e n ; enfin, les oxydes de fer se s o n t cou-
c r é t i o n n é s e n g r a n u l e s e n c h e m i n a n t v e r s T E . s u r le f o n d m a r i n plus l e n t e m e n t q u e les 
sels l o a g n é s i e n s q u i é t a i e n t d i s sous et p o r t é s p a r l es c o u r a n t s . L a silice m i se e n l i b e r t é p a r 
ce t t e d é s a g r é g a t i o n s ' e s t fixée s u r p l a c e d a n s l e s f r a g m e n t s d e c a l c a i r e d u t u f d o n t beaucouiJ 
s o n t silicifiés (1), p l u s ou m o i n s j ) r o f o n d é m e n t . 

D ' a p r è s l ' e n s e m b l e d e ces d o n n é e s , le p o i n t d ' é m i s s i o n d e s é r u p t i o n s d ' â g e h e t t a n g i e n 
p a r a î t s i t u é e n t r e C a s t e l n a u - D u r b a n e t R i m o n t , d a n s la r é g i o n o ù t o u t le L i a s sous - j a cen t 
a u t u f a d i s p a r u , o ù les é l é m e n t s b a s a l t i q u e s s o n t l e p l u s a b o n d a n t s e t o ù l ' é p a i s s e u r d u 
t u f es t l a p l u s g r a n d e . 

3° L e s s ch i s t e s b i t u m i n e u x q u i s o n t p l u s r é c e n t s q u e le t u f s o n t local isés à l ' E . d e l a 
r é g i o n é r u p t i v e d e R i m o n t j u s q u e d a n s l ' E . . d e l ' A r i è g e , c o m m e il a é t é v u c i - d e s s u s ; l a 
r é g i o n à l ' W . des t u f s n ' e n r e n f e r m e p l u s . 

H I S T O R I Q U E . 

lA région iiasique, comprise entre Foix et Saint-Girons a été visitée par de nombreux géologues: 
P O U E C H (2^ y a trouvé quelques éléments de sa coupe du Rhétien, entre autres à l'W. de &t-Martin-
de-Caralp (Avicula contorta) et sous le château de Soulé, près de Baulou (restes de poissons). Plus 
lard (3), il donne une coupe du Pech SaintnSauveur où les diverses couches visibles au centre de 
l'anticlinal sont exactement reconnues. 

Hi5«EKT (4), puis SEigNE'iTE (5) reprennent après lui cette coupe sans rien ajouter à la eonnai.?' 
sonce de l'Infralias. 

MAGNAN (6) et B L E I C H E R (7) ont reconnu les couches à Avic. contorta dans leurs coupes à l'W. 
de l'Ariège. 

Lors du passage de la Société géologique de France à Foix (8), en 1882, Pouech et de Lacvi­
vier lui ont montré le Rhétien fossilifère de Baulou, et Capellini (9) a découvert une couche à 
BactrylU-umi sous l'assise à Avic. contorta, près d e la Bastide de Sérou, et d'autres gisements de ce 
fossile à l'W. de Rimont. 

D E L A C V I V I E R (10) Indique la répartition du Rhétien, de Roquefixade à Foix et à Cadarcet, aux 
environs de Lherm et de Salnt-Glrons (Pégoumos, Eychel) . 



B4SSIN DE LA GARONNE o3 

III — R é g i o n d u S . d e l ' A r i è g e 

D a n s l ' E . d e s P y r é n é e s , l e E h é t i e n a v a i t é t é r e c o n n u avec ses fossiles j u s q u e d a n s les 

couches m é t a m o r p h i q u e s d e P e r p i g n a n . I l n ' e n est p l u s d e m ê m e a u S. d e l ' A r i è g e ; la 

b a n d e d e t e r r a i n s s e c o n d a i r e s q u i s é p a r e d e l a c h a î n e c e n t r a l e les ma.ssifs d u S a i n t - B a r t h é ­

l é m y e t d e s T r o i s - S e i g n e u r s n e m ' a encore m o n t r é n i R h é t ' e n , n i H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , d u 

m o i n s s o u s l e u r a s p e c t h a b i t u e l , m a i s d e s b rèches , des ca l ca i r e s c r i s t a l l i n s e t des c a r g n e u l e s , 

celles-ci p r é d o m i n a n t e s v e r s le b a s , q u e l ' o n p e u t r a p p o r t e r avec a u t a n t d e r a i s o n s a u 

S i n é m u r i e n j i u ' a u R h é t i e n . O n n e p e u t d o n c p a s c o n c l u r e à l ' a b s e n c e d u R h é t i e n e t d e 

l ' H e t t a n g i e n d a n s ces ca l ca i r e s m a r m o r é e n s ; m a i s s ' i l s son t r e p r é s e n t é s , j e n e vo i s j u s q u ' à 

p r é s e n t a u c u n c a r a c t è r e q u i p e r m e t t e d e les s é p a r e r d e s t e r m e s p l u s é levés d u L i a s i n f é ­

r i e u r . Ces r o c h e s s a n s fossi les s e r o n t d o o c é t u d i é e s a v e c ce d e r n i e r é t a g e . 

L e b a s s i n d e T a r a s c ó n n e m ' a p a s f o u r n i p l u s d e r e n s e i g n e m e n t s s u r ces t e r r a i n s . I l 

e n est d e m ê m e d e s l a m b e a u x d e L i a s c o n s e r v é s a v e c d u T r i a s d e p u i s T a r a s c ó n j u s q u e 

M a s s â t e t A l o s , e n t r e le mass i f des T r o i s - S e i g n e u r s e t l e mass i f d u P r a t - d ' A l b i s . 

H I ' S T O R I Q U E Î . 

M. Roussel (6), dans ces régions, rassemble dans ses coupes la base du Lias et le Trias. 
Mais M. Carez (7) a reconnu, au col d'Eret, des calcaires en plaquettes sous la brèche calcaire 

du Lias Inférieur. 
Les autres auteurs ne mentionnent pas de terrain qui puisse être rapporté au Rhétien ou à 

l'Hettangien inférieur. 

(1) ROUSSEL [191] . 

(2) C. DE LACVIVIER [141], p. 338-342. 

(3) L. CAREZ [48] . 

(4) LACROIX [132] et [133], p. 133-134. 

(5) CARALP [41] . 

(6) J . ROUSSEL [191], p. Hfi et 120. 

(7) L . CARKZ [56], p. 2063. 

M. R O U S S E L (1) a reconnu le Rhétien dans les coupes qu'il a levées à travers i'Ariège, mais 
il n'a iindlciué l'existence de ce ter.-ain que par quelques mots; cependant, il a nettement distingué, 
à Ségalas, le tuf éruptif liasique; le tuf est superposé aux calcaires en plaquettes à Aiic. contorta 
et antérieur à la formation des brèches du Lias infi'rieur. Le tuf s'étendrait, d'après lui, depuis 
la Bastide de Sérou jusqu'à Rimont 

D E L A C V I V I E R .(2) considère le tuf de Ségalas comme une brèche à fragments d'ophite, iormée 
aux dépeins de massifs ophitlques, alors émergés. Cette brèche est à la base des brèches liasiques. 

M. CABEZ ( 3 ) a également ^u le Rhétien au N. de Montels. 
M . L A C B O I X ( 4 ) a donné la composition des loches éruptives de Ségalas. 
L'Infralias a été signalé à Pégoumas par M. CABALP ( 5 ) . 

Ainsl^ on n'avait pas trouvé jusqu'à présent Avicula contorta a l'W. de Ségalas, et l'âge et 
l'extension du tuf éruptif hettangien étaient très imparfaitement connus. 
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IV. — R é g i o n e n t r e l e S a l â t , l a G a r o n n e e t l a N e s t e 

A u N . d e l ' A r i è g e , l e R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n é t a i e n t f o s s i l i f è r e s ; m a i s v e r s l ' W . l e u r 

f a u n e s ' e s t a p p a u v r i e j u s q u ' a u x e n v i r o n s d e S a i n t - G i r o n s oii les b a n d e s m é r i d i o n a l e s d e 

] ' A r i è g e v i e n n e n t se f u s i o n n e r avec cel le d u N . A p a r t i r d u S a l â t et d u Lez , le m é t a m o r ­

p h i s m e a s o u v e n t d o n n é u n m ê m e a s p e c t c r i s t a l l i n a u x c a r g n e u l e s e t a u x b r è c h e s d u R h é ­

t i e n et d u S i n é m u r i e n , e t m ê m e a u x c a l c a i r e s de l ' H e t t a n g i e n . C o m m e l e u r s fossi les n e s o n t 

j a m a i s silicifiés, i ls o n t d i s p a r u a u c o u r s d e s t r a n s f o r m a t i o n s d e l a r o c h e . 

O n r e c o n n a î t e n c o r e l e R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n d a n s la t r a n c h é e d u c h e m i n à l a s o r t i e 

d ' x i g e r t v e r s B a l a g u è r e s ( W . d e M o u l i s ) . I l s o n t l à u n e c o m p o s i t i o n a n a l o g u e à celle q u ' i l s 

a v a i e n t p r è s d ' E y c h e l : 

RHÉTIIOT : Caloaires vacuolaires altemant avec des calcaires rubanés. 
Brèches 15"00 
Banc de calcaire blanc. 
Petits lits decalcalre cristallin brun-ocre séparés par des feuillets mameux 

blanchâtres (niveau supérieur à Avic. contoi-tal) et calcaire blanc CSO 
H e t i ' j V n g i e n i n f é r i e u r : Calcaire gris-ocre, puis bleu, puis blanc, veiné de calcite 

et de sidérose 12°'00 
Roche calcaréo-schisteuse très riche en fer à la base, brun verdâtre, cris­

talline, à cristaux de pyrite (niveau du tuf émptif) 4"00 
Calcaire un peu cristallin 3"00 
Calcaire marneux feuilleté, gris-ocre, associé à des calcaires jaunâtres en 

petits lits à cristaux de quartz blanc bipyramidé \ 0"50 
H e t t a n g i e n s u p é r i e u r : Brèches dolomitlqiues grises. 

P l u s l o in v e r s l ' W . , i l es t r a r e q u e l ' o n p u i s s e r e c o n n a î t r e les t e r r a i n s d e la b a s e d u 

L i a s . 

P o u r t a n t , p r è s d e S e n g o u a g n e t , le l o n g d ' u n s e n t i e r q u i p a r t à l ' W . d ' u n e f e r m e en 

r u i n e s , s u r la p e n t e q u i d o m i n e a u N . l a r o u t e d e J u z e t , on o b s e r v e , a u - d e s s u s d e s a r g i l e s 

r o u g e s e t v e r t e s d u T r i a s ' : 

Calcaires dolomitiques jaunâtres (Rhétien'!) 6"00 
Calcaires un peu cristallins bleuâtres (Hettangien inférieur'') 10"'00 
Brèches dolomitiques. 

M . R o u s s e l s i g n a l e des m a r n e s e t d e s c a l c a i r e s en p l a q u e t t e s : à l a cote 769 (1) e n t r e 

C h e i n - D e s s u s et A s p e t , d a n s l e s e n v i r o n s d e J u z e t - d ' I z a u t e t d u C a g i r e (2), e t p r è s d ' A n -

t i c h a n (3) ; et M . C a r e z (*) a d m e t l ' e x i s t e n c e d e l ' I n f r a l i a s a u t o u r d u T r i a s d e S a i n t - P é -

d ' A r d e t ; m a i s p r è s d ' A n t i c h a n ( S . E . d e S a i n t - P é ) j e n ' a i p u s é p a r e r d u L i a s i n f é r i e u r les 

t e r r a i n s q u i a v o i s i n e n t ce T r i a s . 

(1) RousSKL [191], p. 139. 
(2) ROUSSEI, p. 141. 
(3) RnusSET, p. 142. 
(4) L. CAREzi[S6], p. 1361. 
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O n p e u t d o n c a d m e t t r e , d ' a p r è s ces obse rva t i ons (1) , q u e le R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n 

n e s o n t p a s a b s e n t s d a n s ce t t e r é g i o n (2). 

D ' a p r è s M . C a r e z , i l y a u r a i t aus s i d e l ' l u f r a l i a s a u t o u r d u T r i a s d e C a z a r i l h e t d e 

S i r a d a n . M a i s a u x e n v i r o n s d e M a u l é o n - B a r o u s s e , Nis tos , R e b o u c , les p r e m i è r e s c o u c h e s 

d u L i a s q u a n d o n p e u t les v o i r t o u t p r è s d u P r i m a i r e a p p a r t i e n n e n t d é j à a u S i n é m u r i e n , 

v e n u l à s a n s d o u t e p a r s u i t e d e s m o u v e m e n t s o r o g é n i q u e s . 

R É S U M É 

L e R h é t i e n d e s P y r é n é e s c e n t r a l e s r e s s e m b l e b e a u c o u p a u R h é t i e n d e N a r b o n n e : I l com­

p r e n d d e u x n i v e a u x p r i n c i p a u x à Avicula contorta; m a i s il n ' e x i s t e p l u s d e d é p ô t s g r o s s i e r s 

c o m m e si les r i v a g e s é t a i e n t lo in . D a n s le S. et l ' W . d e l ' A r i è g e e t d a n s l a H a u t e - G a r o n n e , 

les b a n c s d e l u m a c h e l l e d i s p a r a i s s e n t p o u r n e p l u s l a i s se r s u b s i s t e r q u e d e s d é p ô t s e n a p p a ­

r e n c e p l u s l a g u n a i r e s : c a l ca i r e s d o l o m i t i q u e s , c a r g n e u l e s e t m a r n e s s a n s fossi les. 

A u m i l i e u d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , l a s é d i m e n t a t i o n c a l c a i r e a é t é u n m o m e n t i n t e r ­

r o m p u e p a r d e s é r u p t i o n s v o l c a n i q u e s d o n t le c e n t r e é t a i t p r è s de R i m o n t . O n r e t r o u v e des 

t r a c e s d e ces é r u p t i o n s d a n s t o u t le N . d u d é p a r t e m e n t de l ' A r i è g e , e n u n n i v e a u q u i r e n ­

f e r m e Plicatula intusstriata. A l a fin d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , des s ch i s t e s b i t u m i n e u x se 

s o n t d é p o s é s à l ' E . d u c e n t r e v o l c a n i q u e . A u iS. e t à l ' W . d e l ' A r i è g e , on r e c o n n a î t diffi­

c i l e m e n t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r a u mi l i eu des roches ca l ca reuses , p a r f o i s m é t a m o r p h i q u e s , 

d e l a b a s e d u L i a s . 

C. — B a s s i n d e l ' A d o u r 

I. — R é g i o n c o m p r i s e e n t r e l ' A d o u r e t l a v a l l é e d u S a i s o n 

A l ' W . d e l ' A d o u r les t e r m e s infér ieui-s d u L i a s n ' e x i s t e n t p l u s d a n s les m a s s i f s j u ­
r a s s i q u e s d u M o n n é e t d u p i c d e l a C l i q u e . O n les r e t r o u v e , m a i s à p e i n e r e c o n n a i s s a b l e s 
à l ' W . d u g a v e d e P a u , e n h a u t d u r a v i n d e la G é n i e - B r a q u e (S . d e S t - P é - d e - B i g o r r e ) : 

D e s ca lcsch i s t e s e t d e s m a r n e s sch i s t euses feu i l le tés , v e r t s ou j a u n e s , r e c o u v r e n t l ' o p h i t e 
a u S., e t se m o n t r e n t e x t r ê m e m e n t bou leve r sés à son vo i s i nage . O n t r o u v e , a u - d e s s u s d e ces 
roches , d e s c a l c a i r e s ( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ?) e t des b r è c h e s ( H e t t a n g i e n s u p é r i e u r ? ) . 

. , 
(1) LEYMEBIK, dans son important ouvrage sur les Pyrénées de la Haute-Garonne [157], ne rapporte spéciale­

ment aucane assise à l'Infralias dont il suppose simplement l'existence (pp. 136, 390, 392 . 
(2) CAPELLINI [40] a noté la présence de Plicatula intusslriata à Saint-Girons et à « Barousse » ; d'après 

Hébert [2(S], ces fossiles se trouvaient dans les collections de Bologne comme provenant de Saint-Bertrand (de 
Comminges ?), de Saint-Girons et de Baranne (Baragne, près de Lherm ? ou Barousse?). La découverte de ce 
fossile à Saint-Girons et à Baragne n'aurait rien d'étonnant. En Barousse et en Comminges, sa présence est 
moins vraisemblable et demanderait à être confirmée. 
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E n t r e l a G é n i e - B r a q u e e t le p i c B e r g o n . ,ie n e c o n n a i s p l u s d ' a f f l e u r e m e n t s d e ces é t ages . 

I l s s o n t r e p r é s e n t é s , d a n s le mass i f t i econda i re d u p i c B e r g o n , a u b a s d u r a v i n q u i 

d e s c e n d à l ' W . d u p i c cô té 2 2 3 1 . O n obse rve là, d e b a s e n h a u t : 

R h k t i k n ? Schistes vert-noirâtre avec quelques bancs dalomltlques. 
H e t t a n g i k n i n f é r i e u r ? : Calcaire marmoréen 8 à 10" 

Lits schisteux noirs 1"'00 
H e ï T j V n g i e n s u p é r i e u r : Brèches et dolomies. 

A u N . d u p i c B e r g o n , on t r o u v e auss i , a u - d e s s u s d ' A y d i u s , d e s b a n c s c a l c a i r e s e t (luel-
(lues c a r g n e u l e s à l a b a s e d u L i a s . 

L ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ex i s t e auss i d a n s le v a l l o n d e l ' A r r i c q , à l ' W . de B e d o u s : P r è s 
d u m o u l i n a u S. d e B a r b é (1) e t à q u e l q u e s c e n t a i n e s d e m è t r e s e n a m o n t , il c o m p r e n d d e s 
c a l c a i r e s g r i s - b l e u â t r e s e n p e t i t s b a n c s r é g u l i e r s à fins c r i s t a u x d e q u a r t z e n f u m é (2) 
( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ) associé à d e s m a r n e s i r i s ées e t d e s c a r g n e u l e s ( T r i a s - R h é t i e n ) , e t à 
des c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s ( H e t t a n g i e n s u p . ) q u e les p l i s s e m e n t s d e l a r é g i o n n e p e r m e t t e n t 
p a s d e s u i v r e l o n g t e m p s . A u N . d u f o n d d u v a l l o n , à son c o n f l u e n t avec le r u i s s e a u q u i 
d e s c e n d d e l a co te 1007 , d e s c a l c a i r e s à m i n é r a u x (micas e t q u e l q u e s c r i s t a u x d e d i ] )y re ) e n 
b a n c s r é g u l i e r s , a p p a r t i e n d r a i e n t p e u t - ê t r e e n c o r e à l ' H e t t a n g i e n . 

A u col B e r g o u t , on o b s e r v e la success ion s u i v a n t e : 

T r i a s - R h é t i e n : Marnes irisées et vertes. 
Calcaire passant à la cargneule^ Jaune fauvei, en petits bancs, et calcaires 

comx>acts 6 à 7" 
H e t t a n g i e n i n f é r i e u r : Calcaire compact, bleu foncé à grain fin, ressemblant 

aux calcaires hettangiens de l'Ariège 1«'00 
H e t t . \ n c , i i c n s u p é r i e u r : Brèches et calcaires cristallins. 

A i n s i , d e p u i s l ' A d o u r j u s q u ' a u S a i s o n , l es c a l c a i r e s d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r s o n t le 
seu l n i v e a u q u i soit b i e n r e c o n n a i s s a b l e d a n s les p r e m i è r e s c o u c h e s l i a s iques . I l s o n t le 
m ê m e a s p e c t q u e d a n s l ' A r i è g e , e n b a n c s r é g u l i e r s , p l u s é p a i s v e r s l e b a s , m i n c e s e t d e 
t e i n t e p l u s foncée a u s o m m e t , a v e c d e s r a d i ó l e s d e p e t i t s o u r s i n s , e t d e p e t i t s c r i s t a u x d e 
q u a r t z . L e R h é t i e n n e se d i s t i n g u e d u T r i a s q u e p a r l ' i m p o r t a n c e p l u s g r a n d e q u e p r e n n e n t 
les c a r g n e u l e s s u r les m a r n e s . 

H I S T O R I Q U E . 
Aucun terrain, jusqu'à présent, si on excepte les schistes de l'Esquiou, et la base du Lias du 

pîc Bergon, n'a été rapporté au Rhétien et à l'Hettangien depuis l'Adour jusqu'à la vallée d'A.spe. 
Au S.W. de Bagnères, les schistes de la plaine de l'Esquiou ont été rangés dans le Rhétien 

par M. Stuart-Menteath (3), mais je me rallie à l'avis général actuel qui fait de ces schistes du 
Crétacé inférieur, comme de ceux de-Lugagnan. 

Au pic Bergon, M. Bresson (4) place les calcaires dolomitiques liasiques alternant à la base 
avec des marnes verdâtres, dans le Lias inférieur et l'Infralias. 

(1) Carte d'Etat Major à 1 : 80000 n» 239, révision de 1900. 
(2) J'ai trouvi^dans ces calcaires de rares radióles d'oursins comme celles de l'Hettangien de l'Ariège. 
(3) P.-W. S t u a r t M ï n t e a t h [222]. 
(4) A . BRESSON [38] et [Î07], p. 838. 
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De la vallée d'Aspe à la vallée du Saison, M. Carez / 1 ) place à la base du Lias, comme sur 
tonte la feuille de Mauléon, des calcaires en plaquettes minces, sans fossiles. 

Les observations sont donc restées très imprécises dans cette région, ce qui s'explique aisément 
si l'on songe aux bouleversements et à la cristal Unité de la base du Lias. 

II. - R é g i o n c o m p r i s e e n t r e l a v a l l é e d u S a i s o n e t l ' O c é a n 

C e t t e r é g i o n e s t d ' u n e é t u d e p l u s fac i le ; l e m é t a m o r i j h i s n i c n e se f a i t p l u s s e n t i r ; les 
m a r n e s t i - ias iques , g r â c e à l e u r épa i s seu r , o n t p r o t é g é les f o r m a t i o n s l i a s i ques les p l u s i n f é ­
r i e u r e s d a n s les zones t r è s m o u v e m e n t é e s où s ' o b s e r v e n t si f r é q u e m m e n t des d i s p a r i t i o n s d e 
sér ies d e couches . 

L e R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r se p r é s e n t e n t , d a n s la va l l ée d u S a i s o n , a u p i e d S. 
d u p i c L é c h a n c u m e n d y , avec l a compos i t i on s u i v a n t e : 

R H É T I E N : Dolomie calcareuse un peu rubanée et calcaires à granules de dolo­
mie. Ces roches n'apparaissent que beaucoup au-dessus des argiles rouges 
et de l'ophite triasiques 8'°00 

IIuTT.\NGif3T I N F É B I E U B : Calcaire finement cristallin, un peu dolomitique, gris-
bleuâtre impriégné de quartz en son sommet (baguettes de quartz bipy-
ramldé et traînées de quartz sans formes cristallines) 10"'00 

Lits feuilletés d'un gris jaunâtre tendre 0"'70 
Calcaire rempli de petits débris calcaréo-marneux silicifiés en surface et qui 

les fait ressembler, sur les parties corrodées de la roche, à de petites 
cupulee. O-ôO 

Tuf éruptif verdâtre, en petits lits à menus débris de marnes et de calcaire, 
puis à fragments anguleux d'ophite (?) très altérée; banc de tuf ver­
dâtre plus compact, parfois rouge-sanguine en surface, à morceaux de 
calcaire entourés de pyrite 7'"00 

Calcaires compacts en bancs épais puis fins, gris-bleuâtre 12"'00 
Calcaire bleu-noir, en petits lits séparés par des schlstœ calcareux violacés 

qui portent des moulages vermiformes. Les couches de calcaire sont 
ivarfois remplies de radióles de Diademopsis 3'°00 

H E T T A N G I E N S U P É K I E U K : Calcaires compacts et brèches. 

A l ' E . d u S a i s o n , t o u t p r è s d e l a r o u t e q u i r e m o n t e l a va l l ée , les b a n c s h e t t a n g i e n s à 
D i a d é m a t i d é s a f f l e u r e n t sous l a m a i s o n d é n o m m é e A l t h a p é . 

A l ' W . d u L é c h a n c u m e n d y , le R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n o n t u n e c o m p o s i t i o n a n a l o g u e 
d a n s l a b a n d e l i a s i q u e q u i f o r m e l a c r ê t e d u p i c B o s t m e n d . v e t d u B a g o b a c o t e h a . O n p e u t 
e n o b s e r v e r u n e c o u p e assez n e t t e d a n s u n co l a u N . d e s m a i s o n s d e S a g u r n i d o y ( W . d u 
B o s t m e n d y ) ; c o m m e p r è s d u Sa i son , le c o n t a c t avec les m a r n e s i r i s ées d u T r i a s n 'est 
p a s v i s ib le . 

(1) L. CiBKz [.59], p. 3742. 
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R H É T I K N : Dolomies calcareuses, parfois maculées d'argiles irisées; elles se ter­
minent par des calcaires dolomitiques roses à cristaux de quartz blanc 
de plusieurs oentlmeta-es 6"00 

Calcaires gris ou jaunâtres, quelquefois oolithiques 5"00 
HisTT.vNGiEN I N F É R I E U R : Calcaire compact gris, un peu marmoréen Ŝ OO 

Tuf verdâtre ou rouge, calcareux, à fragments de roche éruptive verdâtre 
très altérée 4"00 

Calcaire finement cristallin, en bancs épais qui forment une bande rocheuse. 6»'00 
Calcaires en plaquettes à radioles-«t sections de Diadématidés 1"50 

H E T T A N G I E N S U P É R I E U R : Calcaires dolomitiques peu imiwrtants, recouverts par 
le Crétacé. 

A u S. d e c e t t e r é g i o n , le c h e m i n q u i d e s c e n d d e L a r r a u a u N."W., v e r s E l i c h a r e , t r a ­
verse p l u s i e u r s fois les ca l ca i r e s h e t t a n g i e n s n o i r â t r e s à D i a d é m a t i d é s . U n d e ces p e t i t s ) i t s , 
r e m p l i d e p l e u r o m y e s , t r a v e r s e le c h e m i n . L e t u f d e l a c o u p e d u B o s t m e n d y n ' e x i s t e p a s 
d a n s ces d e r n i e r s a f f l e u r e m e n t s , m a i s l ' a s p e c t des c a l c a i r e s e t les r e s t e s d e fossi les q u ' i l s 
r e n f e r m e n t n e p e u v e n t l a i s s e r d e d o u t e s u r l e u r â g e l i a s i q u e . I l n ' e n es t p a s d e m ê m e d e s 
a f f l e u r e m e n t s c a l c a i r e s q u e le c h e m i n l o n g e a u f o n d d e la va l lée , et q u i s e m b l e n t a p p a r t e n i r 
a u T r i a s . 

L e L i a s d e L a r r a u se c o n t i n u e a u N . W . j u s q u ' a u p i c d e B é h o r l é g u y ; d a n s u n col a u 

S . W . d u p i c o ù pas se le c h e m i n d u col d ' A s p h a n i c e , o n t r o u v e l a c o u p e s u i v a n t e : 

Grès et grauwackes du Dévonien supérieur (1). 
Marnes peu visibles (Trias - Rhétien, et base de l'Hettangien?) 20"'00 

H E T T A N G I E N I N F É R I E U R : Tuf brun passant au minerai de fer (oligiste) dont on 
a tenté l'exploitation 4'°0Ü 

Calcaire gris-bleu, microoristallin, dont les bancs, d'abord larges, deviennent 
ensuite de plus en plus étroits, et renferment à la fin des radióles de 
Diadématidés 10»00 

H E T T A N G I E N S U P É R I E U R : Calcaire dolomitique et dolomies grises. 

(1) Ces grès, par analogie avec les grès westphaliens à Calamites Suckowi, au N. d'Hosta ^P.-\V. STUART 
MENTEATH [211], p. S89i, ont été classés jusqu'ici dans le Westphalien. Mais on peut recueillir à mi-distance 
entre le col d'.Amiague et le col d'Aphanice (à l'E. de ia coupe ci-dessusi, dans les grès que traverse le chemin 
de Mendive : 

Spirifer VerneuiUi MURGH. 
Spirigera concéntrica DE BUCH. 
Rhynchonella lelie7isis GOSSELET. 
Orlhis (fragment). 

Cet assemblage de fossiles indique que ces couches appartiennent à un niveau élevé du Dévonian supérieur. 
M. Barrois, a qui j'ai soumis cette faune, admet ia vraisemblance de ce.s déterminations ; mais les fossiles ne 
sont pas très bien conservés, et comme ils sont encore les seuls du Dévonien supérieur qui aient été trouvés 
dans ces grès, il considère qu'il faudrait de nouvelles confirmations de cette découverte pour ranger ces grés 
et grauwackes dans le Dévonien ; les grauwackes fossilifères trouvées par M. Stuart Menteath dans la région 
de Saint-Jean-Pied-de-Port appartiennent au Coblencien (P.-W. S UART MENTEATH. Sur le terrain dévonien des 
Pyrénées-Occidentales. B. S. G. F. (3), t. XVI (1887-88), p 410-412). 

S'il est vérifié que Spirifer VerneuiUi existe au S. de Béhorléguy, les grauwackes qui le renferment 
représenteront un faciès latéral gréseux des calcaires à Spirifer VerneuiUi iDévonien supérieur) de la vallée 
d'Aspe. (SEUNES, Divonien et Carbonifère de la Hauto-Vallée d'Aspe, C. R. Acad. Se. t . 115, (1892) 
P.680-G83). 
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' A u N . E . d e M e n d i v e , au -des sus d u c h e m i n de Bé l io r l éguy , le T r i a s ( m a r n e s i r i sées 
g y p s e u s e s ) d e l a va l l ée d u L a u r i b a r s u p p o r t e a u N . u n e sé r ie d e couches p l u s c o m p l è t e , 
m a i s affectée d e p e t i t s d é p l a c e m e n t s v e r t i c a u x : 

R H É T I E N : Cargneules et calcaires dolomitiques finement cristallins. 
HETT.VNOIEN iNifÉBiEUR : Calcaire à granules de dolomie qu'il est difficile de sé­

parer des calcaires rhétiens Ŝ OO 
Tuf ferrugineux brun-ocre, recouvert de marnes durcies, ocres englobant 

des petits fragments de calcaires et de M i a m e s de différentes couleurs.. 2"'50 
Lit de quelques centimètres d'un caloairte vacuolaire j auneKycre . 
Calcaire dolomitique; à 1 m. 25 de sa base: calcaire bleu^ parfois jaune-

ocre en s u r f a c e , un peu cristallin, à empreintes de lamellibranches 
^Anaiina'!, Cypricardia"!) 6'"00 

Calcaire bleu-noirâtre en bancs minces • . . 3 à 4" 
H E T T . \ N G I E N S U P É R I E U R : Dolomies grises. 

D e M e n d i v e à S a i n t - J e a n - P i e d - d e - P o r t , les ca lca i res h e t t a n g i e n s son t r e c h e r c h é s p o u r l a 
f a b r i c a t i o n d e l a c h a u x ( L a t a r c e , p r è s d e L e c u m b e r r y , B . d ' H i r i g o g e n i a , p r è s d ' A h a x e ) ; 
ses b a n c s b i e n r é g u l i e r s se p r ê t e n t à des c o n s t r u c t i o n s h â t i v e s , t e l s q u e d e s m u r s d e p i e r r e s 
sèches . 

A u N . W . d ' A h a x e , l a co l l ine d e l a co te 306 m o n t r e , s u r sa p e n t e v e r s l ' W . , l es p r e ­

m i e r s é t a g e s d u L i a s : 

R H É T I C T : Cargneules jaunes ou brunes, devenant plus marneuses vers leur 
base et passant aux marnes vertes et violacées du Trias IS'-OO 

HETT.VNGIEN I N F É R I E U R : Calcaires jaunâtres et cargneules. 
Brèche jaune renfermant des morceaux de calcaire bleu cristallin 6"'00 
iîrèche du niveau du tuf dont le ciment rouge englobe des fragments de dolo­

mie grise 3-00 
Marne calcaire, de teinte foncée, verdâtre, remplie de petits fragments cal­

careux, et de fossiles : 
AncUina, 
Corlmla Lnidovicae TEBQ. , 

Ecailles de poissons, 
Restes charbonneux et empreintes de végétaux. 

Epaisseur 0"50 
Calcaire en bancs réguliers avec un lit de dolomie; calcaire bleu en pla­

quettes parfois remplies de fines radióles de Diadématidés 12'°00 
H E T T A N G I E N S U P É R I E U R : Calcaires dolomitiques. 

Cet a f f l e u r e m e n t d e L i a s est u n p e u à l ' é c a r t d e l a b a n d e q u i e n t o u r e l e mass i f d e 
B é h o r l é g u y . A u p i e d d e ce mass i f c o m m e a u p r è s d ' A h a x e , les é t a g e s i n f é r i e u r s d u L i a s 
s o n t d e c o m p o s i t i o n s e m b l a b l e . 

I l e n est d e m ê m e p r è s d ' H o s t a d a n s le v a l l o n d e l a P a l o m b i è r e , o ù les c a l c a i r e s 
h e t t a n g i e n s q u i s o n t l a seu le ass ise b i e n d é v e l o p p é e d e l a b a s e d u L i a s m o n t r e n t a u s s i le 
n i v e a u à d é b r i s d e Diademopsis. E n t r e ces ca l ca i r e s et d e s c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s j a u n e s 
(base d e l ' H e t t a n g i e n e t R h é t i e n ) se p l a c e n t 3 m. d e m a r n e s d u r c i e s v e r t e s , p u i s j a u n e s , 
p u i s r o u g e s , e n g l o b a n t d e s f r a g m e n t s a n g u l e u x d e c a l c a i r e s ( n i v e a u d u t u f ) . 
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I l s e r a i t i n u t i l e d e m u l t i p l i e r ces cou])es q u i se r e p r o d u i s e n t l ' u n e l ' a u t r e , e t si j ' e n 
a i d é j à d o n n é p l u s i e u r s , c ' e s t p o u r f a i r e c o n n a î t r e a u s s i e x a c t e m e n t q u e poss ib le l a com­
p o s i t i o n d e s p r e m i e r s t e r m e s d u L i a s : c a r g n e u l e s e t c a l ca i r e s d o l o m i t i q u e s à la b a s e ( R h é t i e n 
e t b a s e d e l ' H e t t a n g i e n ) ; p u i s b a n c s d e t u f s à d é b r i s de r o c h e s é r u p t i v e s et s*édimentaires, 
c a l c a i r e s c o m p a c t s e n b a n c s t r è s r é g u l i e r s et à r a d i ó l e s d e D i a d é m a t i d é s ( H e t t a n g i e n in fé ­
r i e u r ) ; do lomies c a l c a r e u s e s g r i s cTair, b r èches , c a r g n e u l e s d e l ' H e t t a n g i e n s u p é r i e u r e t d u 
S i n é m u r i e n . 

N o u s a l l ons r e n c o n t r e r m a i n t e n a n t , d a n s le b a s s i n t r ias ic iue d e S t - J e a n - P i e d - d e - P o r t , des 
ass ises ca l ca i r e s q u i o f f ren t q u e l q u e a n a l o g i e avec les p r é c é d e n t e s , e t d o n t l ' â g e t r i a s i q u e es t 
r e c o n n u d e p u i s q u e M . S t u a r t - M e n t e a t h y a t r o u v é lAngnla tenuissima. A p r è s c e t t e décou­
v e r t e , les c a l c a i r e s s i t u é s a u m i l i e u d e s m a r n e s i r i sées t r i a s i q u e s d u p a y s b a s q u e o n t é t é 
g é n é r a l e m e n t r a n g é s d a n s l e M u s c h e l k a l k . 

7 

O r , voic i que l l e est l a c o m p o s i t i o n d e l a s é r i e c a l c a i r e t r i a s i q u e ; e l le a p p a r a î t com-
l)lète s u r le f l a n c N . d u v a l l o n a u S .W . d e S a i n t - M i c h e l - d e - B a ' i g o r r y (coupe levée d u N . E . 
a u S . W . ) . 

Marnes v<*rteis et rouges, avec petits bancs dolomitiqujes. 
Dolomies de teinte claire puis foncée, plus ou moins cristallines, et cal­

caires dolomitiques cristallins un peu vacuolaires, parfois ro.ses 20"00 
Schistes magnésiens feuilletés, de couleur brun verdâtre, à Linijuhi tenuissima. 5"'00 
Calcaires délités en couches minces à surfaces bosselées, et couvertes de 

moulages tubulaires dûs à des vers. Les calcaires sont bleuâtres séparés 
par des feuillets argileux jaunes ĝ OO 

Calcaires dolomitiques gris clair à grain fin. 
Marnes jaunes et vertes où est creusé un vallon latéral. Au N.E., une 

masse d'ophite se trouve dans ces mames. 

A p r è s le v a l l o n l a t é r a l , on r e t r o u v e la m ê m e sé r i e d e couches e n sens i n v e r s e : 

Dolomies et calcaires dolomitiques gris clair, à grain fin 7"'00 
Calcaires en bancs d'épaisseur variable, mais dont la tranche monti^e tou­

jours les ondulations des couches 6"'50 
Schistes carbonates bnmâtres, du niveau des schistes à Lingula temuissima. B̂ OO 
Calcaires vacuolaires, épais de plus de lO^OO 
Traces de m a m e s rouges. 
Schistes primaires. 

I l ex i s t e d a n s c e t t e c o u p e u n p l i , e t , a u - d e s s u s c o m m e a u - d e s s o u s d e s ca l ca i r e s , l es 
m a r n e s o n t u n e a p p a r e n c e t r ia .s ique. M a i s c o m m e les couches d e s d e u x f l a n c s d u p l i p l o n ­
g e n t a u S .W. et à l ' W . N . W . , e t q u ' i l e n est à p e u p r è s d e m ê m e d a n s les a u t r e s b a n d e s 
c a l c a i r e s d u v e r s a n t o p p o s é d e l a col l ine , i l n ' e s t p a s poss ib le d e r e c o n n a î t r e d a n s ce t to c ' r i e 
que l l e s son t les couches les p l u s r é c e n t e s , e t l es j j l u s a n c i e n n e s , en u n m o t , s i l a c o u p e q u e 
l ' o n v i e n t d ' é t u d i e r t raver . se u n s y n c l i n a l ou u n a n t i c l i n a l , e t .si l ' o p h i t e d u s o m m e t d e 
la co l l ine est s u p é r i e u r e o u i n f é r i e u r e a u x cu lca i res (fig. 1 2 ) . 

L ' e x a m e n d u T r i a s d a n s l e l i t d e l a B é h é i o b i e , en a v a l d e S a i n t - M i c h e l p e r m e t d e 

p r é s u m e r l ' o r d r e v r a i s e m b l a b l e d e ses ass ises ; à 1 k i l . a u N . d e S a i n t - M i c h e l , i l ex i s t e e n 

http://traver.se
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effet u n mass i f d e p o u d i n g u e s et de g r è s p e r n i o - t r i a s i q u e s ; à T W . , d a n s le l i t d e l a B é h é -
rob ie , les couches les p l u s p r o c h e s d e ces t e r r a i n s , d o n c les p l u s a n c i e n n e s son t les do lomies 
c r i s t a l l i n e s ; p l u s lo in se p l a c e n t les sch is tes à l ingu les , p u i s les c a l c a i r e s o n d u l é s , enfin, les 
do lomies à g r a i n fin g r i s c l a i r ; a u - d e l à d ' u n e s p a c e caché v i e n t l ' o p h i t e d e l a B é h ê r o b i e a u -
des sous d e S a i n t - M i c h e l . 

FIG. 12. - Carte du Trias et du Lias au S de St-Jean-Pied-de-Port. — 1 50000. 

te, : Muschelkalk (figuré par des hachures verticales). 
M : Roches ophitiques (E. de St-Michel, W. de S:-Jean-Pied de-Fort». 
Terrains primaires (hachures obliques) : s : Silurien. 
r : grès rouge permo-lriasique. 

A u N . W d e C a r o , les do lomies e t c a l c a i r e s c r i s t a l l i n s e n b a n c s é p a i s r e p o s e n t s u r des 
m a r n e s g y p s e u s e s t r i a s i q u e s e t s u p p o r t e n t d e s sch is tes à l i n g u l e s ; p l u s h a u t , s u r l e v e r s a n t 
d e l a B é h ê r o b i e , o n t r o u v e les c a l c a i r e s o n d u l é s , à m o u l a g e s d e v e r s ; roi)hi te c o u r o n n e 
la co l l ine e t se c o n t i n u e d e l à j u s q u ' à S a i n t - J e a n - P i e d - d e - P o r t . 

O n p e u t s u i v r e les ca l ca i r e s t r i a s i q u e s d e S a i n t - M i c h e l v e r s le N . W . j u . s q u ' à l a N i v e 
q u ' i l s t r a v e r s e n t à l ' E . d e L a s s e ; i ls p r e n n e n t e n s u i t e u n e d i r e c t i o n W . e t c o n t o u r n e n t a u S. 
u n m a s s i f d ' o j j h i t e s o u s l e q u e l i ls i j l o n g e n t ; a u N . , l ' o p h i t e s u p p o r t e d e s m a r n e s i r i sées , 
p u i s , à 600 m. a u N . E . d e l ' ég l i se d e Las se , l e R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n : 
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Marnes cloisonnées et cargneules, qui doivent s'élever jusque dans l'Hettan­
gien inférieur T̂ Oö 

Lit de roches argileuses grossières, rouges, jaunâtres ou verdâtres^ remplies 
de petits fragments marneux (niveau du tuf) 2'"00 

Calcaires un peu dolomitiques à 'la base, plus compacts au sommet, gris-
bleuâtres, en bancs unis où sont ouvertes d'anciennes carrières. J'ai 
trouvé sur les derniers bancs calcaires, visibles en ce synclinal, quelques 
fines radióles d'ouirsins, comme près d'Ahaxe 14"'00 

O n vo i t , d ' a p r è s ces coupes , q u e les c a l c a i r e s t r i a s i q u e s se m o n t r e n t sous l ' o p h i t e qu i 
est r e c o u v e r t e p a r le R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n . 

A l ' W . d e L a s s e , les c a l c a i r e s t r i a s i q u e s a f f l e u r e n t a h p i e d d e l a co l l ine d ' I r o u l é g u y ; 
i l s emble q u ' i l fa i l l e r a p p o r t e r a u x do lomies d e l a b a s e d e l ' é t a g e les b a n c s d e l a c a r r i è r e 
o u v e r t e a u n i v e a u d e l a va l l ée , à l ' E . d u -village. L a r o c h e est c a l c a r e u s e , b l e u - n o i r , b r u n e 
e n s u r f a c e , f é t i d e e n c a s s u r e f r a î c h e ; o n o b s e r v e d e p e t i t s s t y l o l i t e s e n t r e les b a n c s . L e 
seu l fossi le q u e j ' y a ie t r o u v é est u n m o u l a g e d ' O p h i u r i d é . L e s c a l c a i r e s h e t t a n g i e n s q u i 
a f f l e u r e n t a u N . d e l a c a r r i è r e , à 30 m . p l u s h a u t , r e d e s c e n d e n t p r e s q u e a u n i v e a u d e l a 
va l l ée à i l o u s s o u r i l s e t a u N . W . d e l ' a n c i e n n e égl ise d ' I r o u l é g u y . 

L ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r e t le R h é t i e n se m o n t r e n t a u s s i p a r t i c u l i è r e m e n t n e t s s u r l a 
p e n t e N . d u v a l l o n à l ' E . d e S a i n t - M i c h e l : L e tuf , é p a i s de 4 m. , r e n f e r m e ici d e s f r a g m e n t s 
n o i r - r o u g e â t r e s d e r o c h e s é r u p t i v e s d a n s u n e p â t e t r è s c a l c a i r e ; i l est f eu i l l e t é e t g r é s e u x 
à sa b a s e ; i l r e p o s e s u r d e s c a l c a i r e s e n b a n c s r é g u l i e r s g r i s o u j a u n â t r e s (8 m. ) ; a u - d e s s o u s 
v i e n n e n t d e s do lomies r h é t i e n n e s g r i ses , p l u s o u m o i n s foncées , f r i ab le s , à g r a i n fin, e t 
dé l i t ées e n p e t i t s p r i s m e s (6 m. ) ; el les s o n t p a r f o i s c lo i sonnées d ^ u n r é s e a u d e c a l e i t e ; p u i s 
v i e n n e n t d e s m a r n e s , q u e l q u e f o i s c lo i sonnées e t p a s s a n t à d e s c a r g n e u l e s . A u S. v i e n t 
l ' o p h i t e . A u N . u n e fa i l le i n t e r r o m p t c e t t e s é r i e l i a s i q u e . 

Distinction entre les calcaires triasiques et les cakaires de l'Hettangien inférieur. 

N o u s v o y o n s d o n c côte à côte d a n s ce t t e r é g i o n , d e u x sé r i e s c a l c a i r e s q u i p r é s e n t e n t 
e n t r e e l les u n c e r t a i n p a r a l l é l i s m e : 

TRIAS : Marnes irisées et ophites. TRIAS : Marnes vertes et irisées. 
RHÉTIEN : Cargneules et calcaires dolomitiques^ Calcaires quelquefois vacuolaires, et dolomies 

souvent de teinte jaune. cristallines, de teinte assez foncé. 
HETTANGIEN INFÉRIEUR : Calcaires dolomitiques. 

Tuf calcaréo-marneux verdâtre ou rougi, à Schistes magnésiens bruns à Lingula tenuis-
fragments de roches éruptives. sima. 
Calcaires en bancs réguliers, non marneux, CaJcaires tm peu marneux en bancs ondulée, à 
bleus-noirs au sommet, où ils sont parfois un pistes de vers. 
peu marneux. Radióles d'oursins. 

HETTANGIEN SUPÉRIEUR et SINÉMURIEN: Dolomies Dolomies et calcaires dolomitiques à grain 
et brèches dolomitiques, cargneules. fin, gris clair. 

LOTHARINGIEN : Dolomies rubanées, calcaires à Marnes vertes et jaunes avec ophites. 
pentacrines. 

CHARMOUTIEN : fossilifère. 
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M a l g r é ces r e s s e m b l a n c e s , i l n ' e s t p a s poss ible de c o n f o n d r e ces d e u x sé r ies , m ê m e d e 
les r a p p o r t e r à d e u x fac iès d ' u n m ê m e é t a g e c o m m e j e l ' a v a i s f a i t a u b o r d d e s C o r b i è r e s . 
I c i , la s é r i e t r i a s i q u e es t c a r a c t é r i s é e p a r Lingula tenuissima; el le es t i n t e r s t r a t i f i é e a u 
m i l i e u des m a r n e s i r i sées e t s u p p o r t e , avec ces m a r n e s , s i n o n t o u t e s les couches d ' o p h i t e ( i ) , 
d u m o i n s les p l u s i m p o r t a n t e s . L ' H e t t a n g i e n , a u c o n t r a i r e , a l ' a s p e c t q u ' i l o f f ra i t d a n s 
l ' A r i è g e , avec ses l i t s à d é b r i s d e p e t i t s o u r s i n s c o m m e a u s o m m e t d e s c a l c a i r e s q u i r e p o s a i e n t 
d a n s l ' A r i è g e s u r le R h é t i e n foss i l i f è re ; i l s u p p o r t e r é g u l i è r e m e n t c o m m e d a n s l ' A r i è g e 
t o u t e s les couches d e do lomies , d e b r è c h e s , d e ca l ca i r e s v a c u o l a i r e s , p u i s d e c a l c a i r e s r u b a ­
n é s q u i m o n t e n t j u s q u ' a u C h a r m o u t h i e n foss i l i fère . 

E n d e h o r s d u b a s s i n d e S a i n t - J e a n - P i e d - d e - P o r t , j ' a i r e c o n n u les c a l c a i r e s t r i a s i q u e s 
en d e u x p o i n t s : 

D a n s le b a s s i n d ' O s s è s , l e u r compos i t i on es t en t o u t p o i n t s e m b l a b l e à celle d e S a i n t -
Miche l , c o m m e o n p e u t le v o i r a u p r è s d e l a r o u t e d ' I r i s s a r y , à 2 k i l . d ' O s s è s : les c a l c a i r e s 
se s u p e r p o s e n t d a n s le m ê m e o r d r e q u ' à S a i n t - M i c h e l ; les sch is tes r e n f e r m e n t Lingula tenuis-
sinrn. E n r e m o n t a n t l a p e n t e a u S., u n e fa i l le f a i t r e p a r a î t r e l e T r i a s c a l c a i r e avec ses 
L i n g u l e s , e t ce n ' e s t q u ' a u - d e s s u s d e ce t t e d e r n i è r e s é r i e q u ' o n t r o u v e d e s l a m b e a u x d e 
J u r a s s i q u e ( T o a r c i e n ? ) p u i s l e C r é t a c é . 

M e n t i o n n o n s e n c o r e l ' e x i s t e n c e des ca lca i r e s t r i a s i q u e s avec l a m ê m e c o m p o s i t i o n d a n s 
le b a s s i n d e L a r r a u , o ù n o u s a v i o n s d é j à r e n c o n t r é l ' H e t t a n g i e n , m a i s s u r la r i v e g a u c h e 
d u g a v e , a u N . d e l a m é t a i r i e d ' E l i c h a v e . L e s schis tes n e m ' o n t p a s f o u r n i d e l i n g u l e s . 
L e s b a n c s s u p é r i e u r s d e s ca l ca i r e s s o n t c eux d e l ' E . 

HETTANGIEN D E SAINT-PANDELON. 

l e H | o u 
o a 

FIG. 1 3 . - Carte des affleurements liasiques au S.E. du Hour 
près de StPandelon. 

A u N . d e l a p a r t i e m o n t a g n e u s e d u p a y s b a s q u e , les b a n c s c a l c a i r e s d e l a ca r r i è i ' e d u 

H o u r (fig. 1 3 ) , p r è s d e S a i n t - P a n d e l o n (N. d e l a feu i l l e d ' O r t h e z ) , o n t é t é r a p p o r t é s , s e lon 

(1) Les quelques allleurements d'ophite au S. de Lasse pourraient être antérieurs aux caloaires triasiques, 
mais leur âge n'est pas e n i o r e connu avec certitude. 
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(1) J SEUNES [200], p . 216-217. 
(2) J. SErxKS 200 , pp lo , 123, I2(i ; pl . 2, fig. 2. 
(3) P W.STUART MKNTEATH. S u r la géologie du d é p a r t e m e n t des Landes . B .S .G.K. (3) , t. XXIV (1896), p.301-310 
(4) P. W. STU.ART-MENrE.ATR 220, 221]; H. DooviLi.É [82]. 
(5) E. JACQUOT [128]. 
(G) E FOURMER [111]. 
(7) P W . STUART-MliNTEATH [217]. 

les a u t e u r s , a u L i a s o u a u T r i a s . L e u r f a u n e r a p p e l a i t , d ' a p r è s M. S e u n e s (1) , cel le d e 

l ' I n f r a l i a s d e V e n d é e . L a c a r r i è r e est a c t u e l l e m e n t a b a n d o n n é e ; o n p e u t c e p e n d a n t obser ­

v e r d u N . a u S. l a sé r i e d e couches q u e voici : 

Cargneules et calcaires un peu cristallins, jaune-ocre, affleurant au N. de 
la carrière (Rhétien, base de l'Hettangien) et visibles sur . .• 4 à 5" 

Argiles marneuses rouges en une couche d e 4 à 5 m. d'épaisseur; au 
sommer, fragments d'une roche eruptive huileuse^ verdâtre. Les couches 
marneuses rouge-violacé, qui englobent i)arfols des fragments ailvuni-
neux verts, correspondent au tuf hettangien au pic Léchancumendy, à 
Lecumberry, Aliaxe et à Saint-Jean-Pied-de^Port 4 à 5 " 

Calcaire dolomitique jaune-ocre à la base, finement cristallin, et à petits 
fragments de couleur ocre (serait-ce le calcaire à oolithes ferrugineuses 
de Seunes ?) 0"30 

Calcaire renferm(ant à la base des granules de dolomie; on y trouve des 
moulages de gastéropodes (ce serait Ici que Seunes a trouvé Actaeonina 
aff. fiagiliis, Tuiiitella nielatiia, Tiochus cf. Jumoignacus, Anisocardia, 
Avicula). Au sommet de ces calcaires, on trouve des plaquettes cou­
vertes de petits fossiles (Mytilus, etc...)^ puis d'auti-es plaquettes qui ré­
pandent en cassure fraîche une odeur très nette d'hydrocarbures, 
comme l'assise bitumineuse à Diademopsis de l'Ariège, et qui p o r t e n t 
au.ssi sur leurs feuillets des radióles de ces oursins 6"'0O 

H k t t a n g i k n s u p é b i e u e : Dolomies gris clair à grain fin, friables, toutes délitées 
en petits prismes. Après quelques mètrtes, les marnes irisées triasiques 
reparaissent par faille, et s'étendent au S., accom.pagnées de gypse, 
d'ophite et de seL 

C e t t e coupe , p a r t o u s ses c a r a c t è r e s l i t h o l o g i q u e s e t p a l é o n t o l o g i q u e s p r é s e n t e t r o p 

d ' a n a l o g i e s a v e c les c o u p e s d o n n é e s c i -dessus d u R h é t i e n e t d e l ' H e t t a n g i e n d u p a y s b a s q u e 

p o u r q u ' i l n o u s r e s t e l e m o i n d r e d o u t e s u r l ' â g e l i a s i que d e s ass i ses q u ' e l l e m o n t r e . 

H I S T O R I Q U E . 

S e u n e s (2) a signalé à Ascaln et à Saint-Pandelon, la présence de quelques fossiles, peu carac­
téristiques, il est vrai, de l'Infralias. Les calcaires de Saint-Pandelon sont crétacés pour M. S t u a r ' j > 

M e n t k a t h (3). 

Quand M. S t u a r t - I î e n t e a t h (4) eut trouvéLi7igula tenuissima à Ascain, au S . de Saint-Jean-
Pied-de-Port et à Saint-Michel, 11 rapporta tous les calcaires associés aux marnes triasiques, près de 
Saint-Jean-Pied-de-Port ,au Muschelkalk, comme l'avait fait précédemment J a c q u o t ( 5 ) . 

M. PouRNiER (6) ne se prononce pas sur l'âge des calcaires de Saint-Pandelon, qui sont crétacés, 
pour M. Stuar t -Menteath (7); M. Poumier admet même qu'une partie des calcaires v o i s i n s du T r i a s 
de la région pyrénéenne pourrait être infraliaslque ,niais U rapporte e n c o r e au Trias l e s minerais 
de fer et les grès feldspathiques de Mendive du Béhorléguy et du Léchancumendy, qui appartiennent 

http://STU.ART-MENrE.ATR
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au tuf hettangien de mes coupes. Les confusions au sujet de ces terrains ne peuvent être évitées 
que par des levées de coupes détaillées. 

Sur la feuille de Mauléon (1), les affleurements calcaires hettangiens à l'E. de Saint-Jean-Pied-
de-Port sont en partie notés comme liasiques par MM. Carez et Fournier. 

R E S U M E 

du Rhétien et de l'IIettangien inférieur dans l'W. des Pyrénées. 

L e R h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r d a n s l a r é g i o n o c c i d e n t a l e d e s P y r é n é e s s o n t b e a u ­
c o u p m o i n s foss i l i fères q u e d a n s l ' A r i è g e o u l ' A u d e . O n p e u t c e p e n d a n t y r e t r o u v e r d e u x 
ass ises p r i n c i p a l e s : à l a hase, d e s c a r g n e u l e s p e u épa isses ( R h é t i e n ) q u i p a s s e n t p a r l ' i n t e r ­
m é d i a i r e d e m a r n e s c lo i sonnées a u x m a m e s e t a r g i l e s d u T r i a s ; a u sommet, d e s c a l c a i r e s 
b l e u â t r e s ( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ) r e c o u v e r t s p a r des d o l o m i e s e t c a r g n e u l e s ( H e t t a n g i e n 
s u p é r i e u r ) . 

A l a va l i ée d e Sa i son , i l a p p a r a î t a u m i l i e u d e s c a l c a i r e s u n e couche d e r o c h e s a r g i ­
leuses p a s s a n t a u x b rèches . O n y t r o u v e s o u v e n t d e s f r a g m e n t s d e r o c h e s é r u p t i v e s , 
m a l h e u r e u s e m e n t t r è s a l t é rées , t a n t ô t noyées d a n s d e s m a r n e s r o u g e s ( S t - P a n d e l o n ) , t a n t ô t 
c i m e n t é e s d a n s d e s c a l c a i r e s a r g i l e u x j a u n e s ou r o u g e s ( L é c h a n c u m e n d y , B o s t m e n d y , S a i n t -
M i c h e l ) . C e t t e ass i se est f o r m é e auss i d e r o c h e s a r g i l e u s e s r o u g e s e t v e r t e s , o u v io lacées q u i 
s o n t t o u t à f a i t s e m b l a b l e s a u t u f é r u p t i f d e la r o u t e d e S é g a l a s à C a s t e l n a u - D u r b a n d a n s 
l ' A r i è g e ; a u s s i l ' a i - j e d é s i g n é sous le n o m d e tuf d a n s t o u t e s les d e r n i è r e s « o u p e s . U n a u t r e 
c a r a c t è r e a j o u t e à l a r e s s e m b l a n c e d u t u f d e ces d e u x r é g i o n s : c o m m e a u p r è s d e R i m o n t , 
on a t r o u v é p a r f o i s assez d e fér d a n s ces t u f s p o u r e n e n t r e p r e n d r e l ' e x p l o i t a t i o n (p ic d e 
B é h o r l é g u y , M e n d i v e ) . 

U n e s e u l e d i f f é rence a p p a r a î t e n t r e les d e u x : les c a l c a i r e s a n t é r i e u r s a u x t u f s , t r è s 
f r a n c s d a n s l ' A r i è g e , s o n t c r i s t a l l i n s , q u e l q u e f o i s v a c u o l a i r e s e t m ê m e d o l o m i t i q u e s a u p r è s 
d e S a i n t - J e a n - P i e d - d e - P o r t . 

M a i s le R h é t i e n l u i - m ê m e a t o u t e s ses c o u c h e s t r a n s f o r m é e s e n c a r g n e u l e s e t e n ca l ­
c a i r e s m a r n o - d o l o m i t i q u e s , p e u t - ê t r e m ê m e e n m a r n e s i r i sées , t a n d i s q u e les l u m a c h e l l e s 
é t a i e n t t r è s d é v e l o p p é e s d a n s l ' A r i è g e . L a s é d i m e n t a t i o n l a g u n a i r e si c a r a c t é r i s t i q u e d u 
T r i a s p a r a î t s ' ê t r e p r o l o n g é e d a v a n t a g e d a n s le p a y s b a s q u e , e t a v o i r d u r é a u R h é t i e n e t 
m ê m e j u s q u ' a u d é b u t d e l ' H e t t a n g i e n . 

C O N C L U S I O N S 

A u T r i a s , d e s l a g u n e s c o u v r a i e n t le v e r s a n t N . d e s P y r é n é e s , e t d é p o s a i e n t a p r è s les 
g r è s e t m a r n e s r o u g e s , des m a r n e s i r i sées , d e s g y p s e s e t d u sel . M a i s l e p a y s b a s q u e , à l ' W . 
d e l a v a l l é e d u S a i s o n a v a i t é t é u n m o m e n t e n v a h i p a r l a m e r t r i a s i q u e q u i o c c u p a i t l e N . 
d e l ' E s p a g n e . 

I. RHÉTIEN . — A v e c l e R h é t i e n , i l y a con f l i t , d a n s les P y r é n é e s , e n t r e les e a u x m a ­

il) Carte géol. détaillée au 80.000% n ' 239. 
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r i ñ e s e t ]e d o m a i n e d e s d é p r e s s i o n s l a g u n a i r e s : l o r s d e la t r a n s g r e s s i o n r h é t i e n n e , l a m e r 
v e n a n t d e l ' E . s ' é t e n d i t r a p i d e m e n t , semble- t - i l , j u s q u ' a u x r i v a g e s o r i e n t a u x d e s C o r b i è r e s 
e t d e l a M o n t a g n e N o i r e , a l o r s r é u n i e s e n u n e t e r r e é m e r g é e , e t p é n é t r a p a r le S. d e s 
C o r b i è r e s d a n s les P y r é n é e s j u s q u e p r è s d e l í í va l l ée d e l a G a r o n n e . L ' î l e d o n t l a p a r t i e S. 
c o n s t i t u e m a i n t e n a n t les C o r b i è r e s é t a i t f r a n g é e d e d é p ô t s g r o s s i e r s ( p o u d i n g u e s e t a r g i l e s 
r o u g e s ) e t s a u m â t r e s ( m a r n e s e t c a r g n e u l e s ) . 

A q u e l q u e d i s t a n c e d u r i v a g e , e n a l l a n t v e r s l ' E . e t le S . , i l se f o r m a i t d e s b a n c s d e 
l u m a c h e l l e où f o u r m i l l a i t , s u r t o u t à d e u x m o m e n t s , d a n s le R h é t i e n , l a f a u n u l e des couches 
à Avicula contorta; d a n s l e N . d e l ' A r i è g e i l e n é t a i t d e m ê m e . M a i s les e a u x m é d i t e r ­
r a n é e n n e s n ' a v a i e n t p a s , s a n s d o u t e , d é p a s s é l ' e s p a c e c o m p r i s e n t r e le S a l â t e t la G a r o n n e ; 
d a n s c e t t e zone l i m i t e , i l y a con f l i t e n t r e le r é g i m e l a g u n a i r e , s i m p l e c o n t i n u a t i o n d e ce lu i 
d u T r i a s , et le r é g i m e f r a n c h e m e n t m a r i n . A u s s i , l e s r e s t e s d e p o i s s o n s — qu i p é r i s s a i e n t 
n o m b r e u x p a r s u i t e d e s v a r i a t i o n s d e s a l u r e — s o n t p l u s a b o n d a n t s d a n s l ' A r i è g e q u e 
d a n s l a p a r t i e o r i e n t a l e deé P y r é n é e s . 

A l a l i m i t e d e ces e a u x s a m n â t r e s , p u l l u l a i e n t aus s i ces p e t i t s o r g a n i s m e s v é g é t a u x 
q u ' o n n o m m e Bactryllium e t q u i s e m b l e n t s ' ê t r e d é v e l o p p é s à t r a v e r s t o u t le R h é t i e n 
c h a q u e fois q u e se d é p o s e n t c e r t a i n e s m a r n e s d o l o m i t i q u e s . 

R i e n n ' a u t o r i s e à c r o i r e q u ' i l e x i s t a i t u n e l i g n e d e r i v a g e s u r l ' e m p l a c e m e n t a c t u e l d e 
l ' a x e d e la c h a î n e p y r é n é e n n e , c o m m e o n p e u t l ' a d m e t t r e a u c o n t r a i r e p o u r l a r é g i o n d e s 
C o r b i è r e s . 

E n t r e l a G a r o n n e e t l ' O c é a n , l es e a u x s o n t r e s t é e s s a u m â t r e s , e t l e seul c h a n g e m e n t 
o p é r é l o r s d u R h é t i e n es t le d é v e l o p p e m e n t d e l a s é d i m e n t a t i o n c a r b o n a t é e ; a u c u n foss i le 
n ' y a é t é t r o u v é à c e t é t a g e . 

I I . H E T T A N G I E N I N F É R I E U R . — A l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , l a t r a n s g r e s s i o n m a r i n e se 
g é n é r a l i s e f r a n c h e m e n t : dès le c o m m e n c e m e n t d e l ' é t a g e , d e s c a l c a i r e s se d é p o s e n t d e p u i s 
le ba s s in d u R h ô n e j u s q u ' à l ' O c é a n o ù i l s s o n t p o u r t a n t p l u s d o l o m i t i q u e s . 

C e t t e p r e m i è r e p a r t i e d e l ' H e t t a n g i e n e s t t r o u b l é e d a n s l ' A r i è g e e t d a n s les Bas.ses-
P y r é n é e s p a r d e s é r u p t i o n s ; celles-ci son t i m p o r t a n t e s s u r t o u t d a n s l ' A r i è g e o ù el les o n t 
é t é p r é c é d é e s p a r d e s p h é n o m è n e s d ' é r o s i o n t r è s m a r q u é s , q u o i q u e local isés . 

A p r è s ces é r u p t i o n s , les d é p ô t s c a l c a i r e s o n t r e p r i s , m a i s avec u n e p l u s g r a n d e r é g u ­
l a r i t é , d e P e r p i g n a n à B a y o m i e . D a n s le N . d e l ' A r i è g e , u n p e u à l ' E . d e s c e n t r e s d ' é r u p ­
t i o n s , d e s sch i s t e s b i t u m i n e u x s ' i n t e r c a l e n t d a n s les d e r n i e r s b a n c s c a l c a i r e s d e l ' H e t t a n g i e n 
i n f é r i e u r . C ' e s t d a n s ces m ê m e s n i v e a u x q u e l ' o n t r o u v e d i s s é m i n é s , d e l ' E . à l ' W . d e s 
Pyi -énées , d ' a b o n d a n t s d é b r i s d e Diademopsis. 



C H A P I T R E I I 

L I A S I N F É R I E U R 

( H e t t a n g i e n s u p é r i e u r , S i n é m u r i e n , L o t h a r i n g i e n ) 

A u - d e s s u s d u R l i é t i e n e t d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , i l ex i s t e d a n s l es P y r é n é ^ u n 
e n s e m b l e d e t e r r a i n s c a l c a i r e s e t d o l o m i t i q u e s , s o u v e n t à l ' é t a t d e b r è c h e s , d o n t l ' é t u d e 
s t a t i g r a p h i q u e est p a r t i c u l i è r e m e n t difficile. L ' a b s e n c e c o m p l è t e d e fossiles, s a u f t o u t a u 
s o m m e t d e c e t t e f o r m a t i o n n e p e r m e t d ' y r e c o n n a î t r e a u c u n e des zones d ' a m m o n i t e s d e l ' E . 
d e l a F r a n c e , d e l ' A r d e n n e e t d e l a P r o v e n c e ; m a i s ces t e r r a i n s p r é s e n t e n t u n e c e r t a i n e 
u n i f o r m i t é d e c o m p o s i t i o n d ' u n b o u t à l ' a u t r e d e s P y r é n é e s , q u i r e s s o r t i r a des d i v e r s e s 
c o u p e s d é c r i t e s d a n s ce c h a p i t r e . 

C e t t e f o r m a t i o n s e r a s o u v e n t dé s i g n ée d a n s son e n s e m b l e s o u s le n o m d e L i a s i n f é r i e u r , 
u n i q u e m e n t p o u r la c o m m o d i t é d e l ' exposé , c a r el le n e c o r r e s p o n d p a s t o u t à f a i t a u x 
l i m i t e s q u e M H a u g a t r a c é e s a u L i a s i n f é r i e u r ; e n effet, j ' e n a i s é p a r é l ' H e t t a n g i e n 
i n f é r i e u r q u i a é t é é t u d i é a u c h a p i t r e p r é c é d e n t , avec l e R h é t i e n . 

A . — R é g i o n d e s V a l l é e s M é d î t e r r a n é e n n e s 

I . — R é g i o n à r w d e N a r b o n n e 

L ' a n t i c l i n a l d e B o u t e n a c m o n t r e , a u - d e s s u s d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , t o u s les t e r m e s 
d u L i a s i n f é r i e u r , q u ' o n o b s e r v e f a c i l e m e n t so i t a u b o r d d e l a r o u t e , so i t p l u s a u S. d a n s 
les d e u x f l a n c s d u pU. 

COUPES P R È S D E BouTEisrAC. 

P r è s d e l a r o u t e , les ca l ca i r e s h e t t a n g i e n s s u p p o r t e n t , v e r s le v i l l a g e d e B o u t e n a c : 
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Calcaires cristallins blancs qui passent à des dolomies un peu cristallines bleuâ­
tres, ocres ou jaunâtres, dont les dernières couches ont un grain très fin.. 15'"00 

Dolomies à grain fin, de couleur claire uniforme gris-jaunâtre, délitées «n petits 
prismes, régulièrement stratifiées^ puis rubanées et alternant avec des bancs 
calcaires également rubanés 120"'00 

Grès sénoniens. 

A u s u d , i l a p p a r a î t , e n t r e les ca l ca i r e s r u b a n é s e t le C r é t a c é , d e s c a l c a i r e s g r é s e u x b l e u s 

à p e n t a c r i n e s silicifiées, s é p a r é s p a r d e s c o u c h e s m a r n e u s e s . 

D a n s le f l a n c W . d e l ' a n t i e l i n a l , s u r l a r o u t e d e B o u t e n a c , on r e t r o u v e les d o l o m i e s d e 

t e i n t e c l a i r e , e n c o n t a c t p a r f a i l l e a v e c les m a r n e s i r i sées d u T r i a s ; a u - d e s s u s , v i e n n e n t 

des c a l c a i r e s r u b a n é s a v e c d e s couches d e m a r n e s v e r t - n o i r â t r e e t q u i r e n f e r m e n t e n abon ­

d a n c e des s i l ex (10 m . ) , e t enfin, les c a l c a i r e s c o m p a c t s à p e n t a c r i n e s silicifiées q u i for­

m e n t u n e c r ê t e d e p a r t e t d ' a u t r e d e la r o u t e . 

L e L i a s i n f é r i e u r d u mass i f c a l c a i r e e n t r e O r n a i s o n s e t N a r b o n n e es t u n p e u d i f f é r e n t : 

E n t r e les p l â t r i è r e s d ' O r n a i s o n s e t l e v i l l age , o n o b s e r v e s u r l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r 

do lomi t i s é . des c a l c a i r e s c r i s t a l l i n s , v a c u o l a i r e s ou q u i c i m e n t e n t d e s f r a g m e n t s d e d o l o m i e ; 

p l u s b a s , des b r è c h e s d o l o m i t i q u e s , p a r f o i s des do lomies r é g u l i è r e m e n t s t r a t i f i ées c o m m e à la 

b a s e d e l a c o u p e d e B o u t e n a c ; a u b a s d e l a p e n t e , q u e l q u e s b a n c s c a l c a i r e s r u b a n é s g r i s 

c l a i r q u i s ' e n f o n c e n t sous l a p l a i n e d e L é z i g n a n (v. fig. 2 ) . 

L e s co l l ines a u S. E . d e N é v i a n r e n f e r m e n t t o u s les t e r m e s d u L i a s h i f é r i e u r . A i n s i , 

e n r e m o n t a n t le r u i s s e a u d ' E s t r i é , v e r s le s ' ignal 166, on t r a v e r s e , s o u s des ca l ca i r e s g r i s -

oc re d u C h a r m o u t h i e n i n f é r i e u r : 

Calcaires gris-bleuâtres, oolithiques, ou à pentacrines, qui forment, une barre 
rocheuse de teinte claire. Leur partie supérieure est perforée au contact 
du Charmouthien IB^OO 

Calcaires dolomitiques et dolomies rubanées jaunâtres dans lesquels se sont 
développés des silex sans que soit modifiée la structure rubanée de la roche. 12"'00 

Dolomie grise à grain fin, calcaires et cargneules roses très épaisses. 

C e t t e t e i n t e rose ou o r a n g é e es t t r è s f r é q u e n t e d a n s les c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s d u L i a s 

i n f é r i e u r d e N é v i a n . P l u s a u S., e n t r e les v a l l o n s d e S a i n t - A n t o i n e e t d e F e r r o d o u , ces 

c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s , u n p e u c r i s t a l l i n s , o n t u n e t e i n t e g r i se , r a r e m e n t j a u n â t r e . 

LIAS I N F É R I E U R DES ENVIRONS D E MONTREDON . — L e s e n v i r o n s d e M o n t r e d o n a c h è v e r o n t 

d e n o u s f a i r e c o n n a î t r e les t e r m e s s u p é r i e u r s d e ces t e r r a i n s . D a n s l a col l ine d e l a co te 89 , 

a u N . d e M o n t r e d o n , l es b a n c s d e c a l c a i r e o o l i t h i q u e u n p e u g r é s e u x , b l a n c h i à l ' a i r , q u i 

f o r m e n t l à d e s s u r f a c e s d e lap iaz , , r e n f e r m e n t à d i f f é r e n t s n i v e a u x : 

Patella. 

Pecten acutiradiatusf MÛNST. 

Astarte. 

Spiriferina cf. oxyptera B u v . ( c o m m u n e ) . 

P e n t a c r i n e s . 
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L a f a u n e es t p a r f o i s silicifiée, ce q u i r é v è l e son ex i s t ence à l a s u r f a c e d e s b a n c s . L e s 

coqu i l l e s s o n t s o u v e n t b r i s é e s , r o u l é e s e t n o y é e s d a n s u n e p â t e o o l i t h i q u e g r i s f o n c é . 

S u r ces b a n c s foss i l i fè res i n c l i n é s à 30° a u N . , o n o b s e r v e d e s c a l c a i r e s m a m e u x d e 

q i i e lques m è t r e s . L e u r f a u n e es t p a u v r e . 

A l a b a s e : 
Pecten acutiradiatus MÜNST. 
Pecten HeMi d ' O R B . 

MocUola. 
Terebratula punctata S o w . (assez n o m b r e u s e s ) . 

A u s o m m e t : 
Vermiceras. 

C e d e r n i e r n i v e a u es t r e c o u v e r t p a r l e s c a l c a i r e s g r é s e u x j a u n e - o c r e d u C h a r m o u t h i e n . 

L a c a r r i è r e d u P e c h d e M o n t r e d o n a u S. d u v i l l a g e e t de la g r a n d e r o u t e d e N a r b o n n e , 
es t o u v e r t e d a n s les c a l c a i r e s r u b a n é s q u i p l o n g e n t à l ' E . N . E . (20° ) . U s f o r m e n t des b a n c s 
é p a i s s é p a r é s p a r d e s l i t s m a m e u x j a u n e s ou o r a n g é s ; d a n s l ' u n d e ces l i t s , j ' a i t r o u v é 
u n e d e n t à'Hybodus. C e r t a i n s b a n c s s o n t t r è s bosselés e n s u r f a c e e t l e u r s fines zones 
p r é s e n t e n t des o n d u l a t i o n s , d e s c a s s u r e s e t d e s r e p l o i e m e n t s d a n s l ' é p a i s s e u r d ' u n m ê m e 
b a n c . D ' a u t r e s couches s o n t r e m p l i e s d e i ) e t i t s g r a v i e r s c a l c a i r e s o u m a r n e u x ; d ' a u t r e s , 
enfin, son t d e c a l c a i r e c o m p a c t h o m o g è n e . 

A 6 m è t r e s d u f o n d d e l a c a r r i è r e , d u cô té S . d e l a co l l ine , l es s i lex a i ) p a r a i s s e n t d a n s 
les c a l c a i r e s r u b a n é s e t f o r m e n t m ê m e d e s c o u c h e s c o n t i n u e s . A 4 i n è t r e s a u - d e s s u s des 
p r e m i e r s s i lex , i l ex i s t e u n b a n c d e ca l ca i r e à g r a i n t r è s fin, r e m p l i d e p o i n t s o u d e t a c h e s 
a l longées d e c a l c i t e c r i s t a l l i n e . P l u s h a u t , les c a l c a i r e s r u b a n é s a l t e r n e n t avec d e s ca l ca i r e s 
oo l i t h iques b l e u â t r e s à p e n t a c r i n e s ; o n y t r o u v e d e s s i lex d e p l a c e e n p l ace , j u s q u ' a u s o m m e t 
d e l a col l ine . 

L e p l o n g e m e n t des b a n c s d u P e c h les f a i t d e s c e n d r e sous les c a l c a i r e s c h a r m o u t h i e n s 
d u Rouó (col l ines co tées 65 a u S.B. d e M o n t r e d o n ) . 

J e n e d é c r i r a i p a s les a u t r e s a f f l e u r e m e n t s d u L i a s i n f é r i e u r d e c e t t e r é g i o n , i l s son t 

mo ins n e t s , m o i n s foss i l i fères e t p a r a i l l e u r s , n e d i f f è r e n t p a s d e s p r é c é d e n t s . 

I l e s t fac i le d ' é t a b l i r , g r â c e à ces o b s e r v a t i o n s , l a c o m p o s i t i o n d u L i a s i n f é r i e u r , d a n s 
la ba s se va l l ée d e l ' A u d e . J ' e s s a i e r a i m ê m e d e d o n n e r u n e r é p a r t i t i o n p r o v i s o i r e d e s diffé­
r e n t e s ass ises e n t r e les é t ages . 

Hettangien supérieur et Sinémurien. — D o l o m i e s à g r a i n fin, g r i s c l a i r , dé l i t ée s en 
p e t i t s p r i s m e s à B o u t e n a c ; à l ' E s t , ces do lomies s o n t p r e s q u e t o u j o u r s r e m p l a c é e s p a r d e s . 
c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s , u n p e u c r i s t a l l i n s q u i son t d e s b r è c h e s d e d o l o m i e g r i s e p u l v é r u l e n t e , 
à c i m e n t d e ca l c i t e g r i s - j a u n â t r e , ou t e i n t é e d e j a u n e o u d e r o u g e ( N é v i a n ) . Ces c a l c a i r e s 
v a c u o l a i r e s , à l ' a s p e c t d e c a r g n e u l e s , se d i s t i n g u e n t des c a r g n e u l e s d u R h é t i e n p a r l e u r 
c o u l e u r p l u s c l a i r e e t p a r c e q u ' i l s se p r é s e n t e n t e n p u i s s a n t e s masse s r o c h e u s e s o ù l a 
s t r a t i f i c a t i o n es t p e u v i s i b l e ; t e l s , les r o c h e r s a u N . d e l a r o u t e d e N a r b o n n e , p r è s d e 
M o n t r e d o n . L e u r é p a i s s e u r p e u t ê t r e é v a l u é e e n v i r o n à 100 m è t r e s . 
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(1) ViGuiBR [240], p. 173, 184187. 
(2) ViomER p. 176, 177; pl. VIll, fig. 6. 
(3) NoooÊs [180]. 
(4) MAGNAN [163]. 
(5) J. ROUSSEL [191], p. 149-151. 
(6) L. DONCIEUX [77], p. 31-.'?2 ; p. 48. 
(7) G. DuBAR [98]. 

Lotharingien. — L e p a s s a g e se f a i t i n s e n s i b l e m e n t d e s ass i ses p i ' é céden t e s a u x d o l o m i e s 
r u b a n é e s . Cel les-ci p a s s e n t à d e s c a l c a i r e s r u b a n é s , a l t e r n a n t avec d e s c a l c a i r e s c o m p a c t s . 
D e s s i lex se s o n t f o r m é s d a n s ces b a n c s . I l s ' i n t e r c a l e e n s u i t e d e s c a l c a i r e s o o l i t h i q u e s q u i 
s u b s i s t e n t s eu l s à l a fin, a v e c des s p i r i f é r i n e s . U n e couche d e c a l c a i r e s m a r n e u x r e c o u v r e 
ces c a l c a i r e s o o l i t h i q u e s p r è s d e M o n t r e d o n . 

L e L o t h a r i n g i e n a 30 à 40 m. d ' é p a i s s e u r ; i l y a c o n t i n u i t é d a n s l a s é d i m e n t a t i o n 
d e p u i s le R h é t i e n j u s q u ' à ses d e r n i è r e s ass ises : le p a s s a g e d ' u n e r o c h e à u n e a u t r e d e p u i s l a 
base d e l ' H e t t a n g i e n s u p é r i e u r se f a i t i n s e n s i b l e m e n t o u p a r a l t e r n a n c e d e l e u r s b a n c s . 
D ' a u t r e p a r t , le C h a r m o u t h i e n s u c c è d e e n c o ^ c o r d a n e e s u r les c a l c a i r e s o o l i t h i q u e s o u m a r ­
n e u x , e t l a seu le s u r f a c e p e r f o r é e obse rvée p r è s d e N é v i a n , n e p e u t ê t r e i n v o q u é e c o m m e 
u n e p r e u v e d e l o n g u e é m e r s i o n . I l s e m b l e d o n c q u e les d i v e r e e s ass ises q u i v i e n n e n t d ' ê t r e 
é t u d i é e ^ c o r r e s p o n d e n t à t o u t le L i a s i n f é r i e u r . 

H I S T O R I Q U E . 

Telle était l'opinion de VIGUIKB (1) qui avait reconnu l'intérêt des coupes du Pfech et du Roue 
de Montredon, et de celle de Boutenac (2). Dans sa coupe du Roue, il rapporte au Lâas moyen 
les calcaires oolithiques et à encrines du Lias inférieur; de plus, il ne mentionne pas la présence 
de silex Jusqu'aux assises supérieures du Roue. 

Avant lui, NoGUÈs (3) rapportait au Sinémurien les calcaires magnésiens, marnes et gypses de 
la loase du Secondaire; grâce à la découverte d!Avicula contorta, iKar MAGNAN (4), un peu d'ordre 
fut mis dans la stratigraphie de cette région. 

M. ROUSSEL (5) ne détaille pas la composition du Lias inférieur, i>eu différent du Liais de 
l'Ariège. 

M. DONCIEUX (6) pense que le Sinémurien pourrait faire défaut dans l'E. des Corbières comme 
dans l'Hérault et le Gard; ses coupes sont interprétées dans ce sens, et parfois semblent Justifier 
son O'plnlon (coupes de VlUedaigne, du Pech de Montredon, etc...). Or, les couches à Ostrea sublu-
mellosa (Hettangien de M. Doncieux) et les couches à Rhynchonella tetraedra, de VlUedaigne 
(Charmouthien de M. Doncieux) appartiennent par leur faune à l'Aalénien. Les calcaires gris en 
gros bancs, rangés dans le Charmouthien inférieur entre VlUedaigne et Ornaisons (p. 48), appartien­
nent au N. du vallon de Bouquignan à l'Oollthique, au S., au Lias inférieur, (v. cl-dessus, fig. 2) . Au 
Pech de Montredon, les calcaires rapportés par lui à l'Hettangien doivent être replacés au sommet 
du Lias Inférieur, puisque, plus au N., Ils passent insensiblement au Lias moyen. 

Les calcaires de Boutenac (Charmouthien inférieur de M. Doncieux, p. 52), qui reposent sur 
l'Hettangien sont Identiques, comme l'avait reconnu Viguier, aux couches du Pech de Montredon 
et doivent être placés dans le Lotharingien. 

Récemment, j'ai décrit (7) le Lias de cette région et j'ai donné la carte de ses affleurements. 
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II. — R é g i o n a u S . E . e t a u S . d e s C o r b i è r e s 

{Fontjoncoiise, Durbdn, Pitou, Tuchan, Bugarach). 

C O U P E AU S. E . D E F O N T J O N C O U S E . 

O n t r o u v e u n e c o u p e assez n e t t e d u L i a s i n f é r i e u r à 700 m. e n v i r o n a u S . E . d e F o n t ­
j o n c o u s e s u r l a r o u t e q u i r e m o n t e le r u i s s e a u d u Cass ié . L a r o u t e t r a v e r s e d u N . a u S., 
a p r è s des m a m e s d u L i a s m o y e n a r r i v é e s l à p a r fa i l le : 

Calcaires dolomitiques ,et cargneules calcaires à un tournant de la route à droite. 
Oalcaires dolomitiques un peu mameux avec quelques assises de brfeche et 

calcaire contenant des traces de bivalves 12'"00 
Calcaires rubanés avec lits de silex Interstratifiés, mêlés à des calcaires dolomi­

tiques; à leur partie supérieure, quelques sections de bivalves. Deux lits de 
schistes noirs an milieu des calcaires 12"00 

Calcaires subli.thographiques, à quelques sections de gastéropodes et à points 
et taches allongées et branchues de calcite, comme il en existait auidessus 
des calcaires rubanés de Montredon 2'»50 

Calcaires rubanés et gréseux, oolithiques, renfermant parfois des silex et de 
petits lits de turèches, avec, en un banc^ des algues calcaires. Les derniers 
bancs renferment des débris de fossiles (lamellibranches et rhynchonelles). 20"'00 

Les 10 m. de calcaires gréseux qui recouvrent ces derniers bancs n'en diffèrent 
pas sensiblement et U est bien difficile de dire s'ils appartiennent encore 
au Lotharingien ou déjà au Charmouthien. 

Les calcaires mameux et les mames qui apparaissent au-delà du pont appar­
tiennent siirement à ce dernier étage. 

N o u s r e t r o u v o n s d a n s ce t t e coupe , a u d e s s u s des c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s , d e s c a l c a i r e s 

r u b a n é s à s i l ex e t des c a l c a i r e s g r é s e u x e t o o l i t b i q u es c o m m e p r è s d e N a r b o n n e . 

S u r l a r o u t e d e R i p a u d à D u r b a n , d a n s le f l a n c N . d ' u n p e t i t s y n c L n a l d e L i a s m o y e n , 
les c a l c a i r e s g r é s e u x b r u n s ou ocres d e ce t é t a g e r e c o u v r e n t d e s b a n c s g r é s e u x ou oo l i th i ­
q u e s p l u s r é g u l i e r s , q u i m o n t r e n t , a p r è s 4 o u 5 m. , des p e n t a c r i n e s e t d e p e t i t e s h u î t r e s . 
P l u s b a s , i l s s o n t s u r t o u t oo l i t h iques (15 m. ) p u i s r u b a n é s . O n les e x p l o i t e l à p o u r l ' e m ­
p i e r r e m e n t . J e n ' a i p a s v u d e s i lex d a n s c e t t e c o u p e (v. fig. 2 1 ) . 

D a n s le f l a n c S. d e ce s y n c l i n a l r e n v e r s é s u r le L i a s m o y e n , e t s u r les c a l c a i r e s 
o o l i t h i q u e s e t m b a n é s v i e n n e n t des do lomies à g r a i n fin, p a r f o i s ca l ca reuses , épa i s ses d ' u n e 
s o i x a n t a i n e d e m è t r e s ; l e u r s b a n c s , a u c o n t a c t de l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r q u i les r e c o u v r e , 
s o n t s t ra t i f iés , b i en q u e dé l i t é s , f r a g m e n t é s g r o s s i è r e m e n t e n p r i s m e s . 

L e L i a s i n f é r i e u r d e s e n v i r o n s d e D u r b a n (col l ine s u r l a q u e l l e s ' a d o s s e le v i l l a g e e t 
W . d e l a B e r r e ) est c o m p o s é d ' u n e couche épa i sse d e c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s b l a n c s o u j a u n â ­
t r e s et d e m a m e s d o l o m i t i q u e s c lo i sonnées , d e s t r a t i f i c a t i on confuse , q u e r e c o u v r e n t d e s 
b a n c s d e c a l c a i r e s oo l i t h iques . L e C h a r m o u t h i e n i n f é r i e u r q u i l e u r s u c c è d e n ' e s t p r e s q u e 
p l u s gré .seux à l ' W . N . W . d e D u r b a n , m a i s s u r t o u t composé d e c a l c a i r e s m a m e u x à fossi les 
silicifiés. 
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(1) DONCIELX [79], p. 131. 

A u N . d e l a r o u t e q u i v a d e S a i n t - J e a n - d e - B a r r o u à P e u i l l a , à 800 m. d e l a r o u t e d e 
Pi-aisse , u n r u i s s e a u a c r e u s é u n e g o r g e d a n s les c a r g n e u l e s c a l c a i r e s d e t e i n t e c l a i r e (80 à 
100 m . ) . L e s c a l c a i r e s r u b a n é s e t c o m p a c t s q u i les s é p a r e n t d u L i a s m o y e n n e s e m b l e n t 
p a s r e n f e r m e r d e s i lex . 

A u ci ' rque d e F e u i l l a , M . D o n c i e u x ( l ) a t r o u v é u n e m ê m e success ion d e r o c h e s q u ' i l 
r a p p o r t e à l ' I I e t t a n g i e n e t a u S i n é m u r i e n ( sens l a r g e ) , p e u t - ê t r e les c a l c a i r e s g'ris, c o m p a c t s 
d e l a b a s e d e s o n L i a s m o y e n a p p a r t i e n n e n t - i l s a u s s i a u L o t h a r i n g i e n . 

D a n s l a r é g i o n d e F i t o u , l e L i a s i n f é r i e u r c o m p r e n d é g a l e m e n t d e s c a l c a i r e s v a c u o ­
l a i r e s d o l o m i t i q u e s , g é n é r a l e m e n t c r i s t a l l i n s a u - d e s s u s d e s p l a t r i è r e s . M a i s les ass i ses s o n t si 
bou leve r sées q u e j e n ' a i p u l e v e r d e c o u p e d é t a i l l é e . 

L e s a f f l e u r e m e n t s l i a s i q u e s d e S t - J e a n - d e - B a r r o u se c o n t i n u e n t v e r s le S .W . j u s q u e 
T u c h a n . L e s b a n c s q u i r e c o u v r e n t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r a u P u y d e L a g a r d i e e t à l ' W . d u 
P u y s o n t d e s c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s à l ' a s p e c t d e c a r g n e u l e s , j a u n â t r e s o u p a r f o i s r o u g e s , 
q u i se d é l i t e n t e n c o u c h e s p e u épaiteses. I l e n e s t d e m ê m e a u t o u r d u c h â t e a u d ' A g u i l a r , 
a u p r è s d e T u c h a r u 

A u s u d d e P a d e r n , d e s c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s c o n s t i t u e n t l a b a s e d u L i a s i n f é r i e u r ; l e u r 
t e i n t e es t g r i se , p u i s b l e u â t r e , b l a n c h â t r e e n s u r f a c e ; p l u s h a u t , l a c r ê t e d u r o c d ' A h a c l i o n 
est composée d e c a l c a i r e s b l e u â t r e s c o m p a c t s , à g r a i n s d e q u a r t z a v e c d e s d é b r i s silicifiés 
d'Ostrea, d e Pecten e t d e Rhynchonella. G r â c e à u n r e p l î où se m o n t r e , p l u s à l ' W . le 
C h a r m o u t h i e n i n f é r i e u r , ces c a l c a i r e s p a r a i s s e n t ic i f o r t é p a i s . 

COUPE A L'E . D U ROC D ' A H A C U O N . (V . fig. 7) 

U n c h e m i n v e n a n t d e P a d e r n c o n t o u r n e à l 'E. le r o c d ' A h a c l i o n , i l f o u r n i t u n e c o u p e 

assez c o m p l è t e d e ces é t a g e s . L ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r c a l c a i r e es t r e c o u v e r t a u S. p a r les 

t e r r a i n s s u i v a n t s : 
Cargneules calcaires qui passent à une brèche dolomitique; environ 10'"00 
Dolomie gris-noirâtre très finement cristalline, puis plus claire. Elle passe vers 

le haut à des brèches dont les éléments sont d'unei dolomie gris-clair, pul­
vérulente, prise dans im réseau de calcite un peu cris'talline. En surface, 
le lessivage de la roche ne laisse subsister que la calcite qui ressemble alors 
à une cargneule. Epaisseur environ 100°'00 

Calcaire rubané bleuâtre, blanc, jaunâtre, mêlé â des couches oolithiques à traces 
de bivalves, les bancs sont parfois encore dolomitiques au début гО̂ ОО 

Calcaires homogènes bleu foncé qui se m o n t r â t dans la paroi rocheuse du che­
min, après un contoumement violent des couches précédentes; calcaires 
oolithiques dans lesquels un étroit passage a été taillé pour le chemin ; 
calcaires gréseux encore en bancs réguliers et dont les entrelits fournissent 
quelques fossiles : 

Terebratula. 
Pentacrinus scalaris GOLDF. 
Polypiers composés , ?0"'00 

Calcaires gréseux, mais plus marneux qui montrent en cassure des sections 
jaune-ocre de gastéropodes, sur le fond bleu de la roche Ŝ OO 
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(1) Les grès verts et les calcaires à orbitolines du Cénomanien occupent, sur le versant S.de la montagne de 
Tauch, une surface plus importante que l'indique la Carte : ils forment les deux premières crêtes rocheuses 
(Lias inférieur de la Carte) à l'W. du roc Fourcade, et recouvrent là le Trias (première crête) et la dolomie de 
l'Oollthique (deuxième crête). 

Il convient aussi de réduire, au profit de Cénomanien, l'importance des aflleurements de Lias inférieur situés 
au S. S. E. de la Serre de la Maureille (ruiSseau de la Tartare) et ceux du village et du chAteau de Padern. 

Nois verrons en outre plus loin (chap. 41 que les sommets au S. du roc d'Ahaclion (v. aussi fig 7) appartien­
nent à rOolithique et non au Lias inférieur. 

(2) J. ROUSSEL [191], p. 191. 

I l n ' e s t p a s poss ib le d e d é c i d e r si ces d e r n i e r s b a n c s m a r n e u x a p p a r t i e n n e n t e n c o r e 

a u L o t h a r i n g i e n , ou s ' i l f a u t les r a p p o r t e r à l a base" d u C h a r m o u t h i e n , c a r les b a n c s su i ­

v a n t s s o n t ici t r è s p e u foss i l i fè res e t le p a s s a g e se f a i t i n s e n s i b l e m e n t d ' u n é t a g e à l ' a u t r e . 

D a n s la va l l ée d u T o r g a n a u N . W . d e P a d e r n , l a s é r i e i n f é r i e u r e d u R h é t i e n e t d e 

l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r (faciès d e T u c h a n , v. c h a p . I ) , es t r e c o u v e r t e , à l ' e n t r é e d e l a va l l ée , 

p a r d e s d o l o m i e s à g r a i n fin g r i s - j a u n â t r e e n b a n c s é p a i s . E n a m o n t e t d a n s l a p a r t i e 

i n f é r i e u r e d e la m o n t a g n e d e T a u e h , d e s c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s s u c c è d e n t à ces do lomies (1). 

L a m u r a i l l e r o c h e u s e n o i r e q u i t e r m i n e a u S .E., l a S e n - e d e l a M a u r e i l l e es t f o r m é e 

d e do lomies i ^o i râ t res o u g r i s e s finement c r i s t a l l i n e s q u i r e p o s e n t , s a n s l i m i t e t r a n c h é e , s u r 

les c a l c a i r e s d o l o m i t i s é s n o i n â t r e s d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r . E l l e s s o n t c o m p a c t e s e t u n 

p e u s i l iceuses à l a base . M a i s , el les p a s s e n t l a t é r a l e m e n t a u x c a r g n e u l e s d a n s le v a l l o n à 

l'W. d e T i s t o u l e t . A v a n t d ' a t t e i n d r e le L i a s mo j ' en e n h a u t d e ce va l lon , o n t r a v e r s e d e s 

ca l ca i r e s d o l o m i t i q u e s r u b a n é s où l a si l ice s 'es t p a r f o i s c o n c e n t r é e en masse s s p o n g i e u s e s . 

A TAV.N.W.. d e l a S e r r e d e l a M a u r e i l l e , d a n s le v a l l o n d e Massac , le L i a s i n f é r i e u r 

se p r é s e n t e avec sa c o m p o s i t i o n h a b i t u e l l e sous la co te 611 ( S . W . d e M a s s a c ) . 

O n p e u t r a p p o i ' t e r au s s i , p l u s lo in ve r s l ' W . , a u L i a s i n f é i ' i eu r les brêc l ies et c a r g n e u ­

les obse rvées p a r M . Rousse l , p r è s d e P o u r t o u (2), ce q u i f e r a i t p e n s e r q u e ces t e r r a i n s 

s ' a v a n ç a i e n t lo in v e r s l ' W . a u b o r d des C o r b i è r e s . 

L e L í a s i n f é r i e u r d u S. d e P a d e r n s e c o n t i n u e v e r s l ' W . à l ' é t a t d e c a r g n e u l e s ca lca i ­

res à l a ba se , d e c a l c a i r e s r u b a n é s a u s o m m e t . C ' e s t a i n s i q u ' o n le t r o u v e a u S. d e C u c u -

g n a n . 

LIAS I N F É R I E U R A U ' N . D E SAINT-PAUL D E FENOUILLET. 

L e s a b o r d s d e l a va l l ée d e l ' A g l y , a u S. d e s C o r b i è r e s , d o n n e n t d e s c o u p e s assez com­

p l è t e s d u L i a s i n f é r i e u r , p e u d i f f é ren t d u L i a s d e P a d e r n . S u r le p l a t e a u e n t r e l a co te 692 

e t le s e n t i e r d e S t - P a u l d e F e n o u i l l e t .à C a m p s , l ' H e t t a n g i e n s u p é r i e u r e t le S i j i é m u r i e n , 

t e l s q u ' i l s o n t é t é c o m p r i s p r è s de N a r b o n n e , son t f o r m é s d e ca l ca i r e s v a c u o l a i r e s j a u n e s 

o u roses , s t ra t i f iés , et d e c a l c a i r e s c r i s t a l l i n s , s o u v e n t v e i n é s d e ea l c i t e b l a n c h e , et s o u v e n t 

b r é c h i q u e s ; on obse rve , a u c o n t r a i r e , d a n s les g o r g e s d e l ' A g l y , au-des,sus des c a l c a i r e s 

f eu i l l e t é s ( H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ) u n e c o u c h e d e do lomie n o i r e p u l v é r u l e n t e , e t , a u - d e l à d ' u n 

r a v i n e n c o m b r é d ' é b o u l i s , d e s do lomías g r i s -c la i r , p u l v é r u l e n t e s , c lo i sonnées p a r u n r é s e a u 

d e ca l e i t e c r i s t a l l i n e . S o u v e n t , la ca lc i tc se d é v e l o p p e d a n s la do lomie e t finit, e n r e m p l i s -
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s a n t t o u s l e s v i d e s d e l a roche , p a r f o r m e r u n c a l c a i r e d o l o m i t i q u e c r i s t a l l i n g r i s - b l e u â t r e , 
oti l a s t r a t i f i c a t i o n n ' e s t p l u s v i s ib le . L e d é v e l o p p e m e n t p a r t i e l d e ce t t e ca lc i t e d o n n e , 
a p r è s l e s s ivage d e l a do lomie pu lvé ï -u l en t e , d e s c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s q u i r e s s e m b l e n t à d e s 
b r è c h e s d o n t les f r a g m e n t s a u r a i e n t é t é d i s sous , c a r les c o n t o u r s d e s v i d e s son t i r r é g u l i e r s . 

L e L o t h a r i n g i e n se p r é s e n t e s o u s son a s p e c t h a b i t u e l d a n s les g o r g e s d e l ' A g l y : ca l ­
ca i r e s r u b a n é s , d o l o m i t i q u e s p u i s s u r t o u t c a l ca i r e s , d o n t les l i t s son t p a r f o i s t r è s o n d u l é s ; 
ca l ca i r e s en b a n c s é p a i s , s é p a r é s p a r d e s couches j a u n e - o c r e , g r é seuse s et micacées , à débrils 
d e cociuilles c o m m e d a n s la c a r r i è r e d u P o « h d e M o n t r e d o n . 

D a n s l a c o n t i n u a t i o n d e c e t t e b a n d e l i a s i q u e , a u S. du pic de Bugarach, o n t r o u v e , 
a u - d e s s u s d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r d o l o m i t i q u e , ici t r è s épa i s , d e s c a r g n e u l e s j a u n â t r e s ; 
u n e é p a i s s e s é r i e d e c a l c a i r e s c r i s t a l l i n s u n p e u v a c u o l a i r e s ; d e s c a l c a i r e s r u b a n é s mê lé s à 
des l i ts d e b r è c h e , p e u d é v e l o p p é s a u S. d e C o l l a d e - G r a n d e , p l u s v i s ib les d a n s l e v a l l o n à 
l ' E . o ù i l s ' e s t p r o d u i t u n r e d o u b l e m e n t d e couches p a r f a i l l e ; enfin, d e s c a l c a i r e s ooli­
t h i q u e s b l e u s à p e n t a c r i n e s e t u n e si:)iriférine silicifiée (les oo l i thes son t auss i , p a r p l aces , 
silicifices, f o r m a n t t a c h e s s u r l a t r a n c h é e d e s b a n c s ) . 

A u col de Saint-Louis, on ]>eut a t t r i b u e r a u L i a s i n f é r i e u r les b r è c h e s , les c a l c a i r e s 
r u b a n é s et les c a l c a i r e s l i t h o g r a p h i q u e s c o m p r i s e n t r e les ca l ca i r e s h e t t a n g i e n s (Ua) et le 
C h a r m o u t h i e n . 

A l ' W . , b i e n a v a n t d ' a t t e i n d r e l ' A u d e , t o u t le L i a s d i spa i ' a î t d a n s l a fa i l le q u i le 
s u i v a i t a u N . d e p u i s P a d e r n . 

D a n s son p r o l o n g e m e n t , a u S. d e P u i v e r t , p r è s d e l a l i m i t e W . d e la feu i l l e d e 
Q u i l l a n , le L i a s i n f é r i e u r s e r a i t r e p r é s e n t é p a r l es c a l c a i r e s m a r m o r é e n s d e l ' e n t r é e N . d u 
t u n n e l où p a s s e la r o u t e d ' E s p e z e l . I l e x i s t e p l u s s û r e m e n t a u N . d e ce t a f f l e u r e m e n t , à 
l ' é t a t d e c a r g n e u l e s et d e c a l c a i r e s c r i s t a U i n s d o l o m i t i q u e s . 

OBSERVATIONS . — L ' H e t t a n g i e n s u p é r i e u r , le S i n é m u r i e n e t le L o t h a r i n g i e n a u S. E . e t 
a u S. d e s C o r b i è r e s r e s s e m b l e n t b e a u c o u p à ce q u ' i l s é t a i e n t p r è s d e N a r b o n n e . C e p e n d a n t , 
a u S. d e D u r b a n , i l n ' e x i s t e p l u s d e s i lex d a n s les c a l c a i r e s r u b a n é s , m a i s on r e t r o u v e 
l o c a l e m e n t d e s i m p r é g n a t i o n s s i l i ceuses d a n s l e s calcail-es o o l i t h i q u e s d o n t les fossi les son t 
silicifiés. D e m ê m e , les couches d e m a r n e s o n t d i s p a r u e n t r e leui-s b a n c s ; le L o t h a r i n g i e n 
s u p é r i e u r est d e v e n u a u s s i m o i n s foss i l i fère . 

L a b a s e d e ces é t a g e s r e s t e t o u j o u r s f o r m é e so i t d e do lomies à g r a i n t r è s fin, g r i s c l a i r 
r e n f e r m a n t u n p e u d ' a r g i l e , so i t d e c a l c a i r e s c lo i sonnés , soi t d e c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s c r i s ­
t a l l i n s . O n a v u d a n s les g o r g e s d e l ' A g l y q u e t o u t e s ces r o c h e s n ' é t a i e n t q u e les d i f f é r e n t s 
s t a d e s d e r é i m p r é g n a t i o n p a r l a c a l c i t e d e s do lomies d e v e n u e s s o u v e n t f r i ab le s , m ê m e p u l ­
v é r u l e n t e s ; ces d o l o m i e s on t é t é p e u à p e u c lo i sonnées , p u i s p é n é t r é e s p a r l a ca lc i t e a m e n é e 
d a n s l e u r s f en t e s . L e d é l i t a g e p r e s q u e c o n s t a n t d e s do lomies e n p e t i t s p r i s m e s a d û f a c i l i t e r 
d a n s u n e l a r g e m e s u r e l ' a c c è s d e s e a u x e t d u c a r b o n a t e d e c h a u x . C e t t e t r a m e d e ca l c i t e 
d o n n e à l a r o c h e l ' a p p a r e n c e d ' u n e b r è c h e . Mails, il ex i s t e d e v r a i e s b r è c h e s a.ssociées a u x 
c a l c a i r e s r u b a n é s d u L o t h a r i n g i e n : e l les o n t é té i n c o r p o r é e s à d e n o u v e a u x s é d i m e n t s , 
c o m m e o n l ' a o b s e r v é a u P e c h d e M o n t r e d o n ( N a r b o n n e ) . 



KÉGION MÉDITERRANÉENNE 7.1 

Q u e l q u e s d i f f icu l tés se son t r e n c o n t r é e s d a n s ce t t e é t u d e s t r a t i g r a p l i i q u e : l es do lomies 
a o i r â t r e s d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r q u i son t t r è s épa i s ses (40 m. e n v i r o n ) , a u S. d u B u g a ­
r a c h n ' a p p a r t i e n n e n t - e l l e s p a s en p a r t i e à l ' H e t t a n g i e n s u p é r i e u r , c o m m e a u N . W . d e P a ­
d e r n ? 

J ' a i a d m i s q u e l e C h a r m o u t h i e n commence a u - d e s s u s d e s c a l c a i r e s o o l i t h i q u e s r a p p o r t é s 
a u L o t h a r i n g i e n ë t p a r f o i s d e s b a n c s g r é s e u x q u i l e u r s o n t associés e t q u i p r é s e n t e n t ex t é ­
rieurement le m ê m e aspec t . Ces d e r n i e r s n i v e a u x n e r e n t r e n t - i l s p a s d a n s le C h a r m o u ­
t h i e n i n f é r i e u r ? N o u s a v o n s v u auss i l ' i m p r é c i s i o n d e la l i m i t e e n t r e les do lomies ou ca r ­
g n e u l e s e t les c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s r u b a n é s . 

I l n e semble p a s poss ib le d e s o r t i r d e ces i n c e i t i t u d e s en l ' a b s e n c e d e fossiles et d e 
n i v e a u x d e r e p è r e l i t h o l o g i q u e s s û r s , d a n s l a g r a n d e ma«se de ces t e r r a ' n s ; et , les r a r e s 
débr i ' s o r g a n i q u e s t r o u v é s a u s o m m e t d e l a f o r m a t i o n on t t r o p p e u d e v a l e u r a u p o i n t d e 
v u e s t r a t i g i r a p h r q u e . 

H I S T O R I Q U E . 

Jusqu'à la découverte du Rhétien par Magnan, on rapportait au Lias intérieur (d'Archiac, 
Noguès), aussi bien les roches triasiques que les calcaires magnésiens ou les cargneules appartenant 
réellement au Lias. 

Viguier (1) a signalé le Lias inférieur près de Nouvelle, à Durban, à Filou et près d'Albas. 
M. Roussel (2) a retrouvé le Lias inférieur à Boutenac et à Fontjoucouse (p. 149), à Ville­

sèque oîi 'les calcaires passeraient aux gypses (p. 134), près de Fourtou (p. 147), (M, Mengel (3) 
considère ces calcaires comme triasiques), au N. de Padern (p. 148), aux gorges de Galamus, au 8, 
du pic de Bugarach et au col de St-Liouls ( p 128). 

M. GAREZ (4) a reconnu aussi la présence des calcaires compacts du Lias inférieur au S. de« 
Corbières. 

M. Doncieux (5) a admis l'absence du Sinémurien (sens large) au S.E. des Corbières, comme 
près de Narbonne; aussi, l'Hettangien et le Charmouthien inférieur de sa coupe de Fontjoncouse 
doivent-ils être considérés comme synonymes de mon Lias Inférieur; il en est de même (6) pour 
la région de Villesèque, Durban, Fraisse et Embres. 

M. Bresson (7) avait Interprété comme M. Doncieux la série liasique de Joncquières (feuille 
de Oarcaseonne). * 

Au cirque de Feuilla, M. DONCIEUX (8) a rangé une i>artie des calcaires et des dolomies dans 
le Sinémurien. 

Les dolomies et les calcaires au S. de Ripaud (Oolithique et, plus au S., Lias) ont été placés 
dans le Lias par M. Doncieux (5), car il a prie pour du Rhétien les calcaires et marnas au S. du 
pont de Ripaud qui sont aaléniens (v. ci-dessous, :ig. 21). 

M. Carez (9) a donné la répartition du Lias inférieur sur la feuille de Quillan où les calcaires 
compacts sont remplacés vers l'E. par des cargneules; mais une partie des couches rapportées par 
lui au Lias inférieur, près de Padern, e&t en réalité d'âge oolithique et crétacé, 

(1) ViauiER [240}. 
(2) J. ROUSSEL [91] . 
(3) 0. MENOEL [175]. 
(4) L. CAREZ. [42] 
(3) L. DoNciBOx [77] 
(6) L. DONCIEUX [79], [80]. 
(7) A. BBKSSON [36]. 
(8) L. DONCIEUX [79]. 
(9) L. GAREZ [S8], p. 2789. 
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m. — R é g i o n d e P e r p i g n a n à B e l c a i r e 

L e L i a s i n f é r i e u r a p p a r a î t a u m i l i e u d e i r o i s m a s s i f s s e c o n d a i r e s : d e B a i x a s à E s t a g e l , 

d e L e s q u e r d e , e t d e B e s s è d e - B e l c a i r e . U y est s o u v e n t m é t a m o r p h i q u e a i n s i q u e les a u t r e s 

t e r m e s d u S e c o n d a i r e . 

I. — Massi f de B a i x a s - E s t a g e l 

D a n s l e p r e m i e r v a l l o n q u i t r a v e r s e le L i a s à 500 m . à l ' W . d e B a i x a s , on r e n c o n t r e , 
en a v a n ç a n t v e r s le N . , s u r d e s sch i s t e s r o u g e s e t d e s g r è s n o i r â t r e s r a p p o r t é s a u P r i m a i r e : 

Calcaires dolomitiques qui englobent, au contact du Primaire, des morceaux d'argiles 
vertes; les calcaires sont rougis. 

Au-dessus de ces premiers bancs, les calcaires sont vacuolaires grisâtres ou jaunâtres. 
Ils ont une centaine de mètres d'épaisseur. Les terrains dont la stratiflcation est 
assez confuse semblent plonger au N. 

Calcaires un peu cristallins grisâtres, exploités dans deux carrières et qui représente­
raient ici le Lotharingien. 

Une couche de brèches d'origine tectonique et formée de calcaires schisteux bruns à 
belemnites (base du Lias moyen?) sépare ces terrains des schistes roses du Lias 
moyen et supérieur. 

A u N . W . d e ce t t e c o u p e , u n s y n c l i n a l d e C h a r m o u t l i i e n se f o r m e a u m i l i e u d u L i a s 
i n f é r i e u r ; a u - d e l à d e l a r o u t e de, Ca lce , le L i a s m o y e n e t s u p é r i e u r d e son f l a n c N . se d i r i g e 
v e r s Ca lce , t a n d i s q u ' a u S. a p p a r a î t l a d o l o m i e j u r a s s i q u e ( J i v ) . E n t r e c e t t e b a n d e d e 
L i a s m o y e n e t celle q u i , p l u s a u N . , c o n t i n u e le C h a r m o u t h i e n d e l a c o u p e p r é c é d e n t e , le 
L i a s i n f é r i e u r f o r m e u n a n t i c l i n a l où le L o t h a r i n g i e n a f f leure l a r g e m e n t : il c o m p r e n d des , 
c a l c a i r e s g r é s e u x b l e u â t r e s e t o o l i t h i q u e s à p e t i t e s p e n t a c r i n e s silicifiées e t r e c o u v r a n t d e s 
c a l c a i r e s r u b a n é s o u h o m o g è n e s g r i s - j a u n â t r e o u b l e u â t r e u n p e u m a r m o r i s é s . A l a b a s e d e 
ces c a l c a i r e s r u b a n é s , on t r o u v e a u S. d u s y n c l i n a l c h a r m o u t h i e n u n e c o u c h e r e m p l i e d e 
s i lex. L e s é t a g e s s o u s - j a c e n t s c o m p r e n n e n t : d e s c a l c a i r e s c o m p a c t s , des b r è c h e s à c i m e n t 
r o u g e e t f r a g m e n t s b l e u s o u b l a n c s e t d e s c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s . L e R h é t i e n et l ' H e t t a n g i e n 
i n f é r i e u r s e m b l e n t m a n q u e r d a n s ces d i v e r s a f f l e u r e m e n t s . 

A u S. d e Ca lce , le L i a s i n f é r i e u r a l a m ê m e c o m p o s i t i o n j u s q u ' a u M a s d e L a s F o n t s . 

CALCAIRK^ DÉVONIENS D U R A V I N D E LA G I N E S T E . 

I 

D e L a s P o n t s e n d e s c e n d a n t le r a v i n d e l a G i n e s t e , on t r o u v e u n e r é g i o n d é c o u p é e d e 
f a i l l e s ; a v a n t d e d é b o u c h e r d a n s l a p l a i n e d u Rouss i l l on , le r a v i n e n t a m e des c a l c a i r e s 
d o n t c e r t a i n s b a n c s r e n f e r m e n t d e s sec t ions d ' e n c r i n e s r o n d e s d é j à s i gna l ée s p a r M. D e p é r e t 
e t M. M e n g e l . Ces a u t e u r s r e c o n n a i s s e n t la r e s s e m b l a n c e d e s c a l c a i r e s à e n c r i n e s e t d e s 
c a l c a i r e s d é v o n i e n s d e T h u i r . M a i s , l a p r é s e n c e d e r a r e s p e n t a c r i n e s d a n s ces ca l ca i r e s a v a i t 
e n t r a î n é l e u r a t t r i b u t i o n a u L i a s . P a r a n a l o g i e avec d e s c a l c a i r e s d ' â g e s d i v e r s r a p p o r t é s 
p r è s de N a r b o n n e a u L i a s m o y e n , les c a l c a i r e s d u r a v i n de l a G i n e s t e a v a i e n t é t é r a n g é s 
d a n s ce t é t a g e . 
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(1) Tel est le cas de ffeterocrinus heterodactylus H.ill ;J. HALL Palaeontologie of New-York, part. VI, vol. I. 
(1847), pl. 76, fig. 1). 

(2 0, MENGEL [173J, p 266. 

L e s ca l ca i r e s à e n c r i n e s se t r o u v e n t ici e n r a p p o r t avec des c a l c a i r e s u n p e u c r i s t a l l i n s 

q u i n e s e m b l e n t p a s t r è s d i f f é ren t s à p r e m i è r e v u e des roches d u L i a s i n f é r i e u r . P o u r t a n t , 

si on t r a v e r s e v e r s le N . cet ensemble d e c a l c a i r e s p l o n g e a n t a u S., é p a i s de p l u s d e 100 m., 

on t r o u v e v e r s l e h a u t d e la col l ine u n e zone d e t e r r e b l a n c h â t r e avec des c a r g n e u l e s e t 

d e s m a r n e s c lo i sonnées q u i semble t r i a s i q u e , su iv i e de ca lca i res f eu i l l e t é s et de do lomie n o i r e 

d ' â g e s û r e m e n t oo l i t h ique , en con tac t p a r f a ù l e , a u N . , a v e c les sch i s tes s i iu r i ens . 

C e t t e zone d e t e r r e b l a n c h â t r e se t r o u v e s u r le p r o l o n g e m e n t d ' u n e a u t r e f a i l l e r e ­

c o n n u e p r è s d u d o m a i n e d e L a s F o n t s ; là , a u f o n d d u r a v i n , elle m e t en con tac t le S i l u r i e n 

a u S. et l e T o a r c i e n foss i l i fère a u N . ; ce d e r n i e r est n o r m a l e m e n t r e c o u v e r t p a r l a d o l o m i e 

jura.ssi( iue d e la co te 170. I l s emble dès loi-s admissi 'b le que l a f a i l l e se p r o l o n g e v e r s l ' E . e t 

s é p a r e l a d o l o m i e j u r a s s i q u e d e l ' e n s e m b l e c a l c a i r e à grosses t i ges d ' e n c r i n e s q u i a p p a r t i e n ­

d r a i t a u D é v o n i e n . L e c o n t a c t d e s ca lca i res p r i m a i r e s et s e c o n d a i r e s se ra i t ici a cc iden t e l . 

L a p r é s e n c e d ' a r t i c l e s p e n t a g o n a u x q u i a f a i t r a n g e r d a n s le L i a s t o u s ces c a l c a i r e s 

n ' i m p l i q u e p a s n é c e s s a i r e m e n t l ' â g e s e c o n d a i r e d e ces f o r m a t i o n s . E n effet, i l ex i s t e dès 

le S i l u r i e n des f o r m e s d ' a r t i c l e s de crino ' ides q u ' i l est imposs ib le de d i s t i n g u e r des a r t i c l e s 

d e p e n t a c r i n e s ( l ) . 

Enf in , n o u s v e r r o n s , p l u s à l ' W . , d a n s la r é g i o n de Bessède , les mêmes ca l ca i r e s , d o n t 

c e r t a i n s b a n c s r e n f e r m e n t d e s e n c r i n e s r o n d e s , p l acé s n e t t e m e n t s u r le S i l u r i e n e t sous le 

T r i a s et le l i l i é t i e n . A i n s i , o n p e u t a d m e t t r e , j u s q u ' à p l u s a m p l e i n f o r m é , q u e ces ca l ca i r e s 

à g rosses e n c r i n e s s o n t d é v o n i e n s c o m m e l ' a v a i t p e n s é d ' a b o r d M . D e p é r e t . 

A l ' W . d u M a s d e L a s F o n t s , à 4 k i l . d ' E s t a g e l , ces ca lca i r e s , p r o b a b l e m e n t d é v o n i e n s , 

r e p a r a i s s e n t e n c o r e s o u s le L i a s i n f é r i e u r d o n t i ls sont s é p a r é s p a r u n e zone p e u é p a i s s e 

d e ca lca i r e s d o l o m i t i q u e s c o m p a c t s j a u n â t r e s . Les c a l c a i r e s b l a n c - j a u n â t r e s , c r i s t a l l i n s , à 

t i ge s d ' e n c r i n e s a l t e r n e n t , s u r u n e é p a i s s e u r d e 10 m., a v e c d e s ca lca i r e s à l i t s d e s i l ex e t 

p e t i t s c r i s t a u x d e p y r i t e . A u - d e s s o u s , l ' o n t r o u v e , v e r s le S. E . , des c a l c a i r e s c o m p a c t s 

m a r m o r é e n s , d e s c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s à g r a i n fin, d o n t les s u r f a c e s sont c r a q u e l é e s , e t de 

fines da l l e s d e ca l ca i r e c r i s t a l l i n r e p o s a n t s u r les sch i s tes s i l u r i e n s . 

A m o i n s d e 2 ki l . d ' E s t a g e l , e n m o n t a n t d u r u i s s e a u d e l a G r a v e v e r s le N . , le L i a s 

i n f é r i e u r se m o n t r e a u - d e s s u s d u K h é t i e n e t d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r : 

Cargneules calcaires jaune-ocre ou grises, mais si friables qu'elles donnent au sol 
une apparence gypseuse comme dans certains affleurements triasiques . . . . 5'°00 

CSalcalres cristallins qui passent à des brèches • 20'"00 
Calcaires rubanés toujours cristallins dont certains lits «ont remplis de cristaux 

de dipyre couchés suivant la stratification. Les derniers bancs ne sont plus 
r u b ^ é s et renferment des traces siliceuses de fossiles 20"00 

Calcaires marneux et siliceux du Charmouthien inférieur. 

O n n e t r o u v e p a s t r a c e , d a n s ce t te coupe , d e s ca lca i res à E n c r i n e s r o n d e s . 

Ce t e n s e m b l e d e r o c h e s d u L i a s i n f é r i e u r , ' s e r e t r o u v e , d ' a p r è s les t r a v a u x d e M . M e n ­

gel (2), à rw. d ' E s t a g e l e n t r e l ' I n f r a l i a s e t le L i a s m o y e n . 
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(Ij L. BERTBAND et 0. MENGEL [32] ; J. ROUSSEL [194], p. 47. 

I l n e s e m b l e p a s , d ' a p r è s ces ree l ie rc l ies d a n s l a r é g i o n d e C a l c e e t d ' E s t a g e l , q u ' i l 
y a i t d e d i f f é r ence n o t a b l e , s i l ' o n e x c e p t e le m é t a m o r p h i s m e , e n t r e le L i a s i n f é r i e u r d e 
c e t t e r é g i o n e t ce lu i des b a n d e s p l u s s e p t e n t r i o n a l e s . L e s c a l c a i r e s à e n c r i n e s r o n d e s p a ­
r a i s s e n t a u c o n t a c t d u L i a s ou d e l ' O o l i t h i q u e s e u l e m e W e n d e s p o i n t s t r è s b o u l e v e r s é s 
p a r d e s fa i l l es . J e p e n s e q u ' i l s s o n t d é v o n i e n s , pui .sque les t r è s r a r e s p e n t a c r i n e s q u ' a 
t r o u v é e s M. D e p é r e t p o u r r a i e n t a p p a r t e n i r a u D év o n i e i i . 

A u S . W . d e P e r p i g n a n , on a s i g n a l é d e p u i s l o n g t e m p s à A m é l i e - l e s - B a i n s , a u m i l i e u d u 

P r i m a i r e d e l a v a l l é e d u T e c h , u n p e t i t b a s s i n d e t e r r a i n s s e c o n d a i r e s . L e s c a l c a i r e s r u ­

b a n é s e t les do lomies s o n t r a p p o r t é s a c t u e l l e m e n t a u L i a s ; i l s n e r e n f e r m e n t p a s d e b r è ­

ches (1) . 

2. — Région de Lesquerde 

U n f a i t i n t é r e s s a n t m é r i t e d ' ê t r e s i g n a l é à l ' e x t r é m i t é W . d e s a f f l e u r e m e n t s l i a s i q u es 
d e L e s q u e r d e , a u S. d e S a i n t - P a u l - d e - P e n o u i l l e t . 

A p r è s a v o i r d é p a s s é les c a l c a i r e s a p t i e n s d u P o n t - d e - l a - P o u , on t r a v e r s e d e s t e r r a i n s 
q u a r t z e u x e t f e r r u g i n e u x , d a n s l e s q u e l s o n a p u e x p l o i t e r u n p e u d ' o l i g i s t e , d ' h é m a t i t e 
b r u n e , e t d e s i dé rose . C e t t e ass ise q u a r t z e u s e a p r è s d e 50 m . d ' é p a i s s e u r , a u P o n t - d e - l a -
F o u ; el le r e p o s e s u r u n g r a n i t d é c o m p o s é . iMais si l ' o n r e m o n t e le p r e m i e r r a v i n à l ' W . , on 
t r o u v e u n a m a s d e sch i s t e s i r i sés ( T r i a s ? ) e t l a r o c h e q u a r t z e u s e e s t r e m p l i e - d e f r a g m e n t s 
a n g u l e u x d e c a l c a i r e d o l o m i t i q u e d ' a p p a r e n c e l i a s i q u e . L e q u a r t z s'e.st d é v e l o p p é d a n s les 
f e n t e s d u c a l c a i r e , q u i a d û , p r è s d u P o n t - d e - l a - F o u , ê t r e e n t i è r e m e n t r e m p l a c é p a r ce 
q u a r t z . C o m m e il a r r i v e s o u v e n t , d e s c o m p o s é s f e r r u g i n e u x on t a c c o m p a g n é l ' a r r i v é e d e s 
m a t i è r e s s i l icet ises . 

L e s m i n e s d e fe r d e L e s q u e r d e , p l a c é e s p l u s à l ' E . d a n s l a m ê m e s i t u a t i o n t e c t o n i q u e , 

s e r a i e n t aus.si l i a s iques . 

N o u s v e r r o n s d a n s l ' é t u d e d e s r é g i o n s a u N . E . d e s P y r é n é e s q u e les c a l c a i r e s do lomi ­
t i q u e s h e t t a n g i e n s d e la r é g i o n d ' A l a i s ( G a r d ) .sont p a r f o i s r e m p l a c é s au.ssi p a r d u q u a r t z 
e t des m i n e r a i s d e f e r ( p y r i t e e t l i m o n i t e ) . 

3 . — Région de Bessède à Belcaire 

L e L i a s a f f l eure à n o u v e a u d a n s l e p l a t e a u d e S a u l t . 

COUPES AU N . W . D E BIBSÈDE. 

O n t r o u v e le L i a s i n f é r i e u r a u N . W . d e B e s s è d e , a u s o m m e t des r a v i n s q u i d e s c e n d e n t 

à J o u c o u . 

U n e c o u p e p r i s e a u col à 500 m . a u N . W . d e l a co te 1035 , m o n t r e s u r les schi.stes p r i ­

m a i r e s ( S i l u r i e n ? ) a u S. : 
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DÉVONIEN : Calcaires cristallins blanchâtres à veines de sidérose. 
Dolomie cristalline siliceuse, bleuâtre dans la masse, brune en surface. 
Calcaire feuilleté blanc-jaunâtre h grosses encrines rondes. 
Cailcaires un i>eu cristallins jaunâtres ou blancs à silex. 

TRIAS : Marnes schisteuses blanchâtres. 
RHÉTIEN : Dolomies et marnes schisteuses, calcaires dolomitiques (voir leur coupe dé­

taillée à l'étude du Rhétien). 
HETTANGI™ INFÉRIEUR : Calcaire gris-bleuâtre. 
HETTANGIEN SUPÉRIEUR, SINÉMURIEN, L O T H A R I N G I E : Cargneules calcaires. 

Calcaire dolomitique compact à grain fin et calcaire rubané. A la partie supérieure, 
calcaires gris-bleuâtre à sections jaunes de bivalves et de gastéropodes. 

C HARMOUTHIEN. 

S i l ' o n s ' a v a n c e à 500 m. v e r s l ' W . , on o b s e r v e la c o u p e s u i v a n t e , d u S. a u N . : 

DÉVONIEN : Calcaire cristallin et doaomiee siliceuses. 
Calcaire rose ou jaunâtre à grosses tiges d'enorines et concentrations de silice. Ces 

deux assises sont la continuation des assises semblables de la coupe précédente. 
HETT.VNGIEN? et SINISMURIEN : Dolomies de teinte claire tm peu cristallines. 
LOTHARINGIEN : Calcaire parfois dolomitique gris ou bleuâtre, un peu marmorisé. 
CHARMOUTHIEN fossilifère. 

D a n s c e t t e d e r n i è r e coupe , la c o n t i n u i t é d e s ca l ca i r e s dévon ie i i s à e n c r i n e s e t d e s cal­
c a i r e s l i a s i ques es t t e l l e q u ' o n n e p e u t t r a c e r u n e l i m i t e p r é c i s e e n t r e les d e u x é t a g e s , 
c o m m e ce la se p r o d u i s a i t p r è s d e Calce e t d ' E . s t a g e l ; les r o c h e s d é v o n i e n n e s à e n c r i n e s et 
à s i l ex d e ces loca l i t é s son t d ' a i l l e u r s i d e n t i q u e s à celles d e Bessède . I l es t é v i d e n t q u ' u n e 
fa i l l e a s u p p r i m é , e n t r e l e P r i m a i r e e t le S e c o n d a i r e d e l a d e u x i è m e c o u p e d e B e s s è d e , le 
T r i a s e t les i j r e m i e r s é t a g e s l i a s iques r e p r é s e n t é s d a n s l a p r e m i è r e c o u p e . 

E n r e v e n a n t v e r s l ' E . , a u - d e l à de l a cote 1035 , la m ê m e fa i l le fa i t d i s p a r a î t r e à n o u ­

v e a u les c a l c a i r e s à e n c r i n e s , le T r i a s e t le E h é t i e n , p u i s l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r e n t r e les 

do lomies s i l i ceuses n o i r e s d u P r i m a i r e e t les c a r g n e u l e s d u L i a s i n f é r i e u r . 

P l u s lo in e n c o r e , le P r i m a i r e a r r i v e a u c o n t a c t d e s do lomies d e l ' O o l i t h i q u e , e t , a u - d e l à 

d u v a l l o n d e L a b e a u , a u c o n t a c t d e s c a l c a i r e s a p t i e n s . 

D a n s l a b a n d e l i a s i que q u i c o n t o u r n e à l ' E . le c i r q u e d e Bessède , le L i a s i n f é r i e u r es t 
composé , c o m m e p l u s a u N . , d e b r è c h e s à la b a s e , de c a l c a i r e s r u b a n é s o u h o m o g è n e s a u 
s o m m e t . S<m é p a i s s e u r es t assez fa ib le , 3 0 à 4 0 m., p a r s u i t e , s a n s d o u t e , des l a m i n a g e s 
d e couches si f r é q u e n t s d a n s l a sé r ie s e c o n d a i r e . 

A l a r o u t e d e B e s s è d e à Gesse, e t à l ' e x t r é m i t é E . d u s o m m e t d e l a B a r t l i e ( S . d e 

B e s s è d e ) , i l ex i s t e u n a n t i c l i n a l d e J u r a s s i q u e , a t t e i n t i ) a r le m é t a m o r p h i s m e . O n t r o u v e a u 

c e n t r e d e ce p l i d e s ca l ca i r e s d o l o m i t i q u e s r u b a n é s à g r a i n fin d u L o t h a r î n g i e n , mê lé s à d e s 

c a l c a i r e s c r i s t a l l i n s a l t e r n a t i v e m e n t b l eus e t b l a n c s à c r i s t a u x d e d i p y r e , et à des c a l c a i r e s 

t r è s d o h ) m i t i q u e s g r i s â t r e s , c r i s t a l l i n s , é g a l e m e n t à d i p y r e . 

I l r e p a r a î t d e s t r a c e s d e L i a s i n f é r i e u r , m a i s n o n m é t a m o r p h i q u e d a n s le p r o l o n g e ­

m e n t d e ces a f f l e u r e m e n t s ve r e l ' W . , à l a r o u t e d ' A u n a t à P o n t a n e s , a u N . d e B a r a n g u o u . 
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(1) J. ROUSSEI, [191], p. 132. 
H) CH. DEFÉRET [72], [73]. 
(3) 0. MKNGEI. [173 . 
(4i L. BERTRAND [20], p. 13, note infrapaginale. 
(5) L. CAREZ [206] et [58], p. 2787. 
(6) J. ROUSSEI. [190]. 
/7) A. LACROIX [133j. p 137. 
(8) L . BERTRAND [20], p. 64-66. 

P l u s a u s., à l ' E . d ' u n e r u i n e , l a r o u t e t r a v e r s e , e n t r e l a d o l o m i e ju ra . s s ique ( J i v ) e t 
l ' H e t t a n g i e n i n t é r i e u r , q u e l q u e s m è t r e s d e b r è c h e d o l o m i t i q u e , d u L i a s i n f é r i e u r . 

A u S. d e B e l c a i r e , le L i a s i n f é r i e u r es t p r o b a b l e m e n t r e p r é s e n t é e n c o r e d a n s i ' ensemble 
des ca l ca i r e s m a n n o r é e n s q u i p r e n d v e r s l ' W . u n e g r a n d e e x t e n s i o n su i ' l a f eu i l l e d e P o i x . 
M a i s j e n ' a i p a s e n c o r e p u le s é p a r e r d u J u r a s s i q u e e t d e l ' A p t i e n a u x e n v i r o n s d e B e l ­
c a i r e . 

OBSERVATIONS . — L e L i a s i n f é r i e u r d e C a l c e à B e l c a i r e c o m p r e n d , c o m m e p l u s a u N . : 
d e s calcai i 'es v a c u o l a i r e s e t d o l o m i t i q u e s ( H e t t a n g i e n s u p é r i e u r , S i n é m u r i e n ) r e p o s a n t s u r 
l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ; d e s c a l c a i r e s r u b a n é s s o u v e n t d o l o m i t i q u e s , e t d e s c a l c a i r e s com­
p a c t s à t r a c e s d e fossiles. Ces d e r n i e r s b a n c s n e se m o n t r e n t g r é s e u x q u e d a n s la r é g i o n 
o r i e n t a l e . 

J ' a i é t é a m e n é à s é p a r e r d e ces c a l c a i r e s l i a s i q u e s u n e n s e m b l e d e c a l c a i r e s q u i son t 
f r é q u e m m e n t e n c o n t a c t d i r e c t a v e e e u x e t q u i d o i v e n t a p p a r t e n i r a u D é v o n i e n . Ceux-c i 
r e n f e r m e n t en c e r t a i n s l i t s , a u p r è s d e Ca lce e t d e Bessède , de ' n o m b r e u s e s e n c r i n e s r o n d e s 
c o m m e o n e n t r o u v e d a n s les calcaii-es d é v o n i e n s d e s P y r é n é e s , e t a u s s i d e t r è s r a r e s p e n ­
t a c r i n e s q u i les a v a i e n t f a i t a t t r i b u e r a u L i a s . L e u r c o n t a c t a n o r m a l a v e c le L i a s s e m b l e 
t o u j o u r s d û a u x m o u v e m e n t s t e c t o n i q u e s . O n a v u a u s s i q u e , d a n s l a r é g i o n d e L e s q u e r d e , 
des rocJies q u a i t z e u s e s i m p r é g n é e s d ' o x y d e s d e f e r se s o n t s u b s t i t u é e s p l u s o u m o i n s com­
p l è t e m e n t a u x c a l c a i r e s d o i o m i t i q u e s d u L i a s i n f é r i e u r . 

H I S T O E I Q U K 

Les terrains du Lias inférieur dans )a région marmoréenne, près de Perpignan, sommairement 
signalés par M. ROUSSEL (1), près de l'Agly, ont été étudiés par MM. Depéret et Mengel. 

M. DEPÉRET (2) rapporte les dolomies et les calcaires dolomitiques de teinte foncée, près de 
Calce, au Sinémurien et à l'Hettangien, les calcaires à crinoïdes au Charmouthien inférieur ainsi 
quo des oalcaires gréseux et des calcaires à nodules siliceux. Nous avons vu qu'une partie de ces 
calcaires doit être rapportée au Primaire; le reste appartient au Lias Inférieur ou à l'Oolithique. 

Dons le massif de Latour-de-France, à l'W. d'Elstagel, M. MENGEL (3) range dons le Lias inférieur 
des dolomies grises et des cargneules sûrement liasiques. Mais pour les terrains à l'E. d'Estagel, U 
se range à l'avis de M. Depéret La complexité tectonique de la région à l'Ei d'Estagel est sans doute 
la cause de ces interprétations inexactes; cette complexité a été entrevue par MM. DEPÉRET et 
h. BERTRAND (4). 

MM. CAREZ (5), ROUSSEL (6), LACROIX (7) et L. BERTR.\ND (8) ont étudié la région de Lesquerde 
où ils ont observé les calcaires dolomitiques du Lias, mais Ils ne mentionnent pas leur sllicUication 
au pont de la Fou. 
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(!) J. ROUSSEL [101], p. 118-119; [197], p. 36-39. 
(2) L CAREZ [50], p. 2786. 
(3) L. BIRTRAND [2U], p. 38-42, p. !0-56. 

Les environs de Bessède ont été aussi l'objet de plusieurs travaux de M M . ROITSSEI. ( i ) CAREZ (2) 
et L. BERTRAND 

R É S U M É 

Caractères généraux du Lias inférieur de la région méditerranéenne 

A i n s i , le L i a s i n f é r i e u r d e l a p a r t i e o r i e n t a l e des P y r é n é e s c o m p r e n d d e u x ass ises p r i n ­

c ipa les : 

L ' a s s i s e inférieure es t composée d e do lomies gi-ises, à g r a i n fin, p l u s ou n io ins a l t é r é e s 
e t i m p r é g n é e s d e ca le i t e c r i s t a l l i n e e t q u i m e Bemblent c o r r e s p o n d r e à l ' H e t t a n g i e n su jxér ieur 
e t a u S i n é m u r i e n . A u t o u r d e s Corb i è r e s , les do lomies d e l'assise supérieure d e v i e n n e n t 
r u b a n é e s e t c a l c a i r e s ; el les r e n f e r m e n t d e s s i l e x et d e s l i t s d e m a r n e s a u N . E . d e s Cor ­
b iè res ( e n v i r o n s d e N a r b o n n e , B o u t e n a c , F o n t j o n c o u s e ) . L e s ca l ca i r e s r u b a n é s a l t e r n e n t 
e n s u i t e a v e c les c a l c a i r e s o o l i t h i q u e s et g r é s e u x qu i r e n f e r m e n t , c o m m e l ' a s s i s e sous - j acen t e , 
des s i lex a u N . E . d e s C o r b i è r e s . L a m a t i è r e sab leuse d e ces couchas semble d i s p a r a î t r e a u s s i 
si l ' o n s ' é l o i g n e d u P r i m a i r e des C o r b i è r e s ( S . W . d e l ' A u d e ) . 

D e s fossi les p e u c a r a c t é r i s t i q u e s o n t é t é r ecue i l l i s à ce n i v e a u p r è s d e N a r b o n n e ; 
a i l l eu r s , i l s s o n t e x t r ê m e m e n t r a r e s . 

D a n s l a band^ marmoréenne ( p a r t i e S. d e s P y r é n é e s o r i e n t a l e s e t S . d e l ' A u d e ) , le 
L i a s i n f é r i e u r n e semble p a s d i f fé ren t d u L i a s d e P a d e r n ou d e B u g a r a c h , auss i , e n a i - je 
s é p a r é , p r è s d e Ca lce e t d ' E s t a g e l , d e s ca l ca i r e s à e n c r i n e s r o n d e s q u i s e m b l e n t a p p a r t e n i r 
a u D é v o n i e n . 

B . — Bass in de la Garonne 

L e s a f f l e u r e m e n t s d u L i a s i n f é r i e u r d a n s le b a s s i n p y r é n é e n de l a G a r o n n e p e u v e n t 
ê t r e g r o u p é s e n t r o i s r é g i o n s : 

I . — La région septentrionale du département de l'Ariège: de Lavelanet à Saint-Girons ; 
I I . — La région au S. de l'Ariège {zone des cakaires marmoréens) et les bandes liasiques 

qui contournent au N. les massifs du St-Barthélémy et des Trois-Seigneurs ; 
m . — La région comprise entre le Salât, la Garonne et la Neste. 

I. — R é g i o n s e p t e n t r i o n a l e d u d é p a r t e m e n t d e l ' A r i è g e 

L a r é g i o n à l ' E . d e l ' A r i è g e , q u i s e r a é t u d i é e l a p r e m i è r e , m o n t r e u n g r a n d d é v e l o p p e ­
m e n t d e b r è c h e s d o l o m i t i q u e s à la b a s e d u L i a s i n f é r i e u r . 



82 LIAS INPÎCRIEUR 

A rW. d e l ' A r i è g e , les c a l c a i r e s r u b a n é s e t c o m p a c t s d u s o m m e t d e l ' é t a g e s ' o b s e r v e n t 

p l u s c o m m u n é m e n t q u e les b r ê e h e s . A u s s i , d a n s la r é g i o n E . o n s ' a r r ê t e r a s u r t o u t à l ' é t u d e 

d e s b r è c h e s et r o c h e s c o n n e x e s d u n i v e a u i n f é r i e u r . L e s ca l ca i r e s r u b a n é s si c a r a c t é r i s t i ­

q u e s d u n i v e a u s u p é r i e u r s e r o n t e x a m i n é s a v e c les a f f l e u r e i a e n t s d e l a p a r t i e "W". 

1 . - R É G I O N À L ' E . D E IA V A I I É E D E L ' A R I È G E 

I l ex i s t e , s u r l a r o u t e d e P é r e i l l e - d ' e n - H a u t à P é r e i l l e - d ' e n - B a s , d e s b r è c h e s d o l o m i t i ­
q u e s p e u t - ê t r e l i a s iques . T e l s e r a i t aus s i l ' â g e d e s d o l o m i e s à g r a i n fin d u c e n t r e d e l a 
v o û t e d e l a C l u s e d e P é r e i l l e . M a i s i l f a u t a r r i v e r à C o u l z o n n e p o u r t r o u v e r le L i a s i n f é ­
r i e u r b i e n c a r a c t é r i s é . 

L a co l l ine a u N . d e C o u l z o n n e m o n t r e s u r s a p e n t e a u N . l a c o u p e s u i v a n t e : 

Schistes bitumineux de l'Hettangien Inférieur. 
Esjpace couvert. 6"00 

Dolomies grises à grain fin et brèches dolomitiques 5"00 
Dolomies à grain fin, bien stratifiées^ délitées en petits prismes dont les bancs 

sont disloqués à leur i>artie supérieure et passent à une brèche dolomitique; 
les éléments de cette brèche sont semblables aux dolomies sous-jacentes et 
sont engagés dans une dolomie à grain très fin, peut-être un peu calcareuse. 

Cette brèche qui forme le sommet de la colline supporte, à l'E. de Coulzonne, des 
calcaires dolomitiques rubanés dont les bancs sont un peu bouleversés. 

Au-dessus vient la dolomie cristalline noirâtre de l'Oolithique; en effet, le Lias 
moyen et supérieur fait ici défaut. 

O n p e u t obsei-ver p l u s f a c i l e m e n t les t e r m e s s u p é r i e u r s d e c e t t e c o u p e à l ' W . d e R o ­
que f ixade , s u r l a p e n t e a u N . de Cazá i s . L à a u s s i l e L i a s m o y e n m a n q u e , e t les do lomies 
b r ê o h i q u e s d e l ' O o l i t h i q u e r e p o s e n t s u r d e s c a l c a i r e s j a u n â t r e s , p a r f o i s t r è s m a r n e u x , à 
t r a c e s d ' h u î t r e s ( B a j o c i e n ? ) q u i p a s s e n t à des b r è c h e s a u c o n t a c t d e ces do lomies ( é p a i s s e u r 
2 m . ) . A u - d e s s o u s v i e n n e n t d e s c a l c a i r e s r u b a n é s b l a n c h â t r e s e t j a u n e s (15 m. ) e t d e s cal­
c a i r e s v a c u o l a i r e s d u L i a s i n f é r i e u r . 

A u N . E . d e S a l s o n a c , p r è s d e L e y e h e r t , les sch i s t e s b i t u m i n e u x d e l ' H e t t a n g i e n i n f é ­
r i e u r d i s p a r a i s s e n t e n c e r t a i n s p o i n t s s o u s le L i a s i n f é r i e u r q u i es t c o m p o s é d e c a l c a i r e s 
v a c u o l a i r e s e t d e b r è c h e s d o l o m i t i q u e s , à l a b a s e , d e c a l o a i r e s r u b a n é s e t l i t h o g r a p h i q u e s 
a u s o m m e t . C o m m e p r è s d e R o q u e f i x a d e , le L i a s m o y e n f a i t d é f a u t . 

L I A S I N F É R I E U R A U N . I>E L E Y C H E R T . 

U n p e u p l u s a u N . W . , a u - d e s s u s d e L e y c h e r t , q u e l q u e s b a n c s d e C h a r m o u t h i e n in fé ­
r i e u r foss i l i fè re s é p a r e n t les ca l ca i r e s r u b a n é s d e s c a l c a i r e s l i t h o g r a p h i q u e s d u B a j o c i e n . 

S o u s ce L i a s m o y e n e t les c a l c a i r e s r u b a n é s d u L i a s infé i - ieur , on t r o u v e , l e l o n g d u 
c h e m i n q u i d e s c e n d v e r s l ' W . d e L e y c h e r t , u n e n s e m b l e d e c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s c o m p o s é s 
d e p e t i t s f r a g m e n t s d e d o l o m i e g r i s e t r è s t e n d r e o u m ê m e p u l v é r u l e n t e , p r i s d a n s u n c i m e n t 
d e ca lc i te , à pe ine d o l o m i t i q u e . Ces f r a g m e n t s s o n t le p l u s s o u v e n t d i s p o s é s s a n s o r d r e d a n s 
la roche , m a i s p a r f o i s a u s s i s i p e u d é p l a c é s q u ' o n p e u t s u i v r e , d a n s c e t t e r o c h e c lo i sonnée 
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t j ? l i 

s T n i tendre. Ces dernières couches forment la plus grande partie du Llas~nfé-
rieur dans cette coupe. 

Calcaire dolomitique rubané blanc-jaunâtre 20°'0O 
Dolomie de l'Oollthique, 

A u - d e s s u s d u h a m e a u d ' E m p u j o l , p r è s d e C a r a y b a t , les ca l ca i r e s e t l e s s ch i s t e s d e 

l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , s o n t r e m p l a c é s p a r des b r è c h e s à é l é m e n t s d o l o m i t i q u e s . L ' e n s e m b l e 

d e celles-ci p e u t se r é p a r t i r e n t r o i s n i v e a u x : le s u p é r i e u r e t l ' i n f é r i e u r f a i t s d e b r è c h e 

p e u c i m e n t é e , t o u j o u r s éboulée , e t e n t r e e u x u n e b r è c h e p l u s c o h é r e n t e q u i s ' é l ève e n m a s s e s 

r u i n i f o r m e s a u m i l i e u d e l a p e n t e d ' é b o u l i s . (pl . I , fig. 1 ) . 

O n t r o u v e , au -des sus , 30 m . d e do lomies r u b a n é e s , g r i s - c l a i r , u n p e u c a l c a r e u s e s sous 

u n e m ê m e couche s u r p l u s i e u r s m è t r e s . I l a r r i v e q u e les do lomies se m o n t r e n t e n b a n c s 

, r é g u l i e r s , dé l i t é s , p e r p e n d i c u l a i r e m e n t à l a s t r a t i f i c a t i on , e t p a s s e n t l a t é r a l e m e n t à d e s ro ­

ches b r é c h o ï d e s o ù l e s f r a g m e n t s d o l o m i t i q u e s son t n o y é s d a n s l a ca l e i t e c r i s t a l l i n e . 

Ces o b s e r v a t i o n s s ' a c c o r d e n t assez b i e n a v e c cel les q u i o n t é t é f a i t e s a u N . d e S t - P a u l -

d e - F e n o u i l l e t , o ù l a d o l o m i e g r i s e à g r a i n fin d e v i e n t p a r f o i s p u l v é r u l e n t e e t s e m b l e a l o r s 

e n v e l o p p é e d a n s u n r é s e a u d e ea lc i te . I l a r r i v e q u e l a ca l e i t e p r e t o e u n t e l d é v e l o p p e m e n t 

d a n s ces d o l o m i e s q u ' on n e p e u t r e c o n n a î t r e celles q u i é t a i e n t p r i m i t i v e m e n t s t r a t i f i ée s d e 

colles q u i é t a i e n t b r é c h i q u e s ; i l n e r e s t e p l u s q u e des c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s o u d e s c a l c a i r e s 

d o l o m i t i q u e s h o m o g è n e s . 

L e L i a s i n f é r i e u r d u r a v i n d e C h a r i l l o n , à l ' W . d e L e y c h e r t , c o m p r e n d auss i p r e s -

q u ' u n i q u e m e n t des ca l ca i r e s , v a c u o l a i r e s e n su r face . ' I l s a p p a r a i s s e n t a u f o n d d u r a v i n 

i m m é d i a t e m e n t a u - d e s s u s d e s sch is tes h e t t a n g i e n s . D a n s l a m a s s e d e l a r o c h e , l es v i d e s 

d e l a s u r f a c e s o n t r e m p l i s p a r d e l a do lomie p u l v é r u l e n t e g r i s e à p e u p r è s p u r e ; q u a n d 

celle-ci d i s p a r a î t , i l n e r e s t e q u ' u n p e u d ' a r g i l e j a u n â t r e ou r o u g e p e u c a l e a r i f è r e . 

C e s c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s p l u s o u m o i n s sol ides m o n t e n t j u s q u ' a u x c a l c a i r e s r u b a n é s 

( L o t h a r i n g i e n ) q u ' o n o b s e r v e s u r l e c h e m i n d e S t - S i r a c à C h a r i l l o n , à l ' W . d u r a v i n . 

P a r s u i t e d ' u n e f a i l l e p a r t a n t d e L e y c h e r t v e r s C h a r i l l o n s u r le f l a n c N . B . d u r a v i n , 

le T r i a s a f f l eu re eux l a p e n t e à l ' E . d u r a v i n ; i l e s t r e c o u v e r t p a r le K h é t i e n e t l ' H e t t a n g i e n 

fossi l i fères. A u - d e s s u s d e s sch i s tes b i t u m i n e u x d e cet é t age , o n t r a v e r s e d e s d o l o m i e s b r u n e s 

t e n d r e s , à g r a i n assez fin, p u i s d e s c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s , c o m m e a u p r è s d u r u i s s e a u , e t , à 

u n e q u i n z a i n e d e m è t r e s a u - d e s s u s d e s sch i s tes , d e s b a n c s d e do lomie finement c r i s t a l l i n e 

s u r 10 m . d ' é p a i s s e u r ; des b r è c h e s d o l o m i t i q u e s , a u x é l é m e n t s à p e i n e c i m e n t é s , les re ­

c o u v r e n t . 

A l ' W . d e S o u l a , le L i a s i n f é r i e u r n o u s a p p a r a î t t e l q u ' i l é t a i t a u N . E . d u r a v i n d e 
C h a r i l l o n : 

Dolomies brun-noir d'aspect terreux qui renferment des traces charbonneuses et 
qui recouvrent les schistes de l'Hettangien Inférieur. • 

Brèches dolomitiques épaisses de quelques mètres. 
Dolomies grises bien stratifiées. 
Nouvelles couches de brèche, aux fragments de dolomie girise, de toutes tailles. 
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les c a l c a i r e s l i t h o g r a p h i q u e s à t r a c e s d e fossi les ( i3ajocien) e t sous les do lomies c r i s t a l l i n e s 

d e l ' O o l i t h i q u e . 

P r è s d e là, a u col s i t u é p r è s d e l a co te 894 (col d e C a r a y b a t ) les p r e m i è r e s c o u e h e s d e 

b r è c h e s s u r l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r c o n t i e n n e n t d e s f r a g m e n t s r e m a n i é s d e sch i s t e s b i t u ­

m i n e u x à Diademopsis e t des c a l c a i r e s g r i s . A u - d e s s u s d u h a m e a u d e C a r a y b a t , o n p e u t 

o b s e r v e r auss i , sous l a b r è c h e , u n e c o u c h e épa i s se d ' u n c o n g l o m é r a t à b locs p a r f o i s é n o r m e s , 

f o r m é a u x d é p e n s d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r q u i n ' e s t p a s v i s ib le e n ce p o i n t . M a i s i l es t 

diff ici le d e j u g e r si d a n s ce d e r n i e r a f f l e u r e m e n t ce d é m a n t è l e m e n t d e l ' H e t t a n g i e n est 

d ' o r i g i n e s é d i m e n t a i r e ou t e c t o n i q u e . 

L a b r è c h e d o l o m i t i q u e d u L i a s i n f é r i e u r q u i c o n s t i t u e t o u t le s o m m e t d u p r o m o n t o i r e 

à l ' W . d ' E m p u j o l n e r e n f e r m e p a s , à s a ba se , d e r o c h e s d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , m a i s 

s e u l e m e n t d e s g r a i n s de q u a r t z . 

D a n s les p e n t e s a u - d e s s u s d e P o u g a x e t d e S é z e n a c , l a b r è c h e , d a n s ses p r e m i e r s 

m è t r e s , a e m p r u n t é - q u e k i u e s - u n s d e ses é l é m e n t s a u x sch i s t e s à Diademopsis e t a u x ca lca i ­

r e s s o u s - j a c e n t s . 

COUPES s o u s L E PECH D E POIX. ' ' 

A u S . W . d u P e c h d e P o i x , l ' H e t t a n g i o n i n f é r i e u r s u p p o r t e les ass ises s u i v a n t e s : 

Brèches ébauleuses, puis plus cimentées et rocheuses qui redeviennent délitées à leur 
partie supérieure. 

Dolomies rubanées qui passent, vers le haut, à des calcaires lithographiques gris-clair, 
en bancs épais^ encore partiellement dolomltiqu««, avec des couches d'oolithes. Ces 
calcaires, à leur contact avec le Charmouthien sont assez altérés sur 10 à 20 cm. 
et réduits en petits fragments noyés dans une terre jaune. 

A u N .E . d u P e c h , v e r s le h a u t d u v a l l o n q u i d e s c e n d à l a g a r e d e F o i x , on t r o u v e 

q u e l q u e s fossiles d a n s les n i v e a u x s u p é r i e u r s d u L i a s i n i c r i e u r . Voic i u n e c o u p e dé t a i l l é e , 

d e h a u t en b a s , r e levée à q u e l q u e s m è t r e s s o u s le L i a s m o y e n : 

Calcaires ruLanés avec une couche dolomitique brunâtre, à la base l̂ OO 
Caloaires à grain fin, gris rose à Oivsslya 0'"40 
Oalcaires plus ou moins oolithiques 0""75 
Calcaires si^lithographiques bleuâtres ou jaunâtres dont la surface est cou­

verte d'huîtres O ÎO 
Calcaire renfermant de nombreux fragments anguleux de calcaire mameux 0'"15 
Deuxième couche d'huîtres. 
Oalcaires compacts et rubanés. 

O n r e t r o u v e r a f r é q u e m m e n t à l ' W . d e la va l l ée d e l ' A r i è g e ce n i v e a u foss i l i fè re a u 

s o m m e t d u L i a s i n f é r i e u r . 

CENTRE E T NORD D U MASSIF D U PECH D E POIX. 

P o u r c o m p l é t e r l ' é t u d e d u L i a s i n f é r i e u r à l ' E . d e l ' A r i è g e , n o u s a l l o n s p a r c o u r i r les 

v a l l o n s e n t r e Leyclxert e t L h e r m et les e n v i r o n s d u h a m e a u des M o n g e s . 
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L e s b r è c h e s d o l o m i t i q u e s d u N . d e L e y c h e r t se c o n t i n u e n t a u N . d u v a l l o n d e C h a ­
r i l l o n ; a u S. d e la co te 828 , elles s o n t r e c o u v e r t e s p a r 15 m. d e c a l c a i r e d o l o m i t i q u e r u ­
b a n é et q u e l q u e s m è t r e s d e ca l ca i r e s s u b l i t h o g r a p h i q u e s g r i s - b l e u â t r c s . c o m p a c t s , sous le 
L i a s m o y e n . L e s b a n c s d e ca l ca i r e s r u b a n é s son t p a r f o i s feu i l le tés et se son t c o m p o r t é s a l o r s 
c o m m e d e s sch i s tes , d a n s les p l i s s e m e n t s d e la r é g i o n : i ls s o n t affectés s u r p l u s d ' u n 
in ê t r e d ' épa i s î i eu r d e p l i s b m s q u e s q u ' i l n ' e s t p a s r a r e , à ce n i v e a u , d ' o b s e r v e r auss i 
a i l l e u r s . 

L e s a f f l e u r e m e n t s d e la b r è c h e l i a s i q u e se c o n t i n u e n t v e r e le N . W . j u s q u e i)rès d e B a -
r a g n e ; les p e t i t s f r a g m e n t s d e do lomie g r i s - c l a i r q u i l a c o m p o s e n t s o n t à p e i n e a g r é g é s , 
r a v i n é s s u r les p e n t e s , c o m m e le s e r a i e n t d e s ass ises s ab l euses , s u r t o u t a u S. d e B a r a g n e . 
I l s d o n n e n t u n e t e r r e l é g è r e où l ' o n c u l t i v e p a r f o i s des cé réa i e s . 

A u p r è s d e C a l m e t t e e t d e C a z a b o n , les sch i s tes h e t t a n g i e n s son t r e c o u v e r t s l oca l emen t , 
c o m m e p r è s d e S o u l a , p a r d e s couches d e d o l o m i e u n p e u c r i s t a l l i n e b r u n e ou n o i r â t r e . 

A u S .W. d e B a r a g n e (fig. 1 4 ) , les sch i s t e s h e t t a n g i e n s se m o n t r e n t r a v i n é s sous l a b r è ­
che l i a s i q u e . D e p l a c e en p l a c e , il e n r e s t e q u e l q u e s l i t s s u r les ca l ca i r e s d e l ' H e t t a n g i e n 
i n f é r i e u r q u i son t d ' a i l l e u r s a t t e i n t s , e u x aus s i , ])ar l ' é r o s i o n . 

^ 0 S e 

^ ^ ^ ^ ^ 

1 , 1 0 m . 

FIG. ii. — Allure eu plan du contact de l'Hettangien inférieur et de la brèche liasique 
au S. W. de Baragne (près de Ltierm). 

Les couches sont presque verticales. 
X : niveau du tuf éruptif (calcaire rose). 

L e s c a l c a i r e s e t les sch i s tes à é c h i n i d e s se r e t r o u v e n t m é l a n g é s e n g r a n d e q u a n t i t é d a n s 
les p r e m i e r s m è t r e s d e l a b r è c h e . O n r e t r o u v e m ê m e , d a n s l a b r è c h e , les c a l c a i r e s ro se s à 
Plicatula intusstriata d u n i v e a u d u t u f é r u p t i f d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r , d e s c a l c a i r e s 
m a r n e u x et d e s m a r n e s d u r c i e s d ' â g e p r o b a b l e m e n t r h é t i e n , ce q u i i m p l i q u e l ' é r o s i o n , 
p r è s d e l à , d e t o u t e l ' é p a i s s e u r des ca lca i r e s h e t t a n g i e n s . 



86 LIAS INFÉKIEUB 

S u r l e f l â n e S. d e la col l ine e n t r e B a r a g n e e t L l i e r m , o n obse rve a u m i l i e u d e l ' a ss i se 
d e s b r è c h e s , u n e couche de do lomie b i e n s t r a t i f i ée et dé l i t é e e n p e t i t s p r i s m e s , n o r m a l e m e n t 
à la s t r a t i f i c a t i on . C e t t e do lomie est i d e n t i q u e a u x d o l o m i e s d e s b r è c h e s . L e m ê m e f a i t p e u t 
s ' o b s e r v e r a u N . d e C a r a y b a t . 

S u r les p e n t e s , a u S. d u h a m e a u des M o n g e s , le L i a s i n f é r i e u r est r e p r é s e n t é p a r d e s 

c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s e t des b r è c h e s d o l o m i t i q u e s s u r m o n t é e s d e c a l c a i r e s r u b a n é s . 

OBSERVATIONS SUR L ' A S S I S E D E LA BRÈCHE. 

L e s a f f l e u r e m e n t s d e l a b r è c h e l i a s i q u e à l ' E . d e l ' A r i è g e , t e l s q u ' i l s s ' o f f ren t a c t u e l l e ­
m e n t à l ' o b s e r v a t i o n , p o s s è d e n t u n e c o m p o s i t i o n as.sez v a r i a b l e ; p o u r t a n t , i l m e s e m b l e 
u t i l e d e m e t t r e e n é v i d e n c e , d è s m a i n t e n a n t , q u e l q u e s t r a i t s q u i l e u r son t c o m m u n s e t d e 
t e n t e r d ' e x p l i q u e r l e u r f o r m a t i o n , c a r l es a f f l e u r e m e n t s d e b r è c h e s q u e n o u s r e n c o n t r e r o n s 
d a n s la s u i t e n o u s a p p r e n d r o n t p e u d e chose s u r l e u r o r i g i n e . 

1° h'Hettangien infériem a été raviné a u d é b u t de la f o r m a t i o n des b r è c h e s . Ces r a v i ­
n e m e n t s o n t é t é c o n s t a t é s sur- tout e n t r e L h e r m , L e y c h e r t , C a r a y b a t . L e s f r a g m e n t s d e r o ­
ches r e m a n i é s s e m b l e n t a c c u m u l é s l o c a l e m e n t à l i r o x i m i t é d e s p o i n t s c o r r o d é s . 

A u x e n v i r o n s d e S o u l a i l s ' e s t d é p o s é d e s do lomies b r u n â t r e s , t e n d r e s , a u n i v e a u d e 
ces p r e m i è r e s b r è c h e s ou u n p e u a u - d e s s u s . 

2° P u i s le r é g i m e d e s brèches typiques d u L i a s s ' e s t é t a b l i . Cel les-ci se s o n t f o r m é e s 
a u x d é p e n s d e r o c h e s q u i n e s o n t p a s a n t é r i e u r e s à l ' H e t t a n g i e n s u p é r i e u r ; e l les o n t t i r é 
l e u r s é l é m e n t s d ' u n e do lomie g r i se , c o m p a c t e , à g r a i n fin, c o m m e celle q u i e x i s t e d a n s l a 
va l l ée d e l ' A u d e , n o t a m m e n t à B o u t e n a c . 

D e p l a c e e n p l ace , il es t r e s t é a u m i l i e u d e s b r è c h e s d e s l e n t i l l e s b i e n s t ra t i f i ées d e c e t t e 
d o l o m i e ; e l le es t t o u j o u r s d i v i s é e e n p e t i t s p r i s m e s no r -ma lemen t à l a s t r a t i f i c a t i o n . Q u a n d 
ces f r a g m e n t s s o n t r e p r i s d a n s l a b r è c h e , i ls Bont eng lobés d a n s u n e p â t e d e m ê m e co mp o ­
s i t ion f o r m é e s u r t o u t des m ê m e s d o l o m i e s finement b r o y é e s . C e t t e p â t e e n difi 'ère t o u t a u 
p l u s p a r u n e t e i n t e p l u s c l a i r e ou p l u s foncée. L a b r è c h e es t g é n é r a l e m e n t i m p a r f a i t e m e n t 
c i m e n t é e , ce q u i la m o r c e l l e e n ces p e n t e s d ' é b o u l i s , si c o m m u n e s e n t r e L e y c h e r t e t L h e r m . 
P o u r t a n t , l a p a r t i e m é d i a n e d e ces b r è c h e s est p l u s c o h é r e n t e e n t r e S o u l a e t P o i x . D a n s 
c e t t e r é g i o n , l ' é r o s i o n a la i ssé e n sa i l l ie , e n t r e les d e u x n i v e a u x d e b r è c h e t e n d r e , d e s a i g u i l ­
les e t d e s m a s s e s r o c h e u s e s a u x f o r m e s b i z a r r e s , d re s sées v e r t i c a l e m e n t q u e l l e q u e soi t la 
s t r a t i f i c a t i o n (p l . I , fig. 1 ) . 

L a ca lc i t e , q u ' o n t r o u v e e n p e t i t e q u a n t i t é d a n s le c i m e n t d e la b r è c h e , j o u e a u s s i u n 
c e r t a i n rô l e d a n s l a r é s i s t a n c e d e ces r o c h e r s . 

O n p e u t a d m e t t r e q u e les b r è c h e s se f o r m a i e n t p a r m o m e n t , a u x d é p e n s d e s d e r n i e r s 
b a n c s d e d o l o m i e f r a î c h e m e n t conso l idée e t a u s s i d e s couches d e b r è c h e s sous - j acen t e s , d é j à 
r e c i m e n t é e s . O n t r o u v e p a r f o i s , en effet, des f r a g m e n t s d e b r è c h e r e p r i s d a n s u n e b r è c h e 
d e t e i n t e u n p e u d i f f é r e n t e (S . d e L h e r m ) . P e n d a n t q u e ces b r è c h e s se f o r m a i e n t , le d é p ô t 
d e l a d o l o m i e se c o n t i n u a i t s a n s i n t e r r u p t i o n ; celle-ci r e c i m e n t a i t les f r a g m e n t s d o l o m i t i q u e s 
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et r e f o r m a i t d e s do lomies , en p e t i t s b a n c s , j u s q u ' à d e n o u v e l l e s p e r t u r b a t i o n s q u i r e b r a s ­
s a i e n t p l u s o u m o i n s c o m p l è t e m e n t ces n o u v e l l e s couches . L e s l en t i l l e s d e do lomie q u e l ' o n 
r e t r o u v e i n t a c t e s d e p l a c e e n p l a c e a u mi l i eu des b r è c h e s son t les r e s t e s d e ces couches qu i 
n ' o n t p a s é t é t r a n s f o r m é s e n b rèches . 

3° E n f i n , la p é n é t r a t i o n d e ca lc i t e d a n s ces roches d o l o m i t i q u e s q u i est s a n s d o u t e u n 
p h é n o m è n e d e d a t e p l u s r é c e n t e , es t v e n u e modi f i e r l o c a l e m e n t l e u r a s p e c t e t l e u r co mp o ­
s i t ion , c o m m e n o u s l ' a v o n s d é j à v u d a n s l ' A u d e . i 

G é n é r a l e m e n t , l a ca lc i t e n e f o r m e q u ' u n e p a r o i , a u t o u r d e s m o r c e a u x d e d o l o m i e ré ­
d u i t s e n p o u s s i è r e , o u m ê m e p a r t i e l l e m e n t d i s p a r u s . 

M a i s i l a r r i v e p a r f o i s q u e la ca lc i t e a r e m p l i t o u s les v i d e s d e l a r o c h e ; ce c a s se 
p r é s e n t e s u r t o u t d a n s l ' A u d e . 

S i l a p r é s e n c e d e l a ca lc i t e s ' e x p l i q u e f a c i l e m e n t p a r les c i r c u l a t i o n s d ' e a u x s o u t e r r a i ­
nes , i l e n es t t o u t a u t r e m e n t d e la t r a n s f o r m a t i o n sub ie p a r les f r a g m e n t s d e do lomie q u ' e l l e 
eng lobe . E n effet, l ' i m p r é g n a t i o n de l a r o c h e p a r l a c a l c i t e s u p p o s e l ' é l i m i n a t i o n s i m u l ­
t a n é e d ' u n e p a r t i e d e l a d o l o m i e ; et, c o m m e l a do lomie est m o i n s so lub le q u e l a ca l c i t e , on 
conçoi t m a l q u e les m ê m e s e a u x q u i o n t d é p o s é c e t t e ca lc i te , a i e n t e n t r a î n é l a do lomie d o n t 
la ca lc i te a p r i s l a p l a c e . I l f a u d r a i t i m a g i n e r a l o r s q u e les so lub i l i t é s d e ces d e u x m i n é r a u x 
p u i s s e n t ê t r e i n v e r s é e s d a n s c e r t a i n e s c o n d i t i o n s d e p r e s s i o n , d e t e m p é r a t u r e e t d e so lu­
t i ons . 

A c t u e l l e m e n t , les b r è c h e s e t les c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s d u L i a s i n f é r i e u r s o n t le g r a n d 
r é s e r v o i r d ' e a u q u i a l i m e n t e t o u s les v i l l ages r a n g é s a u t o u r d u c h a î n o n m o n t a g n e u x d u 
P c c h d e F o i x . 

2 . — R é g i o n à l ' W d e l a v a l l é e d e l ' A r i A g e 

C O U P E D U P E C H S A I N T - S A U V E U R . 

L e L i a s i n f é r i e u r d u f l a n c N . d u P e c h S a i n t - S a u v e u r est t r a v e r s é e n a v a l d e F o i x p a r 

l ' A r i è g e . I l se m o n t r e s u r l a r o u t e d e V e r n a j o u l a u - d e s s u s de l ' H e t t a n g i e n a v e c l a c o m p o ­

s i t i on s u i v a n t e : 

Brèche de calcaire dolomltique cristallin, bleuâtre ou brunâtre, cimentée incom­
plètement pair de la calcite blanche, géodique BÔ OO' 

Brèche plus argileuse avec des lits schisteux 75"'00 
Brèche de dodomie im i>eu arg-ileuse, peu cimentée éÔ OO 
Assise de brèches plus dures 30'"00 
Ensemble de roches mibanées dont on peut lever une coupe détaillée à 50 m. 

au-dessus de la route : 
Dolomie oalcareuse à quelques oollthes et moulages de lamellibranches Indéter­

minables. 4"'0O 
Calcaire dolomltique rubané; couche de brèche en un banc compact; dolomie 

marneuse homogèsne 5"'00 
Calcaire dolomltique rubané; dolomies calcareuses homogènes, oolithiques vers 

le haut. 2-25 
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Calcaire dolomitique rubané ou homogène à ipetlts débris charbonneux, avec 
des lits de brèches IS-'OO 

Calcaire dolomitique jaunâtre, à grain lithographique, ponctué de points de 
caleite cristalline. 0"60 

Banc de brèche à petits fragments de calcaires gris-jaunes ou blanchâtres et 
débris d'huîtres, qui passe insensiblement à un calcaire dolomitique rubané. " 0"'30 

Dolomies et calcaires marno-dolomitiques avec traces de lamellibranches dont 
le test est en caleita 1"'50 

Nouveau lit de brèche à fragments d'huîtres et à pentacrines 0'"50 
Calcaire rubajié dont les lits sont tout bosselés, et dolomies gris-noirâtres à 

débris de végétaux et à gastéropodes 4'°00 
Calcaire sublithographique^ à quelques huîtres, et dolomies i-S^OQ 
LIAS MOYEN. 

I l r é s u l t e d e ce t t e c o u p e q u e l q u e s f a i t s i n t é r e s s a n t s : i l n ' y a p a s d ' o r d r e ou d e p é r i o d i ­
c i té d a n s la success ion des b r è c h e s e t d e s c a l c a i r e s r u b a n é s ; les n i v e a u x à h u î t r e s , c o m m e 
a u P e c h d e F o i x s o n t associés à d e s b r è c h e s ; e t les d o l o m i e s m o n t e n t , a i n s i q u e les c a k a i r e s 
r u b a n é s , d a n s c e t t e sé r i e , j u s q u ' a u L i a s m o y e n . 

C O U P E A U N . D E C O S . 

D a n s le f l a n c S. d u P e c h S a i n t - S a u v e u r , les n i v e a u x s u p é r i e u r s s o n t composés d e do­
lomies r u b a n é e s ou d e c a l c a i r e s l i t h o g r a p h i q u e s ; sous le L i a s m o y e n , j ' a i r e c u e i l l i u n e 
Nérinella e t , à 3 m. p l u s b a s , u n e Terebratula. 

A u N . d e Cos , le L i a s i n f é r i e u r d u f l a n c S. d e l ' a n t i c l i n a l p a r a î t assez s emblab l e . P o u r 
en t r o u v e r u n e c o u p e r é g u l i è r e , i l f a u t r e m o n t e r la p e n t e v e r s le S . E . ; le L i a s m o y e n 
r epose là s u r l es couches s u i v a n t e s : 

Calcaire bleuâtre plus brun en surface criblé de perforations et renfermant : 
Pecten Hehli d'ÛRB., 
Ontrea, 
Gastéropodes. 
Débris charbonneux , 0'"25 

Calcaires lithographiques ou rubanés partiellement dolomitiques et contenant 
parfois des débris végétaux 8'"00 

Un lit de brèche à petits fragments de calcaire marneux blanc ©t à traces de 
bivalves (niveau des huîtres de Foix) . 

Calcaires rubanés parfois très bosselés ou à traces de vers ou plus rarement 
de pentacrines à la surface de leurs lits. 

Enfin, tm ensemble de calcaires lithograj^hiques rubanés ou oolithiques qui pas­
sent, vers leur base, à des brèches. Les brèches peu cohérentes forment le 
centre de la voûte. 

A u N . p r è s d e l a m é t a i r i e d e C o u m e - T o r t e , e l les s o n t s é p a r é e s d u L i a s m o y e n p a r 
l ' a s s i se d e s c a l c a i r e s r u b a n é s ou l i t h o g r a p h i q u e s q u i r e n f e r m e ici , à 20 m è t r e s d u L i a s 
m o y e n , Pleuromya, e t à 10 m è t r e s , d e s h u î t r e s . 

A u N . d u r o c h e r d e C a r a l p , l a l a r g e b a n d e d e L i a s i n f é r i e u r p r é s e n t e u n e compos i ­
t i o n a n a l o g u e , p a r e x e m p l e a u S. d e F a n t a s ( f l anc N . d e l ' a n t i c l i n a l ) ; p r è s d u r o c h e r d e 
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(1) HBBBBT [20U], p. 660-663. 

C a r a l p ( f l anc S . ) , le L i a s i n f é r i e u r se t e r m i n e - p a r des c a l c a i r e s r u b a n é s . V e r s le c e n t r e 
d e l a v o û t e , les ca l ca i r e s r u b a n é s r e p o s e n t s u r des couclies d e brèc l ies d u r e s , a u m i l i e u 
desque l l e s s u b s i s t e n t d e s couches d e do lomie g r i s e n o n r é d u i t e s e n b r è c h e (v. fig. 2 3 ) . 

A u S. d e l a co te 649 ( S . E . d e B a u l o u ) , u n e p a r t i e des b r è c h e s d o l o m i t i q u e s s e m b l e 
r e m p l a c é e p a r d e s b a n c s d e ca l ca i r e c o m p a c t u n p e u c r i s t a l l i n à s u r f a c e s s e m b l a b l e s a u x 
l a p i a z e t c o u v e r t e s d e t a i l l i s . 

D a n s les t e n - a i n s l i a s i ques t r ave i ' sés p a r l a r o u t e d e B a u l o u à C a d a r e e t , on o b s e r v e 
a u - d e s s u s d e l a m a s s e p r i n c i p a l e des b r è c h e s c a l c a r é o - d o l o m i t i q u e s : 

Calcaire dolomitique, rubané 5"'00 
Banc de calcaire bréchique, semblable aux bancs qui renfermaient des huîtres 

au Pech Saint-Sauveur. 
Calcaires rubanés avec quelques huîtres à leur partie supérieure 6"'00 
Calcaire rubané, puis lithographique, moucheté de points arrondis de calcite; 

calcaire oolithique 10"'00 
CHAKMOUTHIEN. 

L e s t e r r a i n s q u i se t r o u v e n t à l a b o r d u r e d e la p l a i n e t r i a s i q u e , d e M o n t e l s à l a B a s ­
t i d e de S é r o u , s o n t f r a c t u r é s e t r e fou lé s v e r a le N . , co mme o n p e u t s ' e n r e n d r e c o m p t e 
au S. d e C a d a r e e t ( l ) , a u t o u r d u t u n n e l d e N a u d y e t d a n s la co l l ine à l'y^. d e L a B a s ­
t i d e de S é r o u ; e t , si d e s l a m b e a u x d e R h é t i e n et d ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ont jm f r é q u e m ­
m e n t c o n s e r v e r l e u r s r e l a t i o n s r é c i p r o q u e s , l a b r è d h e l i a s i q u e q u i les r e c o u v r e a é t é p l u s 
s o u v e n t b o u l e v e r s é e d a n s ces a c c i d e n t s t e c t o n i q u e s et se c o n f o n d p a r f o i s a v e c l ' l l e t t a n g i e n 
i n f é r i e u r b r i s é ( t r a n c h é e d u c h e m i n d e f e r a u N . d e M o r t u s s o l ) . P o u r t a n t , il s e m b l e q u ' e n 
a v a l d ' U n j a t e t d e l a T o u r d e Lo ly , a v a n t d ' a t t e i n d r e l e c h e m i n d e fer , les couches so ien t 
m o i n s bou leve r sées a u - d e s s u s d e l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r . E l l e s se m o n t r e n t composées d e 
c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s , p u i s d e ca lca i r e s d o l o m i t i q u e s e t d e b r è c h e s s u r l e sque l l e s v i e n t Je 
L i a s r u b a n é . 

A u N . d e l a B a s t i d e d e S é r o u e n t r e le p a s s a g e à n i v e a u i ) rès d e la T u r è r e e t le d é b u t 
d u c h e m i n d e S u z a n , o n t r a v e r s e u n e n s e m b l e de ca l ca i r e s v a c u o l a i r e s d a n s l e s q u e l s es t 
c r e u s é e la t r a n c h é e d u c h e m i n d e fer . I l s s o n t r e c o u v e r t s p a r les ass ises s u i v a n t e s : 

Dolomie oalcareuse à grain fin, grise, parfois remplacée par des calcaires va­
cuolaires 1 0 "'00 

Dolomies et brèches dolomitiques peu visibles -20"'00 
Calcaire dolomitique rubané, mêlé de bancs de calcalire lithographique^ et, vers 

le haut, de calcaire oolithique. Les couches rubanées à deux niveaux se 
montrent bosselées. . . .• 40"'00 

CHARMouTHriiw, très peu dévelloppé loi. , 

A u d é b u t d e l a r o u t e d e S u z a n , l e C h a r m o u t h i e n à Trrehratula subpunctata p r è s 

de la ï u r è r e r e p o s e s u r l a s u r f a c e p e r f o r é e d e ca l ca i r e s s u b l i t h o g r a p h i q u e s à p e t i t s l ame l l i ­

b r a n c h e s , d o n t des h u î t r e s ; a u - d e s s o u s v i e n n e n t 5 m. d e ca l ca i r e s oo l i t h iques , p u i s les ca l ­

ca i r e s l i t h o g r a p h i q u e s e t r u b a n é s c o m m e c e u x d e la c o u p e p r é c é d e n t e . 
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O n r e t r o u v e le s o m m e t d u L i a s i n f é r i e u r d a n s l ' a n t i c l i n a l à l ' E . d e S u z a n . A i n s i , s u r 

le c h e m i n d e .Lacqué , les ca l ca i r e s d o l o m i t i q u e s e t les b r è c h e s d e l a b a s e d e l ' é t a g e s o n t 

r e c o u v e r t s p a r les m ê m e s c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s r u b a n é s ; v e r s le h a u t , i l s p a s s e n t a u x 

r o c h e s s u i v a n t e s : 

Calcaires à grain fin d'apparence grumeleuse à petits gastéropodes et à restes organiques 
arrondis mieroscopiclues encore indéterminés. 

Banc de calcaire un peu siliceux à huîtres et pentacrines silicifiés. 
Calcaires oolithiques recouverts par le Lias moyen. 

A l'AV. d e S u z a n , le L i a s i n f é r i e u r se p r é s e n t e sous le m ê m e a s p e c t . O n p e u t s i g n a l e r 
ce i>endant les a f f l e u r e m e n t s d e c a l c a i r e d o l o m i t i q u e r u b a n é a u N . d e B r o u z e n a c , q u i r e n ­
f e r m e n t u n b a n c d e c a l c a i r e b l e u assez foncé , à 15 m . s o u s le L i a s m o y e n , c o u v e r t d ' h u î t r e s 
e t d e p e n t a c r i n e s , avec u n e t é r é b r a t u l e . L e s c a l c a i r e s r u b a n é s s o n t de t e i n t e g r i s - c l a i r p a r ­
fois u n p e u j a u n â t r e c o m m e i ls l ' é t a i e n t d e p u i s P o i x e t L e y c h e r t . O n y t r o u v e , p r e s q u e 
d a n s c h a q u e c o u p e , d e s n i v e a u x d o n t les l i t s son t bosselés . 

L e s p r e m i è r e s couches d e la b r è c h e ' i a s i q u e a u S . E . d e S é g a l a s , a u - d e s s u s d u t u f 
é r u p t i f e t d e s c a l c a i r e s h e t t a n g i e n s (Ua.) r e n l ' e r m e n t à l e u r b a s e d u t u t h e t t a n g i e n r e m a n i é , 
p u i s d e s c a l c a i r e s d o l o m i t i q u e s a y a n t u n e o d e u r u n p e u b i t u m i n e u s e , e t des c a l c a i r e s dolo­
m i t i q u e s v a c u o l a i r e s g r i s - foncé . L e s a l l u v i o n s c a c h e n t , a u N . d e l a voie f e r r ée , l a b r è c h e 
l i a s i q u e . 

C O U P E P R È S D E D U R B . \ N . 

D a n s u n e col l ine à 1 k i l . à l ' E . S . E . d e D u r b a n - s u r - A r i z e , le L i a s i n f é r i e u r es t a ins i 

composé d e b a s e n h a u t : 

Brèches dolomitiques Imprégnées de calcite (à leuir base près de Castelnau-
Durban (E. de Lespy), i l existe au milieu des brèches, des lits de dolomie). 
Elles sont associées vers le haut, à des couches rubanées recouvertes par 
les assises suivantes : 

Banc de calcaire bréchique à huîtres ; 
Calcaire homogène très finement cristallin, puis calcaire, un peu rubané 4'"00 
Calcaire lithographique, ou oolithique ou d'apparence grumeleuse, semé de 

points de calcite cristalline l^BO 
Calcaire mameux gris avec une surface couverte d'huîtres 0"^30 
Calcaire gris-bleuâtre â pentacrines; sa surface est couverte d'huîtres associées 

à Pecten IJehli d ' O E B . , P. acutiradiatus GOLDF., RhynclioneUa cf. calclcosta 
QUENST 0 " 3 5 

Calcaire un peu rubané à feuillets mameux puis compact^ à gastéropodes (Neri-
nella Grossouvrei COSSM.) et Astarte l '"50 

Calcaires compacts gris-bleuâtres ou jaunes plus pauvres en fossiles, sauf en 
pentacrinea s l '"75 
Espace couvert l^TS 

CHARMOUTHIEN. 

I l y a p e u d e choses à d i r e s u r le L i a s i n f é r i e u r d e D u r b a n à C l e r m o n t e t à L e s c u r e . 

L e s couches i n f é r i e u r e s son t le p l u s s o u v e n t f o r m é e s d e ca l ca i r e s c r i s t a l l i n s v a c u o l a i r e s g r i s -
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b l e u â t r e s , les v i d e s s o n t t a p i s s é s d e ca le i te b l a n c h e , o u b i e n i l s r e n f e r m e n t e n c o r e u n p e u 
d e ma t i è i ' e m a r n o - d o l o m i t i q u e j a u n â t r e o u g r i s e . P a r f o i s ces c a l c a i r e s s o n t r e m p l a c é s p a r 
d e v r a i e s b r è c h e s d e c a l c a i r e s à g r a i n fin ( t r a n c h é e s d u c h e m i n d e fe r à l ' W . d e L e s c u r e , 
a u S . d e T a m b o u r y ) . 

S u r l a r o u t e d e L e s e u r e à S a i n t - ( ï i r o n s , u n p e u à l ' E . d e l a B â t i s s e (fig. 1 5 ) , o n t r o u v e 

a u c o n t a c t d u L i a s m o y e n (ool i the f e r r u g i n e u s e , c a l ca i r e m a r n e u x à s i l e x ) , d e s b a n c s 

p a r f o i s b r i s é s , d e c a l c a i r e c o m p a c t à g r a i n fin q u i r e n f e r m e n t d e s h u î t r e s e t q u e k i u e s 

e x e m p l a i r e s d e Terebratula punctata. 

FIG. lo. — Affleurements de calcaires à térébratules (en x) au sommet du Lias inférieur (i^c), 
à l'E de la Bâtisse (route de Lescure à St-Girons). 

13a : Charmouthien inférieur _ 0 : ooliliie ferrugineuse ; cm : calcaires 
marneux ; es : calcaires à silex, de la zone à D. Dnroci. 

L e s o m m e t d u L i a s i n f é r i e u r d a n s l a va l l ée d u S a l â t e n a m o n t d e S a i n t - G i r o n s es t 
f o r m é d e c a l c a i r e s r u b a n é s ^ r e c o u v e r t s d e c a l c a i r e s c o m p a c t s à g r a i n fin, b l e u â t r e s , q u i 
r e n f e r m e n t des g a s t é r o p o d e s {Procerithium, PromatMldia), d e s h u î t r e s , q u e l q u e s b r a c h i o p o -
d e s {Terebratula, Rhynchonella) s u r l a r i v e d r o i t e d u S a l â t , a u N . d e P é g o u m a s . L ' o o l i t h e 
f e r r u g i n e u s e d u L i a s m o y e n se p l a c e i m m é d i a t e m e n t a u - d e s s u s d e ces b a n c s . 

OBSERVATIONS . — L e s n o m b r e u x a f f l e u r e m e n t s de L i a s i n f é r i e u r q u e n o u s v e n o n s d e 
p a r c o u r i r o n t à p e i n e v a r i é de c o m p o s i t i o n d e p u i s F o i x j u s q u e S a i n t - G i r o n s . A u - d e s s u s d e 
l a m a s s e des b r è c h e s e t des ca lca i res v a c u o l a i r e s q u i on t é t é é t u d i é s à l ' E . d e l ' A r i è g e , o n 
t r o u v e : des d o l o m i e s r u b a n é e s , g r i s - j a u n â t r e s , p l u s c a l c a i r e s q u a n d o n s ' a v a n c e v e r s l ' W . 
e t d e s c a l c a i r e s l i t h o g r a p h i q u e s e n c o r e associés a u x r o c h e s r u b a n é e s . I l s p r é s e n t e n t , a u x 
e n v i r o n s d e F o i x , d e u x n i v e a u x d e b r è c h e s à h u î t r e s q u i d i s p a r a i s s e n t v e r s S a i n t - G i r o n s ; 
d e s b a n c s d e c a l c a i r e o o l i t h i q u e ou g r a m e l e u x a c c o m p a g n e n t ces ca l ca i r e s l i t h o g r a p h i q u e s . 



9 2 LIAS INFÉRIKXJR 

(1) Il s'agit ici do renserable des calcaires 'marneux bleus siliceux du Lias moyen, et non de l'épisode 
ferrugineux du début de l'étage. 

|2) E. H é b e r t [124 . 

(3j M a q n a x [105]. 

4) P o u e c h 181 . 

(b) Société Géologique de France [^¿00 . 

L e s d e r n i e r s b a n c s d u L i a s i n f é r i e u r q u i , p r è s d e F o i x , son t do lo iu i t ' ( t ues e t b l a n c -

j a u n â t r e , d e v i e n n e n t , à S a i n t - i r i r o n s , c a l c a i r e s d e t e i n t e b l eu - foncé d a n s l e u r masse . 

L e L i a s m o y e n re]:x)se s u r l a s u r f a c e , f r é q u e m m e n t p e r f o r é e d e s b a n c s d u L i a s i n f é ­

r i e u r ; ceux-c i son t a l o r s c o u v e r t s d e r o u i l l e o u dé l i t é s en . pe t i t s m o r c e a u x a r r o n d i s , d a n s 

u n e t e r r e g r i s e ou j a u n e . L e s q u e l q u e s g a s t é r o p o d e s en calc i te , d e ces b a n c s son t e n i ) a r t i e 

d é g a g é s . 

L a pré.sence d e b a n c s à p e r f o r a t i o n s e n t r e le L i a s i n f é r i e u r e t le L ias , m o y e n n e do i t 

p a s ê t r e i n t e r p r é t é e c o m m e u n e p r e u v e d e l a d i s p a r i t i o n d ' u n e p a r t i e i m p o r t a n t e d u L i a s 

i n f é r i e u r a v a n t les p r e m i e r s d é p ô t s c h a r m o u t h i e n s . Q u o i q u ' o n n e p u i s s e , d a n s l ' A r i è g e , 

d é t e r m i n e r p a l é o n t o l o g i q u e m e n t l ' â g e l o t h a r i n g i e n des c a l c a i r e s r u b a n é s , l ' é r o s i o n c h a r -

m o u t h i e n n e p a r a î t a v o i r t r è s p e u e n t a m é l e L i a s i n f é r i e u r , d u m o i n s à l ' W . d e l ' A r i è g e . 

E n effet, la success ion d e s couches sous le L i a s m o y e n d i f fè re p e u d a n s t o u t e s les c o u p e s 

obse rvées : a in s i , les couches à h u î t r e s s o n t p l a c é e s g é n é r a l e m e n t e n t r e 2 0 e t 1 0 m è t r e s s o u s 

le L i a s m o y e n , a u c o n t a c t d u q u e l les c a l c a i r e s r e n f e r m e n t u n e f a u n e d e g a s t é r o p o d e s . U est 

p r o b a b l e é g a l e m e n t q u e les c a l c a i r e s r u b a n é s a p p a r t i e n n e n t a u s o m m e t d u L i a s i n f é r i e u r 

( L o t h a r i n g i e n ) d a n s le N . d e l ' A r i è g e . I l s son t , e n effet, d a n s l a m ê m e s i t u a t i o n s t r a t i g r a -

p h i q u e q u e d a n s l ' E . d e s P j T é n é e s ; d ' a u t r e p a r t , i ls d e v i e n n e n t d e p l u s e n p l u s foss i l i fè res 

e t p l u s m a r i n s à m e s u r e q u e l ' o n >monte v e r a le L i a s m o y e n d o n t les d é p ô t s s o n t f r a n c h e ­

m e n t m a r i n s , e t l e u r comi)os i t ion c h i m i q u e ( d i s p a r i t i o n d e l a m a g n é s i e , a u g m e n t a t i o n d e l a 

m a t i è r e a r g i l e u s e ) , t e n d à les r a p p r o c h e r d e p l u s e n p l u s des t e r r a i n s d e ce d e r n i e r é t a g e ( i ) . 

A i n s i , m a l g r é les t r a c e s d e c o r r o s i o n d u L i a s i n f é r i e u r p a r la m e r c h a r m o u t l i i e n n e , il 

n e semble p a s y a v o i r eu d e l a c u n e i m p o r t a n t e d a n s la s é d i m e n t a t i o n e n t r e l ' H e t t a n g i e n 

e t l e L i a s m o y e n . 

H I S T O R I Q U E . 

HÉBERT (2) donnait, en 1866, une coupe r.ssez exacte du Pecli St-Sauveur. Sa brèche « bitumi­
neuse » appartient au Lias Inférieur. Il distingue nettement les oalcaires lithographiques (12c) des 
premières couches fossilifères du Charmouthien. 

MAGNJ\N (3) a trouvé au N . de Castelnau-Durban, sur l'Infralias. des cargneules et des calcaires 
rubanés, qu'il met dans le Lias inférieur, et des calcaires à Pentacrinitos scalaris (12c) qu'il place i'i 
la base du Lias moyen. 

Avant la séance extraordinaire de la Société géologique de France, à Foix, l'Abbé POUECH (4) 
avait donné une coupe du Pech St-Sauveur Où l'on trouve bien séparées les couches du calcaire 
rubané et de la brèche sous-jacente. 

La SOCIÉTÉ GÉOLOGIQUE DE FRANCE (5) a retrouvé à Baulou la brèche jurassique, dans laquelle 
ont été sons doute compris les lits de brèche bitumineuse hettangienne. La brèche a été rencontrée 
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II. — R é g i o n m é r i d i o n a l e d u d é p a r t e m e n t d e l ' A r i è g e 

L i / r é g i o n d u S. d e l ' A r i è g e r e n f e r m e , c o m m e p l u s a u N. , d e s b a n d e s d e L i a s i n f é r i e u r , 
c o n t i n u a t i o n d u L i a s d e Bessède , d e L e s q u e r d e et d ' E s t a g e l ; c o m m e d a n s ces r é g i o n s , le 
m é t a m o r p h i s m e est p a r f o i s t r è s d é v e l o p p é . L ' é t u d e q u i e n s e r a f a i t e m o n t r e r a l a g r a n d e 
a n a l o g i e d e ces t e r r a i n s a v e c c e u x d u N . d u d é p a r t e m e n t ; auss i , j e n e m ' é t e n d r a i p a s l o n g ­
t e m p s s u r l e u r d&ser ip t ion qu i n o u s a p p r e n d r a p e u d e f a i t s n o u v e a u x . 

N o u s p a r c o u r r o n s succes s ivemen t : 

. 1° L a b a n d e l i a s i q u e q u i c o n t o u r n e à l ' E . e t a u N . le m a s s i f d u S t - B a r t h é l é m y ; 

2° L a b a n d e a u S . d u S t - B a r t h é l é m y et le b a s s i n d e T a r a s c ó n ; 

3° L a b a n d e a u N . E . e t a u S. d u mass i f des T r o i s ^ e i g n e u r s . 

1 . — B A N D E À L ' E . ET A U N . D U S T - B A R T H É L É M Y 

L e L i a s i n f é r i e u r d u p a y s d e S a u l t à l ' W . d e B e l c a i r e est e n c o r e p e u c o n n u ; i l p a r a î t 

ê t r e r e p r é s e n t é p a r des ca lca i r e s ori .s tal l ins q u i n e p e u v e n t ê t r e s é p a r é s d u C r é t a c é q u ' a p r è s 

(1) DE LACVIVIER [139]. 
(2) J . ROUSSEL [191], p. 137-Í38, 145146, 151-136. 
(3) J. ROUSSEL [191], p. 158. 
(4) L. CABEZ [57], p. 2062. 
(3̂  M. LONGCH.\MBON [160],[1CI]. 
(6) G. DuBAR [90]. 

de même à Jean-Genna (p. 544), à la cluse de Pléreille (p. 560). hes brèches et les calcaires sous le 
Lias moyen seraient, pour Hébert, de l'InfraJias eupérieur et peut-être du Lias inférieur (p. 646). 

D E LACVIVIER (1) ne parle que très peu du Liias inférieur au Pech St-Sauveur et au Pech de 
Foix; i l signale la brèche au S.E. de Sézenac (p. 192) et au pied de la falaise de St-Genès. 

M. ROUSSEL (2) a trouvé le Lias inférieur dans tout le N . de l'Ariège (brèches et oaxgneules) ; 
l'assise des calcaires rubanés qui n'est pas mentionnée semble avoir été rapportée, dans ses coupes, 
au Lias moyen. Les brèches auraient été formées aux dépens du Rhétien et de l'Hettangien Infé­
rieur (3). On peut faire observer que cette opinion ne peut s'appliquer,que localement à la ba«e de 
l'étage .dans le N . de l'Ariège; ailleurs les éléments des brèches sont à peine antérieures aux brèches 
elles-mêmes. 

M. GAREZ (4) considère que les brèches et les cargneules du Lias inférieur sont formées unique­
ment d'éléments liasiques. Ses travaux, ainsi que ceux de M. Roussel et de M. L. Bertrand, ont 
contribué à préciser la répartition des affleurements du Lias inférieurs 

Pour M. LoNGCHAMBON (5), Ics éléments de la brèche liasique sont empruntés surtout au Car­
bonifère; or, la seule roche primaire qui ressemble aux dolomies de la brèche liasique est la dolomie 
dévonlenne (v. ci-dessus, région de Bessède) ; et encore elle est beaucoup plus dure et siliceuse, d'une 
teinte jaune ou brune qu'on ne retrouve pas dans la brèche liasique. Il est vrai que ses notes se 
rapportent surtout à la région marmoréenne de l'Ariège où l'on trouve des fragments de terrains 
primaires dans le Lias inférieur; mais ce n'est là qu'une faible partie des éléments des brèches. 

Dans une note sur la base du Lias à l'E. de l'Ariège (6), j'ai rapporté la base des brèches au 
Sinémurien; celles-ci me semblent maintenant débuter plutôt à l'Hettangien supérieur. 
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(U J . ROUSSEL [187], p. 822; [191j, p. 123 ; [192], p. 241. 

d ' a s s e z l o n g u e s rec l i e rches . P e u t - ê t r e ex i s t e - t - i l le l o n g d e s t e r r a i n s p r i m a i r e s d e l a h a u t e 

c h a î n e . I l es t s û r e m e n t r e p r é s e n t é a u b o r d d u mass i f d u S t - B a r t h é l é m y , a u N . d u r u i s s e a u 
d e r O u r z a , a u N . W . d e s m a i s o n s d e l ' O u r z a . 

S u r l a c r ê t e d e l a co te 1676, on obse rve da c o u p e s u i v a n t e d e l ' W . à l ' E . : 
Calcaires sdiisteux du Primaire. 
Oaloaires cargneuliqueis ocres ou brunâtres, calcaires cargneuliques blanchâtres, 

brèches calcareuses qui forment le sommet à l'W. de la cote 1676. Simisseur. 60 à 80"" 
Calcaires bleuâtres, feuilletés (niveau des calcaires rubanés) lO^OO 
Calcaires marneux verdâtres du Lias moyen. 

T o u s ces t e r r a i n s p l o n g e n t a u N . E . o u à l ' E . N . E . c o m m e le P r i m a i r e . 
L e L i a s i n f é r i e u r se m o n t r e à n o u v e a u a u - d e s s u s d e s m é t a i r i e s d e Matéo t i s , d a n s le 

r a v i n d u B a s q u i ( i ) . I l es t composé d ' u n e n s e m b l e d e c a l c a i r e s c r i s t a l l i n s , t a n t ô t r u b a n é s 
d e b l a n c e t d ' o c r e , t a n t ô t b l a n c s o u r o u g e s q u i p a s s e n t à des b r è c h e s ; c e r t a i n e s couches son t 
d o l o m i t i q u e s b l anc - rosé , c r evas sée s en s u r f a c e . S o u s l e L i a s m o y e n foss i l i fère , o n t r o u v e d e s 
c a l c a i r e s g r i s - c l a i r e n b a n c s p l u s r é g u l i e r s . L a b a n d e d u r a v i n d u B a s q u i se c o n t i n u e p a r 
S i o n t s é g u r ; sous le c h â t e a u , elle es t r e p r é s e n t é e , à la ba se , p a r d e s d o l o m i e s g r i s e s , d e s 
b r è c h e s d o l o m i t i q u e s , d e s c a l c a i r e s v a c u o l a i r e s ; a u s o m m e t , p a r d e s c a l c a i r e s r u b a » é s . - O n 
t r o u v e a u - d e s s u s e t sous le L i a s moj ' cn , q u e l q u e s l i t s d e b r è c h e , f o r m é e a u x d é p e n s d u L i a s 
i n f é r i e u r e t d u L i a s m o y e n , e t d o n t l ' o r i g i n e es t d o u t e u s e . 

V e r s rW., à C é q u è d e , d e s b r è c h e s d o l o m i t i q u e s r e c o u v r e n t l ' H e t t a n g i e n i n f é r i e u r ; 
a u t o u r d ' A r m e n t i è r e , d e Gabac l iou e t d e P r e y c h e n e t , e l les s o n t r e m p l a c é e s p a r d e s c a l c a i r e s 
c a r g n e u l i q u e s g r i s o u j a u n e s . 

A u N . d e L a b a t , p r è s d e S t - P a u l - d e - J a r r a t , o n r e n c o n t r e , a u N . d e s c a l c a i r e s ool i th i ­
q u e s r a p p o r t é s à l ' H e t t a n g i e n , d e s b r è c h e s d e do lomie , p a r f o i s c lo i sonnées . D e p u i s M o n t s é -
g u r , l e L i a s m o y e n n ' e x i s t e p l u s , e t on n e p e u t r e t r o u v e r d a v a n t a g e t r a c e d e s c a l c a i r e s 
r u b a n é s . 

2 . - Bande au S. du St-Barthélemy et bassin de Tarascón 

L e L i a s i n f é r i e u r es t p r o b a b l e m e n t r e p r é s e n t é a u N . W . d e C a u s s o u , a u p r è s d e s af f leu­

r e m e n t s d u L i a s m o y e n . 

V e r s l ' W . i l n e r e p a r a î t q u ' à V e r d u n , o ù ses d i f f é r e n t s n i v e a u x s o n t b i e n r e c o n n a i s -

sab lés : 
Calcaires dolomitiques un peu rubanés bleuâtres (peut-être de la base de J'Het-

tangien?). On trouva, avec ces calcaires', des masses de dolomie noire qui 
semblent bien en place, et non, éboulées des rochers de l'Oolithique. 

Brèche dolomitique passant, vers le haut, à un calcaire cristallin SÔ OO 
Calcaires rubanés marmorisés, dont l'aspect extérieur rappelle les calcaires do­

lomitiques rubanés de Foix 40"»00 
Calcaires plus marneux, moins cristallins, jaune-verdâtre 4'"00 
Calcaire en bancs épais, un peu roses^ cristallin, à nodules quartzeux blancs 9"'00 
L I A S MOYEN. 
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(i) L. CAHKZ [57], pl. XXIII. 

L e L i a s i n f é r i e u r f o rme , p l u s lo in v e r s le N . W . , des r o c h e r s o ù la success ion d e s couches 
est la m ê m e . 

E n t r e l ' A r i è g e , a u n i v e a u d e B o u a n , e t l e r u i s s e a u d e C a p o u l e t , j e n ' a i p u t r o u v e r le 
L i a s n o t é s u r l a c a r t e , m a i s s e u l e m e n t d e s c a l c a i r e s c r é t a c é s q u i a r r i v e n t a u c o n t a c t d e s 
t e r r a i n s p r i m a i r e s à B o u a n , c o m m e a u S. d e l a P i q u e d e B a y c h o n . 

D a n s le b a s s i n d e T a r a s c ó n , o n t r o u v e d e s t r a c e s d u L i a s i n f é r i e u r a u p i e d S. d u ro c 

d e S e d o u r s ( N . W . d e T a r a s c ó n ) . 

A u N . W . d e B é d e i l l a c , l a c a r t e i n d i q u e d u N . E . a u S .W . u n e sé r i e d e L i a s i n f é r i e u r , 
m o y e n , s u p é r i e u r . Ce L i a s i n f é r i e u r r e s semble b i e n p l u t ô t a u x c a l c a i r e s a p t i e n s , c o m m e le 
p e n s a i t M. C a r e z ( l ) . Q u a n t a u J u r a s s i q u e , il c o m p r e n d des b r è c h e s d e do lomie à g r a i n fin, 
b l eue , d o n t le c i m e n t est u n p e u p l u s j a u n e . E l l e s a p p a r t i e n n e n t p r o b a b l e m e n t à l ' O o l l t h i ­
q u e . Ce s o n t el les q u i s u p p o r t e n t l a t o u r n o t é e s u r la c a r t e d ' E t a t - M a j o r . 

3 . — B O R D U R E N . E . ET S . D U M A S S I F D E S T R O I S - S E I G N E U R S 

L e J u r a s s i q u e a p p a r a î t e n t r e le P r i m a i r e et le C r é t a c é à q u e l q u e s k i l . à l ' W . d e E a b a t 
(S . d e S a u r a i ) . A l a p a r t i e s u p é r i e u r e d u v a l l o n q u i m o n t e d u S .E . v e r s C a r l o u n g , le L i a s 
i n f é r i e u r c o m p r e n d : 

Calcaires vacuolaires et brèches habituelles du Lias inférieur. 
Calcaires bleuâtres qui n'apiparais.sent bien stratitiés qu'en surface (niveau des 

calcaires rubanés) , 25'"00 
Calcaires oolithiques et calcaires à petite gastéropodes 4'"00 
LIAS MOYEN. 

Ces ass ises a f f l e u r e n t a u s s i s u r le c h e m i n a u S .W . d e R a b a t . 

L a b a n d e d e L i a s i n f é r i e u r a u S. d e G o u r b i t e s t p e u épa i sse e t n ' e s t r e p r é s e n t é e , 

a u - d e s s u s d u r u i s s e a u , q u e p a r les couches s u i v a n t e s : 

Calcaire marneux brisé et calcaire rubané 15™00 
Calcaire lithographique bleuâtre à huîtres et à pentacrines comme à Poix; près 

du Lias moyen ces huîtres sont silicifiées 8"00 

I l s e m b l e q u e t o u t e l a m a s s e des b r è c h e s d u L i a s i n f é r i e u r a d i s p a r u ici d a n s les 
m o u v e m e n t s o r o g é n i q u e s . 

A v a n t d ' a t t e i n d r e le col d e P l a d e P a r a d u , u n e fa i l l e i n t e r r o m p t le L i a s foss i l i fè re 
q u i est r e m p l a c é , p l u s a u S., p a r u n e a u t r e b a n d e l i a s i que c r i s t a l l i n e d o n t le L i a s in fé ­
r i e u r c o m p r e n d r a i t d e s ca lca i r e s d ' a p p a r e n c e m a r n e u s e , j a u n e s , g e r c é s e t d e s c a l c a i r e s bleu.s. 

A L a g r a n g e t t e , o ù ce t t e b a n d e t r a v e r s e l e r u i s s e a u d ' A l l i â t , on l a t r o u v e à p e u d e 
d i s t a n c e a u - d e s s u s d e s g r a n i t s gne i s s iques , c o m p o s é e c o m m e s u i t : 

Calcaires un peu cristallins, vacuolaires ou bréchiques renfermant des débris 
calcareux écrasés. Ils forment la crête à l'W. de Lagrangette. 


